
Dictionnaire raisonné de l'architecture française du XIe
au XVIe siècle

Viollet-le-Duc, Eugène-Emmanuel

Paris, 1858

Architecture militaire

urn:nbn:de:hbz:466:1-79991

https://nbn-resolving.org/urn:nbn:de:hbz:466:1-79991


= 521 == ARCHIPECTURE

Ptotihert Délonne , les Pierre Leseaut . les deun Bullant . surent allier avec
Une adresse remarquable les vieilles et bonnes traditions des sièeles ante¬
Heursavec les formes nouvellement adinises , Nils emplovérent les ordres
antiques et siils erurent souvent imiter les arts romains . ls respectérent
dans leurs édifices les besoins dé letor letnps et se soumiirent aix PAILETICES
du climat et des matériaux . Cene lui que sous bouis MIV que Farchitre¬
ture eudile cessa de tenir comple decesdois si naturelles et si vraies et se
produisit conume un art abstrait . neissant d ' après des règles tontes con¬
veutionnelles _ en dehors des meeurs el des habitudes de ta civilisation
moderne ( VON. MAISON. PAT AIS. JARDIN .

eéurrecrerr anrarramr , [ Lorsque les barbares firent irruption dans les
Gaules . benteonp de Villes possédaient encore leurs fortitications gallo - ro¬
Dudness celles qui n ' en étaient poil pourcnes se hâtèrent d ' enéleveravee
les débris des miontments cils , Ces cncoîntes , success vement foreves et

leparées . forent longtemps les seules défenses des cités . et il est probable
qu ' elles n' étaient point somnises ir des dispositions régulières et system
Oues nas qu ' elles étaient construites fort diversement . suivant be nadure
desdienx . des matériaux on d ' après certaînes traditions locales que nous
He pouvons apprécier aujourdhui . car déeces enceintes iine nous resteque
des débris . des soubassements modifiés par des aufjoretions snccessives ,

Les Visigoths Semparèrent - pendantle ve siècle d ' une grande partie
tes Gaudes - leur donation <étendit . sous Vallir . de da Narbonnaise à la
Loire . Toulouse dementra quaittre - vinet - neufans Le capitale de ce royaume ,
el pendat ce temps . le plupeut des villes de La Septintone furent fortiliées

avec grand soin , et eurent icsubir des sièges fréquents . Narbonne , Béziers ,

Agde . Carcassonne , Toulouse . farent entourées de rentparts formidables .

construits d ' après les traditions romaines des bas temps . si Fon en quee

parles portions tiiportantes d ' enceintes qui entourent encore la cité de

Carcassonne . Les Visteoths alliés des Roninscone Édsaient que perpétuer
les arts de Empire . et celravec nn certain succes . Quant aux Frames ils

avaient conservé lesrabitudes cerneaînes . ebleurs etadlissements militaires

devaient ressembler à des camps fortitiés . entourés de palissades . de fosses

elde quelques talus de terre . Le bois jour nn crand rôle dans les fortiti¬

cablons des preniters temps duoruoven âge . El sTles races gernuanes . qui

occupèrent les Gaudeslaissèrent aux Gallo - Tonmiains le soir d' élever des

éalises . des monastères , des palais et des éditicees publics . ils durent

conserver dectrs usages militaires en face du peuple conquas . Les Rorains

enx - mènes , lorsqueils faisatent la cuerre sur des territoires couverts de

foréts . conume da Germanie et da Gaule . elevatent souvent des remparts de
bois . sortes de logis avances en dehors des camps . ainsi qu ' on peut le voir

dans les bas - veliefs de La colonne Traqune di Dès Fépogue de Cesar , des

Celtes torsqu ' isne pouvaient tenir le campagne mnettdent les fermes les

enfants el ve qu' ils prosseditent de plus précieux à Cubret des attaques cle

l ' ennenn derriere des fornitications Bates de bois . de terre et de pierre .
« lisse servent , dit César dits ses Connentaires de preces de hois droites
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« danstonte lenrlonenerr des conchent a terre puatielerment les placent
cauune distance de deux pieds Fune de Caoutre les fikent tratsversalement

Lee

« qua destrones d ' arbre . et remplissent de terre les vides , Sur celte pre
« mlère assiette ils posent ie assise de gros fragments de rocherscel

« lorsque comcet sont bien joints ds établissent nr nouveau racdher de

« ais disposée comme de prenier 2 de facon que les raies de bois nee

« louche point elne portent que st les assises de vocbrers tulerposees ,
« L' ouvrage est atosimonte à hanteur converadile . Celte constrnelton . quo
« Ja vantete de ses nedertanx comiposce de dois et de pierres torment un

« parement reculter . est bonne none de service et la defense des places ,
ceurtes pierres qui lac cornposent enapéchent des bois de dhredler elles

cubres . ant ensron quarante pieds de long . es entre eux das

« Fepatssene - delatonraillecne peuvent étre ronopus our desissenubles que
tres - dithicilement 1 »

Les Germanns ctablissaient aussi des remparts de hors couronnes de

parapets d' osier . La colonne Antorinie a Rome . nous donne tn corienx

exemple de ces sortes de redontes de enpagnes 2 - 0 Mais ce n' étaient fa

probabilernent que des ouvrages futs cclachate On voit rer Fattaque de ce

font par les soldats vonmains . Les fantesins . pour pouvoir approcher du

rernpart . se coment de lerrshondtiers et forment ce que Von appelait la

tortue appuvantle sonmiet deces honelters contre de renapaet als pousatent

super sa base ot x onettre de fer u ladbrt des projectiles #2 Les assiècés

jettent des pierres , desrones des epees des torches , des potsafeu sur la

tortue . el des soldats vontans . tenant des bisous cuflamntnes . seriblent

attendre que ta Lortue se soil approchee completement du rempart pour

pisser sous des bouchers et ticendierde fort , Dansdenrscaonps retranches .

( us Ré Gall ab Ml cape vaut .
( es boucliers sen domine de portion de elmdre -i etarent reserves peur ce gents

d' att - que.
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tes Romans outre quelques ouvrages séances construits en bois elevegent

somvent felone des renquets . de distance en distance . des echalandagesde
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cheupente qui servaient soit placer des machines destinces à lancer des

projectiles soil détonrsdegnet pourreconmaitre des approches de l ' enmetti .

Les has - rediels dé la colonne Trajane presentent de nombreux exemples
de ces sortes de construetions he Ces eatops ebdent de deux sortes cl 4
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avatles camps d' ete , castra aestaéd . dogus purement provisoires . que Pon

clecait pour proteger les frites pendant Le cours de daccamipacne el quêne
Ve)

1 Le
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se composent que din fosse pet profond et d ' un rune de palissades
plantees sui petite escarpes pris les cuaops d ' hiver on lines , castra
foberua . castra static . qui etaient défendu paru fosse Lave el profond ,
piotor rempart de terre cazonmee où de prevre Manque de tours : le tout
etait couronne de paritpets créneles on de plenx relies entre eux par des
loncrimes où des liens d' oster , l ' emploi des tours rondes OU cartes dus
les eucetutes fixes des Romains était seneral . enr , comme le dit Veeèer ,
cles anciens tromnerent que l ' enceinte d ' une placene devant potnt ètre su
caunetmémeticne contimite au case des bediers qui battrairnt lropaisemient

enobrechec mais . parle hoven des tours phacees dans de veraarl assez
« preslestines desautres leurs mini les presentalent desparrties <allantes
celrentrantes Niléesentiemisveutent appliquer des cehelles , où approcher

« des machines contre une vouradle de cette construction . on les voit de
front . de revers et presque par derrière 1 is sont comme enferines an
rotfieur des batteries de la pluee quiles foudrotent . 5 Des la plus hante

aiiquite . Vutilite des tours coait cote reconnue afin de permettre de
prendre les assieceants en flane lorsqueils voutident battre les couvtines .

Les caps tikesdes Ronuadns étaient generalement quadrangulaires ace
elatre portes percces dass le rnilieu de chacune des faces : da porte prin
cipaleaait note prétorienne purec qu' elle Sonvrait en face du preætoriam .
deineure dat cenetal en cheïz celle en face Suppelait décomane : les deux

; Latorales etident designees ainsi : principatis;
destra ot proucipehis sinistra . Des ou races
ances , uppetes antemiralid . procastria .
detendaient es portes 2 Les olticlers et
soldats légeaient dans des bulles en terre .
en briqueon en bois , reconertes de chaume
ou de tuiles dis tours ctddent mounies de
machines propres alancer des traits où des
plerres . La sitratton destioux ruoditiait son
sent eette disposition quadramentaire , ea .
corne l ' obserce judicieusement Vitruse à
probos des mouctines de cnerre chap vsu :
« Pour ee quest des miovens que des asste
“ es qeusent employer pour se defendre .
« celine se peul pas rerire , »

La station nuilitaire de Fans . en Bel
que + Fran Martis - donnee dans VHis¬
toure de Farchiteeture en Belgique , «4 adoni
bots reproduisons ret de plan + . presente
nine cncernte dont la disposition neose rap

pole ques aux plans ordirenresdesa tops ronds I estvrat quevcette fort

todese . “tewechii à onpoet ad Sert dr . Frontine ii , Sieehagemr po 400, Lued .
latas SG 20 10- 12.
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bicatorne sant étre antérienre at ne siecle , Quantautinode adopte qua
Les dtonans ders Le construction de Tours foritications de viites il consis
LitendeuXdoris parement sdernaconnerte sepates peau intervallede vinet
pieds He raictetait renplide terre provenant destosses ete blocaiile bien
pitonnees el format tn chemin de rome lecérenient tnetine du côte de la
ville pour Féecouleanent des eaux : ln pavot exterteure Selexcit au - dessns din
cheri de ronde . était cprusseet percer de créneaux celle inter teuve etait

peu elevee au - dessus du

5 solde die phicce de manière

a rendre l ' accès des rem

parts facile au moven
d ' enmnaretenents De

Le chateau Narbonnais
Li de Toulouse , qui joue un
:

si crand rôle dans Phis
toire de cette ville depuis
Le doroination des Vis

cothsqusguatr as siccte ,

parait avoir ete construit

d' apres ces donnees anti

; / ques al se composait « de

/ « deux crossestours ,Fune
PRE eee eme « auonndi , l ' autre at sep¬

«tentrion . bâties de terre

cette et de cailloux avee dé la chaux de tout entouré de grandes pierres
« sans mortier nds cramponnées avec des lampes de fer seellées de

“ plomb le château était élevée sur terre de plus de trente brasses . avant
covers de nidi deux portails de suite . deux voûtes de pierres de tulle

jusqu ' a sommets dl ven aval deux autres de suite au septentrion
« elsur be place du Salim . Parle dernier dé ces portails on entrait dans

« lavilte dont le terrain ie ete hausse de plus de douze preds2 Ou von
“ tune tour cures entre ces denx tours ou plate <- tormies de defense : ca

« elles étaient tevrassees el rerophies de terre . suivant Guillautne de Puu¬

latretns puisque Sinon de Monttort en tit enlever toutes les terres qui
Selevadent jusguear comble 325

L' énceinte csoothe de bacite de Carcassonne nous conserve des dispo
sions anndogues et qui rappellent colles décrites par Vezece , Le solde ln

Ville est beaticoup plus eleve que cetur du dehors et qresque an niveurr des

chotaiusde ronde . Lesconrtines fort épaisses . sont coniposces de deux qu
rementsde petit apqicreteudiquesuecassisesalternces de brique cle nrilien
estremplinon deterre crasde blocage macormeala chaux Lestourssele

LVox 0 Afist, de Farchitoon Betguque que 0 0N Selraves , 11 p.205Breoxelles

V\ égece bb IV cape nn 800 Ju ae rdaren tra mens foret gengater cpesta
Lernethes de dt enie de Fouionse . Vars 4010 pau
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vadentidi - desstusdes courtes el leue conmatonteation avec celtes er pousanl
être cottpee . de nanere a are de chague tour ane petit fort madependant :

a l ' extertenr . ces tours sont exhindriques . et ducote de da ville elles sont

carrées lettre souche porte ccalernent daccote de ceanpazne sienne hase

cnbique . Nous donnons ter Gle phare dec stoursavectes courtanes :
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Acestle plan dur vez - de - cteuisséez Blé plan du premier etage adruiveutdes
chemins de ronde On voit en Ceten Dies deux fosses pratiquées en avan
des portes de Latour din d' intercepter , lorsqu ' on entevaut les ponts cle lois .
Le conminieation entre locale ou tes chennus de ronde et les étages des
tours . On accediat du premier clazge a die partie stpericure crenetee de la
tour parure escalier enrhois tuterieur pese le dons donne phut , Le sol
eXlertettr étant fesaiconp plus bas que cobat de tacite de vez - de - chiuussée
de da tour était eu contre - bas du terre plein de ti eite et on y descendait

par un ennmareterment de dix a quinze mareties . La his . 6 bis Fat voir la
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tour el ses deux courtmmes du côte de Lt ville . les pernils de cominutieulion
sont stupposesenteves , L' étace superieur crcnele est couvert par nn comble
etonvert du côte de latte adin de permettre aux défenseurs de la tour
de voir ce qui s $ pisse cel caesst pot permiellre demonter des pierres et

toutessortesde projectiles aarmioven d ' unecordeetd ' utie poutre Latix . Gter

{ Ces toursont ete denatorces en partiecat commencement du vu srecle et aprés la

prise de Carcassonne pa Farmer de sont Lou . Ou retrouve cependant sur divers

ports des traces de ces tutervuptions entre Li conitine et les portes des tours .
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montre celte mièree ton du côte de Le canoquaesne nets savons gone

poterne dont le seuil est assez clevecare dessis dirsol pour quil father

escalier colanton une echelte pour < acceder da polennese trouve deteri

due , stivnt Vnsage . par une palissade ou hartiere chaque porte on

poterne étant meumie de ces sortes d ' onvraces .

Conformiement à La tradition du camp bxe roncsane P' enecinite des clio

dimoven ace renternenit nn chatesatonr at iroins an reduit qui cotatain

daît les mourailles 21echateau lat - rreue contenir ane detenise isolec pis

tonte que toutes lesaulres qui puit de noir - de donjon vo ec miel Sonneut

les villes du movetr ace ctatent protecees qua phusienes encetnle - on bien

x ocait br eite que sitiee sure port culoitteant . etat entourée de fortes

mnrailles et autour . des fauboures déefeniduis qua des tons el courtes ou

de stnples ouvrages enterré eLen bois el des fosses , Lorsque des Aiorains

fondent une Ole ils coatent le soin , autent que faire se porte

choisir un terrain ineline le lonx d ' un flenveon d ' une riviere , Quand Fine

talson du terrain se lente par un escarpement dircôte oppesc car cours

deu besituation renoplissait toutes les conditions déestables cel pot nous

faire mieux comprendre parune figure . votel Tr de plan cusdier d ' une
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assiette de Ville romaine conforme ces données . A etatl la ville avec ses

tours bordes d ' un côte par lacrirere 1 sonvent run pont . detendu par deson

“ ( otte poterne ste encore plu be apstar coté d' uue tour et protegee que sou ane

VOX, POTERNE



— 435 — ARCHITECTURE

Caces avances . conminmaqeant at lie rive opposée . ln B' etait l ' escarpement
qui renckat Facces de bouille didieile sur le point ou une arniee enneniie
devait tenter de finvestri Dole chateau doriinant tout te système de de¬
fensecelle refuse de la garnison dés de cas ou Luviile tombait aux mains
descnmemis . Les poritsdes plus Eubles etaient alors tes deux fronts CC et

cestlacque des conrailles ctatent haautes , Tien Mcaquers de tours et prote¬
2ces puit des fosses ages el profonds . La position des asstegeanits . en face
deces deux fronts aretait pas tres - honne d' ailleurs . car tre sortie [ es

prereant de ane . pour peu que br gonison fol brave eC nombreuse , pouvait
lesculbuter duos de Neuve . Dans le bat de reconnaitre les dispositions des

asstégeants , aux angles LE étatent construites des tours fort cteyres , qui
permieltatent de decouvrir au loin des rives du fleme en aval et en amont ,
etdes deux fronts CC Cest sunant ces données que les villes d ' Autun . de
Cahors , d ' Auxerre , de Poitters . de Bordeaux . de Perigueux , ete . naient
cle forfifices a Depogue rontane . Lorsqu ' un pont reunissait en face le
front des riralles des deux rives du fHeuve adorsce pont etait défendu

pare tète de pont Gdu cote oppose à Laovlle : ces tètes de pont prirent
plusou motnsd ' trportance cellesenceloppérent desfaubourestout entiers .
cune furent que des chätelets cou de shoptes hauhieunes ao ces anal ,
Des estacadeset des tours en recand . balies des deux côtés du fleuxe en
amont . pertnettident de Denver le quessaze et dintércepter la nan igudion en
teudant . d ' une tour à Fautre . des chaines où des pièces de hois attachées
bout ac bout par des anneaux de ter . Si . comme à ltome méme . dans le
voisthage d ' un fleuve it se trouvait une réunion de nianelons . on avait
le soin . non d' envelopper ces mamelons . mais de faire pisser les murs de
defense sur leurs sonunetls . en fortifiont avec soin les intervalles qui se
trouvant donnes des deux côtes par des fronts ne pouvaient être attaqués
sats de rrauds risques , A cet effet , entre les nraumelons . la ligne des

retellles etant presque tonjoursinfiectie et concave , ainsi que l ' indique le
plan cavaliers 2 Mauss si la ville oechpaltun plateau cet alors elle n' était

£ Voir le plaide Tone .



«RCHIIhe LR - 236 ¬

coneralenen que d' tore médiocre muportaigee con profil de toutes les

salhes du terrain en snivant ses sinnrositescatin decne puis permettre aux

assteneiants de Setabifir an nivecar du pied des tours atnst quron peut le

voir a Lanzres et a Careussonne , dont nous donmonsier 4e l ' enceinte ist
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zothe vous pourrions dire romaine puisque quelques times de ses tours

sont établies sur des souches romaines , Das les villes antiques . comme

dans he plupart de celles clevees pendant de anoven age . et comme aujour

d ' hui cneore . le chateuat . castellan ‘ était bai non - seulemnent sur le port

Le plus éleve nus encore touchait toojonas ame partie de l ' enceinte calin

de muénazer a lie garnison les miovens de recevoir des secours du debons si

Lu ville etat puise . Les entrées du chateau etaient protegees pur des ou

Vrages avances qui Setendaient souvent cesez loin dans da campazne . de

facon alaisser entre tes premieres barrières elles nntrs duchateatunespace

libre , sorte de place d' urrnes qui permettaient corps de troupes de camper

en dehors des encetntes fixes et de soutenir les premieres attaques . Ces

retranchements avances etaent cenéralement eleves en denii - cercle , com

© faputhes eaputee en tangne d' or
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posesde fosses on de prssaddes Les portes client ahors onvertes Laiterate
ment de rcaaicre sohiiger Pennen qui veut des forcer de se presenter
de ffane devant les cours de la place .

Sodium ce celle les staine defense ta tortification romaine
etait peninoditte les iovens d' attigue avtent nceessairesnent perdu de
tenrocalene la mecanique jouait en crand vole dans les steces des places .
elcet arf ncdat pit se perfeclonner etnere se nudntenir , sons fa domi¬
Habron des conguerantsderharescanriventroir les Bonnains Fascdent place .
Le peu de chorctintenits epuul Hodts rester sit les “1 ccesdetesepogttes accusent
moe grade mes portenes de mat des sissattonts . Métait toujours dilicile
daulleurs de tentr des anrnces Hrrecuheres ef mal discpliners devant une
Ole qui reststail quelque temps els les Sezes fentdent en loneneur .
Lassaillent etai presque certain de vob ses drorpes se debander pour aller

piller le campagne tators a défense Péripiortadl sun Caltaque , et lotne

Seraparait pas dune Glle defendre puocde hontes minrailleset tie garnison
bd Mais pen peilestnovens d ' dtague se pertectionnerent où plutot
furent sthis ancc tre corbnine rrethode : lorsqicon voulut investie une

place core d ' abord deu dise dé renqeants dé terrecour de bois . nounis
de fosses lune ducote de Le place pour se preronnir contre les sorties des

esseces el deti ôter toute commitiication sec le dehors . quiestlicliène
de ccontreraltation : Vantre dur côté de la caropuene , pour se garder contre
es secours exterienrs , quiest la dizne de cérconvaltation : on OpposauN
ours des renipants attaques des tours mobiles en hois plus eleves , qu

connmondaent des reropants des assieges et qui permettent de jeter sur
Ps q_arapets alt novet de ponts volants . de nombreux assaillants . Les

tours mobiles avatent cet axantaze de pouvoir être placces en face les

points Faubles de da defense . contre des conviimes mannites de chemins de
onde pet epats el par conseguent n' opposant qu ' une ligne de solduts

contre nie colonne d ' attaque profonde et se precipitant son les onrailles

de teraten bas . On perfection de dent du roinenn el tous les cnanns

propres a battre les mourailles des lors Cattagquee Derapoutr sun ln defense .
Desmnachines de guerre des Ronan des coners des premiers siccles du

moyen ace avatent conserve le better croutton en lausue d' oil . bosson en
benre d' oe Ce fat a quelquefois ete revoqueen doute nids nous posse
dons fes preuves du l ' emploi. pendant les NUL NI NAT NAT ANT ET tar Hrae
ve siecles de cet enztn propre a battre des pnerailles , Vote les copies de

Venettesirees de ninsertsde a Bibliotheque inpetiale , quite peuvent
hisser luc raonndre rocertitade sur Feniptor du belrer , La puenere bis .

represente Paltaque des qulissadeson des lices entourant une forbification
de pierre “ on « distmonue parfaitement le bélier . porte sur deux roues et

pousse par trois homes qui se couvrent de lets bagest un quatrième
assatlant Trent une arbritele ae pred - de - hiehe . La seconde Hters represente

+ Mamonis Connment . in Hreeh . Bal np 0 rnanesec du vseele , F0 deSaint - Ger¬
mare , latin , 303 .
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Lune des Visions d ' Erechiel { trois betiers mnunis de votes entourent le

prophète #2 Dadis le sieze du chateau de Benneaire par les habitants de

celte Ville le bosson est emnploxe voir plus foin he quissage dans lequel il

est question de cel engine . Entre . diois des Chroniques de Froussard Let,

plis tard encore . au sieur de Pavie - sous Francois ler al est question cu

helier . Mads aqurés les premieres crossades des igenieurs occidentaux qu

avaient ete en Orient à la suite des arisces apporterent en France Len

aie en Ancleterre eten Memazne , quelques perftectionnements a land

PÉCARE52

de da fortifications le s \ stème féodal organise metal en pratique les

nouvelles methodes . et les améliorant sans cesse . par suite de son etat

permanent de gnerre . A partie de Le fin du cn siecle qusquee vers le milteu

du ce siecle da defense l ' emporte sur Fadtaque cet vette sitmation ne

changea que lorsqu ' on fit usage de la poudre à canon dans l ' artillerie .

Depuis tors , l ' attaque ne cessa pas d' être supérieure à Le défense .

dusqueaur vue siecle due parait pas que les villes fussent défendue

iblece GO HE Bi ampoL ane Po latin , meanuse . du ant an Xe siecle , Nous
devons ces deux calques à l ' obligeauce de MA . Darecel,

2612 . Figurez nu stége en tonne contre elle , des forts . des levées de terre , une
senée qui Penytronne , et des nectinies de guerre autour de ses tenes 2 Prenez ausst
nie plaque dé ter , et vous Lt mettrez comme dune de ter entre vous et La ville ; puis
vegardez da alle d' un Visage terme ete Ereehiel ehuqeis vers . 2et320 Ezéchiel
tient en effet la plaque deter , et autour de bu sont des héhers ,
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autrement que par des enceintes Maniquées de tours c' était Lu méthode

romaine : mnats alors le sol etant deja convert de chateaux . et Von savaut

pur experience qu ' un château se defenduit miienx qu ' une ville . Eu etfet .

aujourdhui un des prinetpes des plus vulgaires de Li fortification consiste

aoopposer le plus crand front possible a l ' ennemi . parce quelle plus crand

front exize te plus crande enveloppe . etoblige les asstéceants à excetiter

des travaux plus considérables et plus Tongs muus dorsquil fallait battre

les antilles dé pres . lorsqu ' on n' ernployaat pour détruire les ouvrages

ass

des assieges que Lesaupe le bélier la mine où des engins dont la porter était

courte lorsqu ' on ne pouvait donner Passant quant moyen de ces tours de

bois , où par escalade ou encore que des brèches nul faites et d ' un acces

ditfticile , plus la qurnison était resserrée dans un espace étroit et plus - elle
avait de foree - enr l ' assiégeant . si nonibreux qu' il fût obligé d ' en venir

aux mans , ne pouvaltavoirsuran point donne qu ' une force egale tout au

plus à celle que lui opposait lassiège . Au contraire . les enceintes très¬

étendues pouvant être allaquees brasquement parure nombreuse armée ,

sur plusieurs points à la fois . divisdent les forces des sièges , exigeaient
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ARCHILLOLERE — 1442 —

desesnottes _ perinettre à quelques horinies de tentr en échec de nombreux
assaillats Meus apres des preniteres eroisades et lorsquetde <ystéme féodal
eulnis entre des matins de quelques seignenrsiine prissance presque ezale
it celle du rot . al fallut renoncer a ln fortificalion prissive el qui ne se
defendait guère que qua si nuese , pouradopter nn systeme de fortification
dontacnt ac la defense ne aetivite ezale a celle de VattaqueÇet exigeant des

carnisons plus nombreuses , Éue suttissit plus cetde terrible Simon de
Montfort Faut prouvée de posséder des renrailles cpalsses , des châteaux
situes sur des rochers escarpes . duhant desqueets on pounaut Mepriser un
assalllant sens miovens d' attaque acts fallait détendre ces rnnraitles et
ces dourset des munie de nombrenses troupes , de machines et de propre
Hilescroutiipier des mnoveus de nuire à l ' asstegeant , déjouer ses efforts par
des combinaisons qu' il ne pouvait prévoir el surtout se mnettre à l ' abri
des surprises où des conps de matin 2 car souvent des places bien roumies
tomibaient ar pouvoir d ' une petite troupe Hadie de gens d ' armes , qui ,
passant surle corps des défenseurs des barrieres , Semparaïent des portes ,
et donnaient ainsi aan corps d ' armée . Ventrée d ' une ville , Vers la fin du
Are siecle eb pendant la première muoîtié du xme siéele les moyens d' at¬

laque et de défense . comme nous Favons dit . se pevfcetionnaient . et
étuent surtout conduits avec plus de methode . On voit alors . dans les
armées et danses places des migentenrs - engegneorss spécialement charges
de di construction des encens destines a ladtaque ouai défense , Parmi
ces encins des ans eladent défensifs ef offensifS en nèmie temps , Cestsa¬
dire constreails - de matière à varantir les pionniers et abattre les mrarailles :
les autres olfensis seudernent , Lorsque l ' escalade de premier miovenr d' ad¬

taque que Don canpiiogait presque fonjotis ne veussissalt pas . lorsque
Les portes ctatent trop bienaonnees de defense pour étre forcees ol fallut

chlreprendre un siege en regler cest adors que Vassieseanit coustraisail
des beffrois roulants en bois baffraiz . que Von Sefforeait de faure plus
bats que des mouraulles de Fissiege - etalilissait des chats . gals où qules .
soites de galeries en bois . comvertes de mairins . de fer el de peaux . que
lon approctiat du pied des nates _ el qui permietlatent caix assatilants de
dre acte le oroadon - le bosson Hhélier des anctens - cou de super les tours
ou courtes aa movenr dir ple - hovur , ou encore d ' apporter de la terre et
des faseines pour combler les fosses ,

Dans le poème de Eceroisade contre les Albizeois . Simon de Montfort

emploie souvert Le gate , qui non - seulement senible destinée à pernrettre
de saperte pied des nitasse convert nas uessta reraplir Vottice ducheffrot ,

enamenant au miveanr des parapels un corps de troupes . « Le comte de
« Montfort commande 1222 Poussez nodntenant Le gate et vous prendrez
« Toulouse . et des Francais . poussent Le sate encertant et sifffant : entre
de mmar de Love et te chateau elle cvance à petits sas . comme
« Léperster chassant les petits oiseaux . Tout droit dent Lapierre que lance

letrebuchet _ etelle La frappe d ' untel coupasonpHusthent plancher qu' elle
« thase , tranche et déchire les cuirs et courroies . . . Ni vous retournez la
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« gate , disent les barons sarcomte de Montfort . des coups vous da garan¬
«tirez . Parent . ditlecomte . c ' estce que nots verrons tont a l ' heure . Ft
t « quan la cate tourne elle continue ses penis pas suceades Le trebnehet
clsec prepare son qet el lat donne nn tel conpa Li seconde fois . que le

« ter et lacter . des solikes et chevidles sont tranches et hrises . 6 Ft plus
lon Le comte de Montfort ac ressemble ses chevaliers les plus vaillauets

qeudaet de stege ef les mntenx epronves cala fat a sa cute de honnes
= défenses munies de ferrures st la Faces et danis dedans ses comp
“ cntes de chevaliers . bien comerts de leurs aoomnures et les heammes

« lncest ainsi on pousse Liu cate Vgonreusement el vite , Mais ceux de la
ville sont bten expertmientes cils ont tenduret ajusté teurs trebnchets ,

cel ont place durs les frondes de beaux morceaux de roches tailles , qui ,
« des cordes lachees . volent tinpéetueux el frappent la cute sur de devant
« etes flanes sien . aux portes aux planchers . auxaves cntailles «dans
de bois quelles velads volent de tous côtes , et que de ceux qui la pos
« sent beattcoup sont renverses , El par toute la ville 15 Seleve un er
« Par Dieu ! diène fausse gate . jumaisne prendiez rats * +

tuillaime Giuart . a propos dir siege de Boves par Philippe - Anguste ,
parle ainsi des charts :

Pecont Poves tit Vost de lrance ,

tri contre les Flennaus contanee ,
Li minette pasne sonnmicidlent
Un chat bon et fort appareillent .
Tant eurent dessous , et {ant cavent ,

Qu' ante grant part diner destraveut

Eten ln 1205 :

Un chat font sur le pont ATRUTEUER
Dont quecu mention letsnes .

Out fit de La roche mieisme ,
Li mineur desous se lancent ,
Le tort nat à nniner commencent ,
Et font le chat staombrer ,

Que riens ne des peut encombrer .

Afin de protéger les travailleurs qui font une chaussée pour traverser ou
bras du Nat . saunt Louis «fist faire deux batTraiz . que où appelle chaz¬

« chateilz , Car 11 v avoit deux chateilz devant les chas . et deux muausons

t Mist, dde da croisade contre les berctiques aibigenis , écrite eu vers provencaux .
publ . par C. Fauriel , Coll de docum . med. sur CHist de Franee 2 Ve série et le

manuse . dela Bib tmp. fonds La Valtiére nr 912 Ce mantseuit est dut auteur con¬

teniporain , témoin oeulaire de be plogueet des faits quil raconte : Foxsetimide des détails
donne àcet ouvrage un grand hnterét - nous sigredons à Vattention de nos lecteurs La

description de ba gate et de sa merrche par petits seuts entrel man el castel cela vene
“dde sautetz 1 - qui peint avec énerate de trgpet de ces Tourdes charpeutes ronlantes
Savancant pur soubresauts . Poninsister sur ces details dl bent avoir vu,
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- 4 — ARCHITECTURE

De tout temps . bre avait ete en Usaze pour détruire des pans de
murailles el faire hueche des canons , autant que te tevrain fe permettant
toutefois . Cirsatert ge Peanetee en arrière du fosse , passaient au - dessous .
arrivatent aux Pendahons des saqutent ef les ctancontedent an moven de

precesde hors puis dis met oentle fera efineons et Le muraille tombait ,

Lsstegeunt . pose crane contre ce tenail souterrann . clabilissait ordi
reurerent side revers du ddosse des qpalissadesou ane ronraille continue ,
ceritabde chien convert qui proteceudtides approches etobierait Dissail¬
fan a coriireneet son trou dentne assez lon des fosses ; puis . comme
derntere ressoiree Al contre - nnenit et chereteut aa rencontrer La galerie de
Lassatllant oil le repoussait l ' étouffal er qetant deu les gadertes des Fiseines
cuflignnees el detraisait ses ouvrages , Hooxiste un enrieux rapport du
scnectud de Caressonne tonifannee des Ones adresse a lioreine Blanche .
recente de France pendaont Fatisence de saint Louis . sur la lever dut siège
ils devant cette place qua Treneunvel en 121902 A cette epoque . Lurite de
Cateussenne n' etait pas taie corogre nous bovovons aaqoured hat zellene
se cotaposut guerre que de Pencetnte Visizothe , reparee a vue secte cave
Hhe premiere enceinte où dices . qubne devil ques avoir une ctiende vale

voi 0et quelques enxracesavannees dhaëbucanes - be ballet détaille
ces operations de lultaque et de ta défense de cette place . donne par le
<cnechal Geallaunne des Ormes est en fatinz en votet [a traduetion :

« Acexcellente etillustre dune Barrette . par Li srèce de Dieu reme des
brancats . Guillagttie des Ormes , senechad de Carcassonne . sou hrnmble .
devoue et fidéle seuviteur . salut .
« Madasne . que Votre Excellence apprenne pardes présentes que ba ville
de Carcassonne à ele asstegec parle soi - disant vicomte el ses complices ,

cle lrndt Psepieibre 12900 Et aussitôt nous qui étions danse place ,
cleucavous enleve le bourg Grveilkait qui est en avant de Li porte d

son nleressant nrernoire sur Cartiftente des acces Geneve ISO 2 cette fronde en
augrentat tellement li portée qu' elle tatsait plus que Le doutes c' estu - tire que 4
Leslie ent été termitaée en caillecon . comme cela sait Gen das certaines reactônes
de qet er usage daus Piaquite le projeetle - tontes choses ccdes d' ailleurs . et ête
lee roitie nos doi qu' avec la froide ,

Les capetteaces que nonsscens fiilesen petit mors ont donné les nèties résultats
Une neachine de centre fut executee en vrand eu ISSU . apres les oxdres du

président cle la Heprlitique . plessavee à Vincennes . La deche asait 10300 de contre¬
proies fuit porte u 1008 kilos , etapres quelques talennenrents on lancx un boulet de
21 be distance se 15 metres , une honte deu 220 mptie de terre a PS ruvlresL et
des homies de 0527 «1 06032 veropdies de terre à 120 metres Vox de vapport aslresse
au ministre de le querre qua le copitaine Fasé tp 3S et suis

Vox. Hilioth dde sec ds Charts EME p- 0632 rapport puiilté pus M Bonet
qd Area. Letexte est reproduit dans des Frot < ver Fartioore pue te prince louis - Nu¬
poleon Borcquerte , prestd , de ta BepuliL onvrace dejicoité plus haut Let ctéquel nous
enpeuntons bc teeluetion fidéle que vôns donnons tot,

“ Sant ons et Philippe le Mardi esecaterent diitsenses fravoux de fortitication à
Careassonee sta lesquels nious antots a recent
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« Toulouse el li . nous axonseu beaticotp de boisde Charpente . quinous

vu ail cond bien , Ledit hours setendait depuis fie barbiaeane de dacente

« jusqu ' a Vaste de hadite place , Le none jour les conennis notes cile

« vérent un moulin . à eurse de lu madiinude de cens quels caatent

« eusuite Olivier de Termes . Bernard Hazon de Serre Longue . Gerant

« d ' Amort et ceux qui étarent avec eux se caperent entre l ' ancte de la

« Alle et Peau et de jour mème . à Vaidé des Dosses qui se treusdent lit

« een romprant les chemins qui étaient entre eux el nos ils sente

« mérent pour que nous ne puissions aller à eux .

« l ' un autre côte . cntre le pontel La barbaenne du chèteatr , se lozgerent

« Pierre de Fenonillet et Renaud du Puy . Guillgune Fort . Prerre de la

« Tour et beaucoup d' utitres de Carcassonne Aux deux cadroitsc ils

«avadtent tant d ' arbaletriers - que personne he pouvadl sort de du vale .

« Ensuite {ls dressérent un nrniconneau contre notre hanbaeuniez et

« nous , nous dressianes ceussitôt dans Lie barhacane ne prerriere turque
« trés - hbonne . qui kocait des projectiles vers ledit raatizonmeatr et auto

« de luiz de sorte que . quand ls voukgent tirer contre nous . et quil
“ vovatent mouvoiria perchede notre pherriere ds s ' enfuscaent el alenidon

«iutient entierement leur mrenizonneau set da ils firent des fosses el des

« palis , Nous atsst , chrique fois que tous Gistons qotrer br plerriere ons

« nos relirions de cc liert , parer que nous nie ponvionsallerstenx ar eutse

« des fosses , des carreaux et des pris qui se trouxatent Le

« Ensoite . Madame . ils commiencorent ane maine contre bchaodiaeune

« de hiporte Nanbonnense 1 ef nous cassé ot cnhendn Len haeul

« sottlerradi nous contre rotieanes et vous Pannes dènes Hrnteriettr de la

« barbacane nu crand et fort rate en puerres sectes . de riantere que renrs

« curdions bien Lio moitie de da barbacane set adors dis ratreut le feu an

« trou qu' ils fasatent . de sorte que des hais sell beutesc ie portion
« unterienre de la Herhacane sccronta .

es conmencerent a nntner contre une autre tourelle des ltees zonois

contre - rninätnes et nous parues à nots - eniparer dur trou de nine

qu' ils avadtent CS commiencerent enstite ne nine entre non el

un certaln mnur . et ils detraistrent deux creneaux des licest nuus nous

« fines Le un bon et fort palis entre eux el nos .

+ Cet leonendin de ro protiditement situé cotre Le bauhaeute du chäteuuretlAnde ,
7 A l ' ouest , vos tig. 9,

Posten dressarumit muangonellonn queusdian sante resto banbacnrane eUres contes

ons statimn dressaviious quand petrann Herquestine valde bonsn cintre .
* A Vest, vos dix 4
5 Atstid , vos tie 90 Chi appetit es mme ratraille extérieure cute pudissadede

bots que Pony étblissait en deliors des nonttles2 et aq bornnit ane sorte de chemin

convert à presque Louquurs nn fosse peu profond pretecesat des fices et quelquetots un
second fossé se hrouvdt entre cles eUles nenes. Pia extension , on donner le nern di tres

auxespueces conspris entre les pueltssicdes et des aours delta plos cel otx encentes cate

penpes raème fonsqu ' elles luvent plus God constraites en nisconnerie et Miaiquees de
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« Is omerent ansst lanele de fa place vers la neauson de l ' évêque Let .
“ aforee deniers 0mrent . sous in certain rate surrastn 2, jusqu ' au
cour des iees Mais anessitét que nous pots en aperetmes . Hous finies

un boncet dort patis entre euxet nous plus teaut dans les Tices Cet nous
contre romnannes , Alors als antrent le feu a leur mine . et nots renver
seen qeu presune dizaine de hrsses de nos eveneannx . Mais anssitôt

nots firnes un bon et fort qulis . et out dessus nous lines nine bonne
breteche ta 0cavee de thonnes arehiières 1 de sorte qu ' atenn d ' eux

H' ostcapprocher de nous dns celte pratie .
« Hs commencèrent aussi . Madinne . une maine contre fa barhacane de
Le porte de Rodez Let ds se tinrent en dessous . parce qu' ils voulaient

caurver a notre maureLel is firent . merveilleuscmnent , une grande voie ;

tours Ou appelait encore dec les qulissudes dont on entourait les camps biere .
custrormarant arbitre reprrrnda . Fqustctnoniqiei de capha arte CP ann 1207

pull Marter EL Aneed Leo 7S6 2 Cxereitans vostrume crossis palisetremmieinst
mus et tiens , Vol Centart nus, :

La tendent les tentes fatiers
buis environnent Vos de lices ,

Le Poman de Corin

Devant les tiers commencent tihostns

Cul echiep , Fyr contéruete Hist . gaities idiote AN Ampliss , Collect . Maorten .
cel 6207 Cor quant Pehrestiens andrent devant Afixandre le doillifles tistherber

cter el faire does fices entoreux . etecoDu Cunge , ( loss
\ dl' ancte <adeonest , vos tis 4

Cueque cusraze avance de da lortitieution des Visigoths probablement .
Byctachie custella digues quibus caster et oppidir muniehantur , qallice brotes

pes breteques hrchehes . Du Camce , (éfossos

ba vite fit moult richement zarnir
Lestosses fire cet des nent = enforeur ,
Les lietesches drevter et estranits Le Roman de far

\ <breterhes mnonterent , ct an mur quernele .
Les hireteches gaunir , et les pertus carder .

— Entour ont hretesches levces ,
Bron planchiées et querneles , Le Romane de Vorees.

Vo see reenr op Les hretèches étaient souvent entendues connue hourds coscee
meotr. Les breteches dont parle le sénéchal coullaume des Ormes , clans so vappor
adresse dela reine Blzgiche étaient des ouvrages provisoires que Voir clevait derriere

tes palis pour battre les assaiilonts lorsqu ' ils aatent pu taire brèche Nous avons

exprimé dix . 101 l ' action dont parle le sénécteal de Corrcussonnte .
| Arehieres , tentes etroîtes et longues pratiquées dans les maconnertes des Lours el

conrtines cou dans tes hourds et palissades . pour envoser des AUéches ou carreaux aux
assis { vos 0 MECRIRIÈRES.

$ Au nord , vov, lie.
Cu puessageÇalast que tous ceux qui precedent décrivant les votes des asstegeants

proiecatrement qu' adors brcité de Carson etat anne d' une double encemte zen
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“ hes nous en etant aperous nous finesse plus haut et plus tu .
Un crand ' et fort palis - nous contrecanimannes aussi elfes avant rencon

“ res . nous leur enlevannes leur trou de nnime

ir

1y

Lo + |

a

A
PR

sachez aussi Madane que depuis le cormreenecment du siece ilsne

«ocesserent pas de nous livrer des ussutitsc nas hours avons tant de
« honnes arbideteset de gens animes de honte volonté ase déletidre , que
« cesten dirant leurs assauts quelsepronverent les plus crandes pertes ,

« Enstate un dimanche ds convoquerent tous deurs horimes d ' armes .
« arbaletriers etautrescet tous ensemble assailhrrent Le barbacane our des

vosous du chäteun Nous descendimiesala barbacane ci leur jetames et

eletL les assiegeants passent te dessous La puemiere encetnte pourronner le renguat
mitérieur .

\ st lousque les usstècés cscdent contodssance du tsccal du mineur , ils élevaitent
des qualissades cou- dessus et zou dessous de Fissue présenes de decaterie odin de prendre
les assotllants entre des dôtures qu' ils étrent obligés de torece pere sdler phos en avant

La principale barhaeane , celle stnée da coté de PVade à Ponest , vos fie, 9.
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boreätes onde puerreset de carreaux que nous eur finies abandonner
ledit essantc plosteurs d' entre eux furent tues et hlesses +

« Mas de diner sun pes la tete de Saint Michel ils nous Hixre¬
renlianires - crandassant eselnons . cracc a lHen etais sens . quiavatient
bonne volonté de se détendre nous des repoussames : plusieurs d ' entre
eux furent Mes et blessescanenn des nôtres . vrèce à Pienne fut ne ni
ne vécut de blessure miontelle . Mais ensuite . de fandi 11 octobre . vers le
soirs current Deuit que vos gets . Matane . venaient à notre scconrs .

« eUlsnirentHle feu ax naisons due botre de Catenssonne . Us ont detruil
v enfterement les maisons des frères Mineurs et les tuaisons d ' un nuomars¬
« dere dela bienthieureuse Marie . qu etatent duns le bourse . pour prendre
« des hais dout ts ont ft leurs plis . Tous ceux qui etdent audit sièee
« Cabandonnerent furlivetent cette miétie nuit . tnènte ceux du bonure .

« Quant nous Cnotrs ettons bien prepares , erace à Men . a altendre .
« Madame . votre secours . tellennent que . pendant le séze aneun de nos
« sensne manques deuires quelque pauvre quil fé : bien plos . Merlanie .
« nousavionseratdbondeaiec de ble et le viande ponnatiendre peusant lonz
« letups A1 Peut fallu votre secours , Sachez . Medane queces malfaiteurs
« tuerent le second Jour decleur aativee . trente - trois prétres el autres
« eleves qu' ils tronverent en cutrant dus te hour : sachez en outre .
« Madame . quelle seigneur Pierre de Voisin . votre connetable de Carens¬
« soume . Maxmond de Capendi . Gerard d ' Ermeuville , se sont tres bien
« conduits durs cette affaire , Néantoins . le connetable . par su Vivilanee ,
coscuiletir el son se froid . s' est distinoue par - dessus des autres . Quant
« auxauitres affaires de da terre nous pourrons . Madanne . vous en dire
vie vérité queuid nous serons en votre presence . Sachez donc qu' ils ont
« commiencecrnous marrer fortement en seplendroits , Nousavous presque
« partoul contre - nithe e ( rravons point epearene la peine ls commencaient
«ad nuner à partie de leurs mnaisons - de sorte cite nous ne savions rien
« avant qu ' ils arritisssent a nos liées ,

« Faita Carcassonne . le Pt octobre 1210 ,
« Sachez , Madanne . que tes cunernisout brûle les châteaux et les Heux

couverts quils - ont rencontres dans leur fuite . »

Quant an behier des anctens . il ' etait certainement eniploye pour battre
le pied des tourelles dans des sièges , dés le vue siecle , Nous copeuntons
encore alt pocine provencaf de la evotsade contre les Albigeois nn quessage
quine peut laisser de doute acet evard . Sinon de Montfort veut secourir le
chäteaur de Bestteare quifent pour fntet quiest assiecé parles habits :
Maosstege Li xille Lans il aie pas construit des machines suffisantes les
wesiits ont pus de restltats : pendant ce temps des Proveneuux pressent
de plusen plus le chateau de capitoler « 0 Mais ceux de taille onteleve

nee al Cdlatt descendre du chateau sitré en terit de le colline à La brrbacune
commandant de fruhrones en has de l ' escarpentent , Vote plan de beete de Care ssonie
apres ke slège de 1240 . tic 11
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Goes de crosses pierres hocies asset a toncer , Far vite est bellennent
tortittee cises portest bellemnent ausst er bien Frances des barons de

dérancecaonnts de tons d' écheltes ct dde hottes pierres , sapprochent de
diberses nanteères pour sernpuarer des Pecrtecees
Mais le Sèze trione en doncaeau , arrive bu ais dite “ lecomte de

Montfort agoarne tes operations d' nftiegrie dt prinlestpe . Pendant ectanps .
les Toudousatns renoncent feits dévenises , + 0 Phi ntdedrorsonne voit
splouvriers qui cornissent La viile . tes portes et les hortesand < tes tours .
des breteches et tes bonds doubles cendafates dobliers tes fosses . les

!ltees . tes ponts des escaliers . Ceune sont . cha
Gers . qui font des teebuehets doubles acides boatantsc gui , dans le

Sfentense ane den pen

« chateau Narbontus . dexant lequet ts sont dresses ne laissent qi tonne ,
cuisallec nt creneau ont nat enfer . Sinon de Montont revient il

serre la ville cle plus pres . il DS QUES des deux Lots qui coisnatdent les
bives de la Garonne . 4 fortitie Uhopitai <tae hors tes rernparis et en fl
une bastile avec fosses padissades - berbacanes . Hoetulait de tu nnes cle
tres avec des fosses ris . des antirs perees d' arehietes a plusieurs étaves ,
Mais apres matt assaut nudnt fait d ' ariies sans restdtats pour des assie
scans de comte de Monitort est tue d ' un conp de phorre Lanicce par un
plevrter , batide pad des fenimies pres de SanleSernin Dette siege est leve .

De retour de se premiere croisade . <dnt Louis vont Gare de Careus
sonne te des places tes plus fortes de son cennaine . Les heditints des
fanhoures . quiavdent ouvert leurs portesadarimes de Trencuxed furent
chiesses de leurs teausons leuiers paroectan dent als cacdent canlaresse la
catse , el leurs Pelrip _atis rieses Ce nne au que sept dples ce stece que
saut lroutis 0 sur des tnstamners de a veque liaduiphie . prrnoit quar leitres
patentes aux botaceoisexilescte rebarenne vie de Fantre côte de P' Aude.
ne voulant plus avoir pres de Licohe des sets st pet fideles . le saint roi
commneneit par rebatir l ' enceinte exterieure quirbetall pue assez forte et qui
avait ete fort endonmiacer pardes troupes de Trencuel Helen l ' énorme
tour . appelée Li Berbaedne . ainsi que les aniqes qui esnaneandaaient
bords de l ' Aude de pont et permettaient à le carnison du chaton de
fiore des soriles sans cire Miquieter par les Ussteceants . eussent Hs ete
roaures de da premiere enceinte , Tv atout lien de croire que les antiredlles
ebtourseXterteures furent clevees assez rapidenent apres texpedition mu
quee de Treneuel , pour mettre tout d ' abord la ette à l ' abri d ' un coupode
nain , pendant que Foi prendrait te tercps de reparer ei d ' acrendir Von
comte titerietre , Lestoursdécettecncciiieesterienre on premiere cnevinte
etatent onvertes du vôte de lu ve . ufin de rendre letu possession tmutile
pour léssiéegeant . ebes ctreniins de ronde des courlines sont ait niveut du
soldes dices ce sorte gu ' etant pris ilsne pouvaient serorderernpuat contre

Bovals , Entvée des tices .
Les Conboures qui entonrnent da cite de Carcassonne étant clos denes et de

patissades cou mronnent due stèce décrit parle senéchal Guillrime des Ormes .
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lissièce qui etant en torce restafle nuentre de se qeter sur des assailtants
etes cutbuter dans des fosses Vox. cobtiNt , Vo08e ,

Philipe te Hard lors dei cnenre nee dé vor d ' Arazon . continuer ces
travanç avec Une crande dette questa su trot 12N5 2 Carcassonne se
Hroncait etre alors rer point con - in de la frontière fort buportant . et le roi
de France x tint son peadlerpent tit clever Les courtines . tours el portes
chicote de Dest avanea Péencciete titertenre du côte sud , et fit reparerdes
nouraille set tours de l ' encotntédes Visteoths . Nous donnonsici Ale plan

de cette place atnstmmoditie . En A est la grosse barbacune dur côté de F Aude
dont nous avons parlé plus haut avec ses rannpes forbiiiées jusqu ' au chè¬

Lfentreautres le tour dite du Trescnet Doponte Narbonmitaise Vox, ronit TO160
AIR( 1 kb.»
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feu F2 Ces ratnpes sont disposces de nuniere a être conmandees pur les

defonsesNterienres dirchadean rec nest ques ao heaverse plostenrrs
portes et st de nombreux détours que fossaillant cidtnettant qu' il se Mal

cnqare dede barbaeane poutres laqarte Loeb let flat . dis

Hhespaceelroit ( completement battait destoursetratrraillestortclevres ,
q

terdisait l ' empior des encies een approche Dircète de taville . ce chatenn

faire de STENCOIRE due cliateau avant derriere tata escarpetrent qui mn¬

eut defender pra large fosse Net une bachaenne FL hate par saint
Louis . De ta crosse headracane a da porte de l ' Aide en Con montiel par un
chendrrroide . cvenele diucote dédavatiee de maniere à deferutre tout | uusle
rentrant fornee pra lesdaues du chaleur etes ones de tale Fu Best
sifuee da porte Narhiorneusc a Pest qui etait mntanie d ' une barbacone pro
tezee par un fosse et ane seconde harbaeane palissadee seulenent fn S.
ducôte ou lon ponseutattetndre auchas desatrraillepresque de plain pied ,
estunlarce fosse , Ce fosse el ses approches sont commandes pur une torte
ebhante tour O0 veritable donjon isole . ponvant soutenir mnt steve à lui
seul . toute la prennere enceinte de ce côte füt - elle tornbee cu ponuvonr des
assauts . Nonsavons tout heu de croirequecelte tour commiteniqueutavee
les murales interienres aan mioven d' un souterrain dunslequelon penehait
paru puits pratique dans Petage inferienr de ce donjon . mas qui etant
comble aagourd ' hri na pit etre encore reconnu , Les lices sont comprises
entre des deux encemites dela porte Narbionadse en NN . jusqu ' a Le tour
dueoinen OS Lassiegeant Senpmarail des premieres défenses dur côte du
sudet s0l vont . en sonant tes lices . atriver a ha porte de l ' Aude en C.
se trouvait artete parie tour eurree Ron cheval sortes deux enceintes ,
etre de barrieres et de rnaehicontis Nil parsenaitiopasser entre Lcporte
Narhonnaise et ta barbucane en Bo ee queetat ditficile allo Edbat fran
ctor . pour arriceren V dans les Tices dut nord - est . un espace étroit . cor
ruatide parune enorme tour Mo dire torr die Présan Ve Ven Fil etat pris
vi lane parles tuiles tonus des Visigoths . veparces par saint louis et

Plalippe le Hardi , puis il tronvait ie defense à Fangle du chaleau , En D
estime grande potorne protégée puomme baobacue Pi didilres poternes
plus petites sont réparties Ledoux de Tenceinte et permettent à des rondes
de fare le tour des hees . et mème de descendre dans la CUtpacne Sans
ondes portes principales , C' etait dan pont biportantz on rentarquers
que la poterne percee daus lutour DL et donnant sur les fiees . est placer
literadernent masquee parkcsaillie du contre - fortd ' angleetleseuilde cette

poterne est a plus de denx metres au - dessus du sol exterierur : à fallait
done poser des cchelles pour entrer on sortir , Aux précautions sans nonibre

que Fon prenait alors pour defendre les portes iPest naturel de supposer
que les assuillants les considéraient loujours comme des points faibles .
l ' artillerie à modifié cette opinion . en changeunt tes moyens d ' attaque :
Has alors on concoit que quels que fussent es obstacles accoanules autour
dune entree , Uassicgeant préeférait encore tenter de les vaincre plutôt que
deventse loger au pied d ' une tour épaisse pour sapera main d ' hommes .
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ou Lu battre car mocen d ' ensins tresiopautoirss Aussi pendant les vue ,
Suéet ant siecles . quand on vontait donner une faute idée de la free
d ' une place . on disait quelle nana queue ou deux portes . Mais poto le
service desussieges surtout orsquils devient cordes ie double chevinte ,
fait cependant rendre les cormnnications faciles entre eos deux en
celntes . pour pouvoir porter rapidement des secorrs sin un pont allique ,
Cestce qui fit que nous voconsc en parconeant Poncointe interieure de Car¬
cussonmne . un crand nombre de potertes plus canmotns Bien dissiratilees et
qui devaient permettre da curnison de se vepanelre danses iées sur bean¬
coup de points a La fois nn moment donne , ot de rentrer rapidement
dans te cas où la premiére enceinte eût été forece . Outre les deux crandes
portes publiques de FAude et Narbonnaise . nous conqilons SX poteries
pereces dont Fenceinte mterieureesta quelques mietresan - dessus du sol et
aixquellesŸ par conséquent orne pont arriver quan mioven d' échelles .
Den estune . entre autres . percée dans la crande courtine de Féséete , un
hooque 2 mètres de fuadteur sur 06,00 dedargent , et dont le souitrst place
al2 metres au - dessus du soldes tices . Peuis l ' enceinte exteriente on en
découvre une autre percre dans da conrtine entre tr porte de P' Ande et le
chateau : celle - ci est onserte ate - dessts d ' un es arpernent de rochers de
“ ouetres de hautetn - ensirou , Parces issnes da nuit . en cas de blocus et au

tioven d ' une échelle de cordes . on ponvalt recevoir des émissaires due de¬
Hors sans ecaindee mte trahison , ou jeter dans be catipagne des portes de
Hressages ou des espions . On observeraque ces deux poternes , d ' un si difti¬
vilé acces , sont placces du côté ot les fortifications sont tnahordables pour
l ' ennemi case de l ' escarpennent qui domine Le riviere d ' Aide , Cette der
Here poterne onverte dans lacourtine de l ' enceinte extecicure donne dans
l ' enclos protere par lecresse harhicane . et qua le miurerenele qui suivait
lt rampe de la porte de l ' Andes elle ponvant done serviran esoin aojelen
dans ces enclos une compacte de soldats détermines , pour fire sue diver
ston datrs de casou l ' ennernnt attrait pressede trop pres les detenses de cette

porte ou da barbacane mettre de feat aux encins . heffrois on chats des

sstegeatls Il est certain que Von attacteït une crande Inportanree ca
barbacanes celles permettent aux assivers de Dire des sorties , En cela .
la barbaeæne de Carcassonne est d ' un crane intérératæ - - hatic en base
Le côte car sommet delaquelle est construit le chateau . elle muet celui ct en
comninnieutton avec des bords de Aude #2 elle force Passuillant ar se ten
loin des verparts du chrateaus assez vaste pour contente de quanize ads
Hit cents pietons sans couapter ceux qui carressatentle chennin deronrde
lle permettait de concentrer un corps considérable de Tronqies «qui pour
vent par une sortie Viconreuse , culhaterles ussiescants dus de euxe ,

Le pla que trots donnons ler esta l ' échelle de tecutin etre pou Lo uetres . Dur
barlaeune de Careussonne a été detrnite en FS21 pour coustrinre tn moulin : ses
forcadtons seutes existent mais ses Laniqes sont en cratels qualte conseraces , states
cons lc quartie voisine dé chéteser qui est la plus tateressante .
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Labarbacane Deicetiteau de Lette carcassoniedscneesque completement
Lu porte BL qui des rarapes donne ste Lccannquaicne , Cessamipes F sont ere

helées a droite et a gauche . Leur cheri est conpe qua des parapets
chevauches et L' ensemble de Courage . qui monte parue pente roide

COTE DF ” LAMULLE

%

G

—- saceeeee

versde chateau . est entile dans toute sa fonctertr qua ae tour el deux

couriines supertettres Si lissiezeant parvenadt au sonnette Le premiere

ratape . dut Fallait se déetorneren il etait alors battu de Manecen FE.

dironnait uit patapel fortifiée . prisime porte Hhennonnite et creneler 1 SOI
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franehissail cette preticre porte il devait longer nine parapet percé dar

cheres dorecrnne Darricre se détourner brasguetient et s ' emparer Œune
deuXtere porte t elanl encore hatto de ttane , Mors il <e trouvait devant

WHronrace considérable et bien défendu 2 c' etait un coutorrions . suvinonte
dedetxetaces sonsdesquels ai fiat peser , Le premier battait la derniere

porte aurnocen d ' une detense en bois et etai perce de nenctiteonlis daurs

lilongueur durquesaze le second commnuniquett aux evénelizes denmant

soit Dextertenr , du côte deseunpes soit ant - dessts mène de ce quessage ,
Le plancher du premier etage ne conmanniuautaoec des chemins de ronde

des dices que par tne petite porte St les assaiilants parvendent à sen

chiparer par escalade ils etident pris conne denis un plege teur , da petite

porte lernnee simoeux ils se trouvatent ex poses aux projectites lances par
les rañehicoulis du deuxieme étage . et l ' extretiite dur placicher etant miter

ronipue brusquement en Hdu côte opposcaPeutrec Hetr etait rnpessibile
d' uller plus ovni NUS franetissatent de coudoir a rez - deschrnssee ts

ctalentaureles pair Lit froisicine porte Hopercer dans tn rntur- strmotle par
les mnäehhicontis dir troisteine vtace conmntnniquemnt avec des chemins de

ronde superteurs du chateau SE pue tropossile ils Sernpairinient du

deuxieme ctace Asne trondent plus dissues qu ' une petite porte donnant

dus tne seconde satte sitoce le lone descnnns dit châteattetne comatni¬

quanta cclniset que prar des détours qutt etait facile de harricader encun

tistant et qui d' ailleurs etaient déefeudus par de forts ventaux St nadère
tous cesobstactesaccaminiles lesassteceatits foreatent Ritroisiemee porte il

leur Edlantalors attaquer la poterne Tdi chätentr . cardce param systeme de

defense formidable à destneneetrieres deux machicoutrs places Fun aut - des¬

sus de Vautre rar pont avec phancher miobile ane herse et des vettaux .

Sedut - on eniquare deccelte porte qu ' ense tromcat a CTmetres - en contrebas

de Le conr interieure Ldu chateau . a Euquetle on r ' arrnut que par des

ratapes étroites et en niessant a headers plisieres portes enr ke

En supposant que Fallaque at pousser ditrote de br porte de PAde .

on etait arrête par an poste Tone porte sec onnraue en thots et rar double

machiconls perce dansde plmieter d ' usure sunerrent communiquent
avec Le crand salle sud du chateau cut rreven dun pressage en bois qui

potncat étre détroit en nn instant de sorte qe S' ernearant de cel etaze

sipetternon nat ren if STL apres avoir franchi da porte direz de

chrgnssee on porssatt plosdoin sur ie chernin de ronde detonz detaccrende

tourcuree Soon rencontrant Bientél ane porte Drernninie de rodehiecntiset

balte parallelernent at couloir GIE Apres cette portretees detenses , cela

Une seconde porte ciroite et irisse peveve dans degros mar de retend Z quil
fallut forces puis entin . on areiveit a da pelerne [du château Si antees

traite <chose qui n' etait guère possibles . Lassaillont se prescrit dir côte

cppose pu tes lives du nord , IT ctali arrête par une defense \ . Mais de ce

cote Latlaque He pouvaat etre icntev . car cest h point detre qui este

nnetn defendu pau la nature ,el pour forcer la pretutere cheeinte entre lu

tordu Pres ven hs A1 el ane direharc aP tallaut d ' ehord cran
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ane ranpe fort ronde Cet escadacter des rochers , D' ailleurs en altaquemt la

porte Voditnord . Caessiecent se present de Mone aux defetsenrs cocuis¬
sautles tetes motaulles et tours de la seconde encetnte , Le cross ton de
redond 2 qui pertant de dacconetine du chateau Sinanee ongle droit jrs
surladescente de ta feurbacne . etait couronne de nmicthieoiulis transversaux

qui commendaient ke porte Het se terniiait asonexireniie partie ect

cuette qui permettait devoir ce quise puessait dans borne descendant a la
harbacaneatin de prendre des dispositions iiiertenres de defense en causde

stoprisecoundereconuutre Lestronpesremontant dela haodrecuneanetateau ,
Le château pouvait done tenir loncterps encore cire et ses ccbords

etantad potvotrde Ponnenniz sigarnison . défendant Fiéilement ta barbaeunte

elsesranipes . resta rnaitresse de l ' Aude . dont te Hit etat alors plus rap
proche de kcette quitne Vestaageuadhai , Sapprogisioneel par la riviere

elerpéchaitte bloeus de ce coteceuril n' etait cuere possible a tarcorps de

troupes de se poster entre celte harhacane et l ' Aude sans danzer , n ' avant
aucun moven de se couvre eble terron plat el rnateeucenx etant domine
de toutes parts . La barbacane avait encore cetananelage de mettre le moulin
du {tot en connnunication avec Le garnison du château . et ee moulin lai
inéme etait fortitie . Un plan de Le vite de Carcassonne releve en 1774 ,
note dans siclécende an grand souterrain existnt sous le boulevard de ta
bartiaceane nas depuis donglenaps férié et comble en partie . Peut - être
ce souterrain elatsit destine à ctabilir une commumicalion couverte entre
ce anoutin et la forteresse ,

Di côte de dalle chateau de Carcassonne etait ecuternent défendu

parue craonnde harhacane Conavant duéfosse he porte A bien défendue
donnait entrer dans cette barbacsnez le pont Cecnintniqueait a ba porte
prineipale O Dé ustes portiques A etdent desiites a loger tige cartiison

letnporatre en eus de sene , Ouenit a de 2arnison ordinaire . elle loceait du
côte de l ' Aude . dans des bätinents ac trois étages OP . Side portique N.
cote sud , etait une vaste salle d ' armes perece de snetudrieres du cote du
losse et prenant ses jours dans con MORE ctdent les donjons . de plis
grand separe des consteneBions voisies pad unisotegnent et He portatiteoni
Huniqueracce les antres bilfirenls - que parcdes pontsde bois qu ' on cnlevaut
facilentent Ainstde château priscles restos de la garaison porxatentencore
se réfucrer dans cette chornie tour compheterment fermiee el tenir quelque
( nps . En S est ane tnnaense tour de guet qui doreine tonte brille et ses
cndronsielle contenait setdement are escalier de bois , Les tours NA . ta

porte Celles courimnes ntermiedtaires sont du vie stecde atnsi que Le tour
de guet et les soutassements des Tälirients du cote de da barhacune . Cros
constructions fürent cormpleices ci restaurees sons saint Louis , La crosse
barbacane de PAudeavait deux etaces de mienrtricres et an chersin de ronde

Siperieur crénele el pouvant être round de fonrds * ,

Hood , hour . “ Vox ce met peiti les details de da coustenetron de ee genre de
delerse ,
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cerplissaient parfaitement celobjel mais ds laissatentles défenseurs fibres

dans leurs mouvements , Vapprouisionmenrent des projeetites et be errenta

ton se faüsant en dedans dit parapet en EL l ' aillenrs stees honrds etarent

carnis , offre de mchacoutis contone , de meurtrières des archeres proli

quées dans la construction de pierre restaient derocsqquees das lente quatre

inférieure el pernecttatent aan arehers con arbaletriers postes en dedans cu

parapet de Liancer des traits sun les aesalliontss Avce ce sestenre . la defense

était atisstactive que possible . etle Hranque de projectiles exalt sel laisses

quelque répit aux assieceauts - Onne doit done ques S' etonmer si dans quel

ques sieges mremorables aprestune defense protonger desassiezesenelatert

réduits à decouvrir leurs nuisons . à démolir les murs dde padins . enlever

les cailloux des rues . pour curnir les hourds de propectites el forcer les

assauts à Séloisner du pied des fortifications . Ces hotods se posent

protoplement et fcciletzent vox mounre con les retisat en temps de prix .
Nous donnonsie de figure des travaux d' approche d ' une courtène Mar

queée de tours avec fossé plein d ' eau atin de rendre intelligiles les divers

mnovens de defense et d' attaque dont nous avons parle et - dessts . Side

premier plan est an chat A1 sert a combder le fosse cet s ' avance vers de

pied de Ta mouraille sur les ans de faseines et de ndertanx de toutes

sortes que les cesaillants jettent sans cesse par son onvertire antertenre

un plancher en bois qui Setablit an for et mesure que Savance de chat

permet dede faire rouler sans erandre dede voir Semibonrbher , Cet en

estma soit parles rondeurs a Vintérierue au mioven de lesiers . soit paur des

cordes et des poulies de renvoi FL Outre larcert qui est place aclactète du

chat , des padissades et des meitelets mobiles protegen ( es teneurs . Le

chat estrarnide peux fraiches pourle présercerdes miatterescodarnntiles

qui peuventètre lancées padles assicues . Les assealfnnts avant de are ann

verde chat contre La courtine pour pouvoir saper su base ont détruit les

hourds de cette courtineau movende projectiles lances que des mrachines de

jet . Pluslohr . en CLestum crand trebuchetz il battes hourds de La seconde

courtine .Ce trebnehet est bande un homme met lafronde axcesicpierre en

place . Une palissade haute protéze l ' engin , A côte . des arbaletriers postes
derrière des muntelets voulunts \ isent des assiègés qui se demasquent . An

delacen Ecest un beffroi muni de son pont mobile . can de peaux fraîches :

il Savance sur un plancher de nevdriers au fur et a mesure quelles assial

lants , protégés par des palissades . comblent le fosse zilest rod commedle

chat par des cables et des poulies de renvoi , Au dela encore estune batterie

de deux trebuchets qui foicent des bauils plemns de nratières Hicendiaites

contre les hourds des courtines . Dans lcuille - sur une grosse tonr caree

terminée en plate - forme les cesieges ont monté nn trebnehet qui bat le

betfroi des assuillants , Derrière les cours un autre tebnchet masque parles
courtnes Euree des projectiles contre les cnetns des cessaillauts . Tant que
les nnuchines de Lartnce crnemie te sont qeessarisces ann pied des tourescle

rôle de lusstèré estacpettqies puessil { secontente . pre les avehrères de ses

honrels . d ' envoyer force cureaux el sacette < Si estronnibreux . hardi la
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sortant pire quelque poterne clorgnee du pont duttagque nous sit est trame
ou déemoralisé . < ilne peut disposer d ' une tronpe auudaciense et dévonée .
au point du jour son fosse sera comble le plancher de reudriers lécere¬
ment imeliné vers de courtine pernetiscanr betfroi de Savancer rapidement
par son propre poids des assailbents néauront que le nedntenir , Se les
débris des honrds mis en pièces qua tes pierres tanecrs parles trebuchets .
le pont mobile du beffroi Sabattra tout à coup . et une trompe nonihrense
de chevaliers et de soldats d' étite se precipitera surle chenitu de ronde de
Li cotatine 162 Mais cette catestropheestprevuer si la carnison est fidèle .
en abandonnant ta courtine prise elle se renferme dans les tours «qui
finterronmpent d' espace en espace 76 ‘2 elle peut se rallier entilerde
chemin de ronde et le couvrir de projectiles . faire parles deux portes À
ei ume brusque sortie pendant que Passaillont cherchea descendre dans
lu Glle cet avant qu' il ue soil trop nombreux cle culbater . Sensarer du
belfroi et Cineendier , Sila garnison forcée ne peut tenter ce conprhardi .
elle se barricade dans les tours . et Passaillent doit Faire te siege de chacune
d' elles . car au besoin chaque tour peut faire un petit fort sépare inde
pendant : béatrconp sont munies de puits . de fours et de caves pour con
server des provisions , Les portes qui mettent les tours en comminnicalion
aævecdes chemmis de ronde sont étroites . bien ferrées . fermées à l ' intérieur .
et renforeces de barres de hois quirentrent dis Cépaisseur - de la muraille .
desorte qu ' en tn instant le vantail pent être pousse et harrieadé en tirant
rapidement Li barre de hois VON. BARRE

Ouest frappe . lorsqu ' on ettdie le sestème detensit adopte du vie au
ve siéele , du soin avec lequel on sSestants en surde contre des surprises :
toutes des precatttions sont prises ponranréter Penneniret C' embartisser a
chaque pus qua des dispositions compliquées , pau des détontrsinipossibles a
prevoir Evidennnentun siège avant l ' invention des hbonehesatenn ' etaitréel
lement serieux . pourlassiege comme pour issaillent que quandon en était
vent se prendre . pour ainsi dire , corps à corps . Une garnison aeuerrie
laftailavee quelques étianees de suéces Jusque dans ses devnières défenses .
l ' ennemi pouvait entrer datis - la ville parescalade où parie brèche , saus
que pour cela lc garnison se renditz car alors , renfermee dans les fours qui .
Je de répète , sont autiet de forts . elle vesistait lonetemps . epuisidt les
forces de Pennermi , lui Güsait perdre dumionde a chaque allaque partielle .
I fallait briser un crand nombre de portes Then batricadees se battre

corps a corps sur des espaces étroits et erabartassés , Prenait - on le vez - de¬
chatissee d ' une tour . les éttzes superteurs conservent encore des Movens
puissants de défense . Ou voit que tout etat caleute pour nine latte possible
pled ' a pied , Les escaliers a us qui dontatent geces aux divers ctazes des
tours étaient facilement et promptemient barricadés , de maniere à rendre

| d' exemple que nous donnous tet est tiré de Fencemite intérieure de la cite de
Carcassonne , partie bâtie par Plalipe le Mood 12e plane des tours est pris at nivesn
dela courtine ec sont les tours dîtes de Daréja et Saint - Laurent . coté sud.
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vuns des efforts des assaillants pour monter d ' un ete a un autre . Les
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bonrgecas done ile cussent als vouln caputoler . que ba garnison pouvait
se garder contre cu een miterdire Vacces des tons et courtine - . l ' est
anscsteme de deftanec adopte envers et contre tous .

Cest dans tous ces detouls de la defense pleda pied qu appooseit laut de

tortiieation dure an ver siecle , Cut

17 en ' eXannimernl avec soin . en etudiant

sctupuletsement jusqu ' aux rronedres

traces des obstacles detensifs de ces

cpocules , que lom cornprend ces vecits

d' alfaques cigntesques que note
sonmnes trop disposées a faxer d' exs

ceratton . Devant ces movens de du
fense she prevos et cornibines ours

fignre sans peine ces travaux enores
des usstegeants . ces betfrois mnobiles .

ces estacades . boulevards où trustilles .

: que Fonopposail a (Or assiege qui aval
cadette toutes des chances de Pidtaqure .
qui prenait souvent Foffensive . et qui
était disposcirne céder un point que
pour se retirer dedis nn autre plus fort

Anjourdhtt . crèce à l ' artillerie . un|
“veneral qui investi une place no

& secotrie parure armee de canpaztr

à print prevoir Le jou ci heure ou ects

place toner Ou sennoncerie d' avance

I tmotnent on la breetie sera puit
cable our les colonnes d' attaque tb

treront dans tel onvrane . Cest tin

partie plus - ou mots lonette à joue

que l ' assteceant est toujours sur ch

azner sde moatenel ne dur tent pas defaut et Se corps duree pre
porhonmie a la dorer de ic garnison . + Place cétequee . place prise . 0 dite

dicton freanns Mes alors matinée pouvait dite quenid et comment une

Connie been does dicton reel pas abisolinent vrai cependant et etes
tes esenqules drenncnt es donnes tot St certain ques mène sngorr das Lun

place dutendue pratoun commando frite . Hecetueux « dont k coup d' ail est protngs
pout tenir begocoup plas Toucher que celle que sers détendue par un henine rente

ner el quite brovere ques ons son motelhcener des ressonrees nousetles cechisque
phase de l ' intaque Peut - etre . depuis “que ba ciuerr de sère et dexenne Une setence

vue sorte determine ton lait trop botomsnche de toutes cos resscorcesde detait que
etaient ebiplovers encore saut Steele Harest ques douteux que res etades archecle

cliques , qui ont eu sm les autres branches de Farehieeeture ane - 0croude Tufinenve .

veuctront exslement sun daachitectare nafitare 00 notre auts el notre copines
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place devait tomber cat pouvoir de l ' asstiegeant si nombreux quil fit .

\ vec une garnison determinee el Dien approvistonner con pouvait pro¬
longer an siege aadétininent . Aussirestal pus rare de voir nine bicoque
resister . pendant des mois entiers . dune armec nombreuse el aguerrie .
Della , souvent , cette audace et cette Insolence du Gitile en face du fort et
du puissant cette habitude de di resistance imdiniduelle qui faisait le fond
du caractère de lu frodalite celle cnergie qui a prodiat de st crandes
choses au mitien de tant d ' abus 2 qui a permis aux populations francaises

« t ' anclo - normandes de se relever apres des tevers terribles Lette fonder

des nationalités fortenent constittiees .

lien nest plus propre à faire ressort les duférences protondes qui

sepirrent de l ' esprit de notre cpoque . les cavaetères des honnnes de ces

teraps rectules . que d' établir dore comparaison entre une ville ot un chäteau
lortiliées aux vie ou xne stécles cb ume place forte moderne . Dans cette

derniere rtenne frappe la vue toutesterappatence mrifonmne sil est difti

cle de reconnaitre un bastion entre tous . Ut corps d ' armée preud une
Mile La peîne si les assiegeants ont apereu les défenseurs : ds n' ont vu

devant eux pendant des seneatnes entieresque destalusde terre et im peu
de Fannce . La breche est pratteable on capifule tout tombe le mème

Jour : on tabattat un pan de mnur . bouleverse un peu de terre . et he ville ,
les bastions qui n' ont nrènie pue vu la funiée des canons les mnazasins ,
arsenanx . tout est rendu . Mais al ve quelque cent ans les choses se piss
suent bien différemment . Stune garnison etait {idéle , aguerrie , it fallait .

pour atst dire . Eure capituler chaque tour . tradteravee chaque capitaine .
sil dur plaisait de defendre pled ia pied te poste qui lui ctaut contie . Fout du

moins etat dispose pour que les choses dussent se passer atnst . On shabi¬

Hudl icone compler que sur sotetstrles stens cet Don se defendait envers

etcontre tous , Atesst eur on peut conclure du petit auterando il ne sullisait

pis alors de prendre da capitide dut press pour quelle pass ft a vous . Ce

sont des temps de bratiarie si Pon veut rnaïs dune huatiote pleine d' ener¬

ce et de ressoutees . L' étude de tes crands tnontinents militaires cu

Hioven are n' est done puesssettemsent enrieuse elle fat conmeutre des taceurs

dans lesquelles esprit nation ne pourradl que gagner axe retrenper .
Nous vogons ar conaneteemnent du nine siecle des habitantsde Toulouse

avec quelques setgnenrs eOleurs chevaliers . dans une ville mal termer .

tenir en echec Farnnee du puissant comte de Monttort et Letorcer de tever

le sicre . Diet niieux encore quelles villes les crands vassaux . renternies

dans leurs chateaux croyadent - ils pouvoir restster non =- seufement ce leurs

Hivaux . teals au suzerain el a ses armées checaractere propre . ceneral de

Lu feodadite .dir M Guizot . c ' estle demerabrement dé peuple et du pouvoir
cnune multitude de petits peuples et de pelits souverainse l ' absence de

est quattagee peur des pevsonmaiges conpeteuts . Sur , dans Lo Tonme de lu lortitics

Hon du moyen age , rien qui soit don a prendre ange d' hnsceu Lace des mnoveus pais
sans le VcoGlerte heu est ques de nrene dons soncesprit et dans son prineipe .
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toute ration cenerate , de tout couvernement central . . . Sous quelsenme

vis ae succomhe da féodale 7 qui Fa combattre cn France ? Denx forces :

brrovaute . d ' une partoles communes , de L' autre , Parhicrovanite s' est forme

cn France mn convertenent centrales puattes commaines Sest formée tre

malion générales qui est Vente se cronper atitonr du comvernemrent cen¬

tal 0 Le développement du sstème féodal est done Tite entre les vret

vnestèetes , Cestailors que la fecideBité cléve ses forteresses les plus Hnpor¬
tautes . qu' elle fait . perdant ses ttes de scignene a <cieneur , D' education

nadlitaire des peuples occidentaux . Avec le ae siecle ajonte Uillustre

historten . des cuertes chenicent de caectere . Alors connnencent les cuerres

clrangeres non plus de Gssal a suzeran on de vessal a vessal 0 nnts de

petplea peuple de gouvernement à gouvernement . A Paxvénement de Phi

Gippe de Vatois éclatenttes crandes guerres des Francais contre les Anelats .
les prétentions des rois d ' Angleterre . non sur tbou tel tef rnais sole

pros et de trône de France et elles se prolonzent jusqu ' a Louis NE 1 ne

sacs plus alors de euerres féodales . mais de guerres nationales : preuve
certaine que Lepoque féodale arrête àces Inites . qu ' une autre société à
déja commence . » Aussi te chateau féodal ne prend - i { son véritable cavac¬
tere défensif que lorsqu ' il est isole , que lorsqu ' il est éloigné des grandes
villes viches et populetses , et quil domine Le petite ville . la bourgade . où
le village . Alors 1 protite des dispositions durterrain avec crand soin . sen¬
toure de pretipices , dé fossesou de cours d ' en . Quand il tient it Le grande
Ville Pen devient fa citadelle estolilive de subordonner ses défenses à
velles des enceintes arbednes de se placer point d' outil peutrestetrredtre
du dedans et du dehors , Pour nous faire Men comprendre enr pet de mots .
on pet dire quelle veritable hate trodad au point de vue de Vart de la
fortification . est celui quiavant d ' abord choisi son assiette , voit peut pet
les habitations se grouperantour de tai . Autre chose est le chateau dont li
coustruetion elant posteriente à celle dé la ville à dû subordonner son

7 .cinplarement et ses dispositions a busittation etai disposttions défensive
dedacite . A Paris le Louvre de Plaitippe Aucuste fut ecidenmnent constat
stäVant ces dernieres données , dusqu ' eur vecne dece prinee les rois habi
talent ordinairement de palais ss dans tax cite . Mais lorsque brille de Parts
eut pris an aesez vrand développement sur les deux rives , celte résidence
centrale ne pouvadl convenir a un sonnerain . et elle devenait nulle comme
défense . Plntippe - Anzuste en batissant te Louvre post ume citadelle sure
pointde Leville ou des attaques efrient te plusacorandre ou son redoutable
rival Richard devait se presentercol surveillait les deux rives de Le Seine
cnaval delnette et commandait les mais et les champs qui . de ce porn ,
setendident jusqu ' aux ranipes de Chaillot et jusqu ' à Meudon . En entou¬
vaut da ville de rourailles Al avait le soin de hisser son nouvean chateau . sa
citadelle , en detiors dé teur cnecinte . atin de consercer toute sa Hberte de

Mistoues de tr cordisation cn France . par M Guvol 11 partie , P' lecon



— ti — ARCHITECTURE.

defense Ouvert dans ce plan de Paris Se conne nous Favons dit plus
haut . qu ' outre le Louvre A0 dGantres établissements fortifies sont disse¬
nitnes attour de enceinte APest le chäteau du Bois entoure de gurdins .
nuuson de phusanee du rois en l ' est Vhotel des dues de Brétagnez en C.

le palais dit rot Robert et le motetère de Sant - Marthe - des - Chronps
entoure d ' une enceinte fortificez en Ble Temple formant nue citadelle

séparée avec ses mnnralles et son donjonzen te . hôtel de Vaunvert hat

parle rot Robert , et entoure d ' une enceinte *

Plus tard . pendant Laprison du roi decnoil fallut reculercette enceinte , la

5 En l ' était la niaison de Satnt - lazae zen 2 La madladrerte zen Meten N°0 les halles :
en Ole grand Châtelet qui détendait Centrée de laccité co nord : eu Pole petit Châtelet

qui cardait he Petit - Pont,ausudzieu FL Notre - Danne etl ' évéché cents Paneten Palais en

EL Satute - Geneviève eUlepualads de Clovis , sur tar ncontagne Deseript de Paris , par N° 0de

Fer . 1724 . " Diss . aycheol , sur les anciennes enceintes de Paris . pur Bonmardot . 18530 .
,¬

V1 . ba
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Ve seletdaul toujours . surtout dir côte de lac rive droite A9 2 le Louvre .

Le Tenaqle se tromverent compris dans tes nonuveanx mourss mnais des portes
bien defendues roumies de barbacanes . purent tennrlieu de forts détacties ,

ctahu côte de Fest Chales Vif batir la hastille Saunt \ ntome S. qquit con
nudidait des tantonrzs etappoait Penceinte Le palais des Touumelles R

renforea encore celle parte de houle cet dallenrs de Temple etle Louvre .
conservanthetasencenntes forment avec Le Bastiffe comme antanit de cit

delles intérieures , Nous avons depi dit quete < stene de fortifications du

moven age ne se prétait que des défenses chendues calperdant de sic pauis

sincechoceupant antrop erand perimetre lorsqu ' il n' etait puis accompazne
de ces forteresses avaneces put divisadent les forces des usstiéceants et ent
péchaitent les approches , Nous avons va Carcassonne lie . To une ville
dune pelle dimension bien défendue par Fartet Lonatuce du tevraites rs
Le chäteau Fat partie de ta cité ina est que Le ctadelle Let na pas te
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caractère d ' un chateau féodal , tGoudis qu ' a Couex par exemple 200 biens

que de chute soit annexes ane Site il enrest completement ndéperidant
el conserve soir caractere de ch

20 tenu frodal ter ta vie halte en l ' est

cntoitres d ' une assez forle encemte

entre cHleeHterhateur Bal existe ume

esplamide sorte de place d ' armes À.

be comonniquant avec la ( ile que

par La porte FE. qu se duferif des

; deux côtes . mais surtout contre la
‘

ville . Le chateau . batr sur le point

cubminant de du colline , domine des

esccrpernents for roidesetest separe

detbiphace d' armes parum Large fosse

DS la ville clait prise . ki place

d ' armes et ensuite le château ser

caient de vefrces assures a da gur¬

nison , C' elait dans Uespues Aqure¬

boent disposcesdes certes . Les con¬

munis . ef les logements de bc carmison tant qu ' elle n' étant ques obligee de se

retirerdans ] enceinte du chaleattz des poteries pereves damslescourtines de

ln place d ' armes permettaient de faire des sorties onde recevoirdes secours

du detions . sites ennemis tenaient Le Ville , et r ' élatent pas en nombre suf

lisant pour garder Lu cité et bloquerle chèteau . Beaucoup de villes presen¬

tatent des dispositions dofersives analogites a celles - et 5 Guise . Chèteun¬

Thierry , Chatillon - sur - Seine . Falaise . Meutan . Mieppe , Saumur , Bourbon¬

F ' Arehimbaut . Montfort FA . Montargis . Boussae , Orange . Hyeres ,

Loches , Chanvizns en Poitou . ele , Danscelte dernière cite , trois châteaux

donnaient La ville ata fin due ee siecle , tous trois bâtis sir une colline voi¬

sine , et étant mdependanit =les pus des autres , Ces cites . durs desquelles - les

défenses étaient aîusi divisees , passatent avec raison porr etre tres - Lortes :

souvent des arniées ennemies apres sétre emiparees des forGtications

nbiaînes . devaient renoncerafdre de siège du chäteau . el poursiivantletrs

conquêtes faisaient sais pouvoirlesentnnerdes garnisons quite lendernian

de leur depart reprenaient la ville etinguietuent leurs derrieres . Certes ,

si la fcodalité ent été unie . aneun système n' etait plus propre ar artéter be

progres d ' une invision queue morecllement de la defeuse et cebte <plique

même incroyable facilité avec laquelle se perdatent alors des conquétesde

provineez car il était impossible d ' assurer comme anjourd han les resultals

d ' une campagne par La centralisation du pouvoir niitiire et par nine dhisel¬

pline absolue . Sile pays conquis etat divisé en une quantité de scigneurtes

qui se défendatent chacune pour leur compte plutôt encore que pour gar¬

der la foi jurée au suzerain , des armées étatent composces de vissaux qui

ne devaient . d ' après le droit féodal que quarante on soi vante jours de can

pagne . après lesquels chaeun retonrteït chez soi . lorsque le suzerainne
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pont prendre ses tronpes à solde , Sousce rapport . desdatin dtxnre sie
cle da monarebie angtidse avt aéquis ane grande stpertorite surlanmonat
ctne francaise . Lafeodalite anglo - notimande format on Faiseean plusumnque
le leodatité francaises elle Favait prove en se fatsant oetrover da grande
charte eCetait par suite de cet accord intremnent Tièe ant saverain . Cette
forme de gouvernement relativement Hbevide avait neue Uaristorratie
auelaise a ntrodtire dans ses armées des troupes de censde pied pris dits
les villes . quietaient deja disciplines , habitesa frerde Fare . et qui déteruni
nerent le gain de presque foutes les Punestes Datailles du vise siéèede , Crée .
Poiters etes Le tième sentiment de detiance qui faisut que le signe
féodal francais isolait son chateau de la ville placée sous sa protectionne li

permettat pas délivrer des armes aux bonrecots . de des famnilfaniser ave
les exereices ruilitaires il complait stor ses hommes . sua Li bonté de son
chevatel de son arnittre . sur son courage surtout , el rheprisant le Fantassin

quil n' employait en campagne que pour faire nombre le comptant d' inl¬
leurs pourrien au moment de l ' action . Cet esprit , qui fut si fatadala France
à l ' epoque des guerres avec les Anglais . et qui fut cause de la perte des
armées féunçaises dans maintes batailles rangées pendant le ane sièele ,
nudère la supériorité incontestable de la gendarmerie féodale dé ce pas .
élaitessentiellement favorable au développement de l ' architecture muifitaire :
etenelfet nulle parten Occident on ne rencontre de plusnonihreuses , de

plis completes et lus belles fortifications féodades . pendant les ve et
ae stecles , qu ' en Fritite AOX, OHATEAt. rONON Tour . Porn . C' est dans
les chateaux feodanx surtout quit fait étudier les dispositions militaires :
cest la qu ' elles se développent du vacance siccle avec ven luxe de pre¬
cauttons . Une puissance de miovens extraordiaires ,

Nous avons distinoue deja les châteaux servant de refuges , de éitadelles
aux garnisons des Villes . se reliant aux encetntes urbaines , des chateaux

© Lecnomiire des chéteaux qui coucredent le sol de la Frènee , surtont sie les fron¬
tieres des provinces , est iueulentahle Harétait duere «de villrce de benveade eu de
petite ville qui n' en pessédèt cou mots nn, sans compter tes chatenuxcisoles les postes
et les tours qui , de dstaice en distance - se rencontraient sun les conrs des rixleres ,
dans les vallées servant de quessanes Let dans les rcele s Des des premiers tenips de
l ' organisation féodale , des seteneurs , des villes , les cxeques , les ceblies asadent dû, dans
maintes etreonstances , reconrnrea Cantorite sngeratne des vois de France pour milerdire
Li coustruetion de nouxeaux châteaux préquebie tables a leur - intéréts et aceux de da
patrie . Les Obs D' un autre côte , moaloré da détense de ses vissaux 0 le roi de
France , que acte du padement , antorisait la constenetion de cléteaux torts . afin
d' amoindeir la ptüssiqrer presquie rivale cle US 2rands Vassaunx. Cum oadhas el conventus

Didouensts assoctessent dominune regen sel quenidarn loctn qui dieitnr Tauriaens ,
pro quadant bastide ibidéenr constrrenda , et donens Carneris de Custro - Novo
miles , et Vleecomes Torenne se epponerent ef dicerunt dicton bastidam sbsque
corunt prejudieto not posse fieri : audilis corum contradictonibus et ractonibus .
prontnetatinn fuit quod diet bastida ibidem fieret et remancret . Les Oùin , édit .

du Min. de Flustr , publ . Plulippe Ut 12790 1E p. 147.
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Soles dominant des villages des honreades et des petites Villes ouvertes .

or commandant leurs défenses et ne sx rattachent que par des ouvrages

intermiedtaires , Parti ces chateau iPenetaut de plusieurs sortes Hlestmisse

conposstent d ' un simple donjon entoure d ' une cnectnte el de quelques
locemnents . d ' autres compremzdent dé vastes espaces enclos de fortes noue

pauilles , des réduits sols uno plusieurs donjons : places - sur des contes ,

ls ponsatent intercepteir les coconentieations . et forment ainsi des placer
fortes vestes el d ' une grande importance sons le point de vue rilitaire ,

éXigeant pourles bloquer tune annee nombreuse . ponr les prendre un

afirail de steze considérable et tenaps for ( lonz . Les châteaux . on plutot
les groupes de châteaux de Loches et de Chauigns que nous avons deja

cites . étaient de ce nombre . Autant que Füre se pouvait on protitait des

escarpenent = naturels du terrain porr planter des chattes . eu is se

tronvaient adnsta Tadnt des machines de guerre , de husape ou de kuinine :

Vattique nese fisant que de tres - presc et les machines deqet nie port

clever leurs projectiles qua une hauteur assez linntéee il \ avait avantage

a donuiner Fassaillant soit pates escarpenents des rochers . soit par des

constructions dŒ' une erande élévation . en se resercant . dans Le constritetion

intérieure des tours el conriines Je moyen de battre Fennerat exterieur

atouivean du plan de l ' attaque . Nois avons ci que les tours de l ' epoque

tonne ancienne ctaieut pleines dansdetr partie inferieure elles courtimes

terrassées , Des le commencement du vue siecle on avait reconnu l ' incon¬

venient dé ce mode de construction qui ne donnait al ' assiegé que le sommet

de ces tours et courtines pour se defendre , el livrant tous les soubassements

aux nineurs où plonniers ennenisz ceux - ci pouvalent poser des etançous

sous des fondations . et faire toraber de burges pans de murailles en mettant

te feu à ces etais . ou creuser une galerie de mine sous ces fondations et

terrassements . et déboucher dans Cintérteur de l ' encernte .

Pour prévenirees -daigers les constructeurs maitres ctablirent , damstes

tours . des étaves depuis le sol des fosses ou le niveau de Teaur ou Farase

de l ' escarpenrent de vochet : ces ctazes furent perces de mnerrtrieres se

chevaueteent ainsi que Tindique la tig 212 de nnonere à envoyer des cr

veaux sur tous des points de da ctrconlerence des tours autant que faire se

pouvaitzisenetalilirent ecatdemient dans des contimes surtout dorsqu ' ettes
servent de murs à des touts divtses en étages ce qui dans les chatezarx .

act presque tonjours ren . Les pionniers arricarent ati plus dnticitemeent

au pied des murs car leur fallait se garantir non seulement contrées

projectiles jetés de taaten basc nues aussi contre des frauts decoches ob

quemient et horizontalement que les roetrtrtères ils parvetatent a faire

tutroiaur pied du murou de Lu tour ils devinrent se tronveren face d ' un

corps d' ussièges qui , préeventts parles coups de lu saque cucuent pu clever

L Nous rensovons nos lecteurs aû mot cuareat , Nous donnons en detail , diqis cet

article important les diverses «ispositions elle classement de ves demeures féodales ,

ainsi que tes movens particuliers de deteuse , de secours ete,
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me palissade ont second nur en arriere de cve trou cel rendre leur tra

vaulinntide . Ans lorsque l ' essaillent cat Ganmnocen de sesenetis demonte

les hourds . cerète les ereneanx comble Les tosses , lorsque avee ses comnpa

znies d ' archers ou d' urhaletriers , balavantle sommet des renepaats ilavait

alnsi rendu le travail des pionniers possible . ceux - et a moins qu ' ilsne
fussent tres - nombreux et hardis . qu ' ils pussent entreprendre de larges
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tranchées et Faire toniber nn ouvrage entier . trouvaient derrière le perce¬

ment un ennenit qui les attendait dans les salles basses an nivo du sol .

L' assaillant edf penetré dansces salles en tuant les détenseurs . quilne

pouvait monter aux elages supérieurs que par des escaliers ctroits Facile¬

ment barricades . et munis de portes on de grilles ,

Nous devons observer que les défenses extérieures . les tours des diees .

etaient percées de meurlrieres permettant a l ' assiégé nn tir rasant . atin de

défendre les approches conne grande distance landis - que les meurtrières

des tours el conrtines des secondes enceintes étadent pereces de facon à

taciiter le tir plongeant . Toutefois ces onvertures . qui n' avatent à l ' exte¬

rene que Or {0 de bugeurenvironcel de 00 150 a lintérienr , servaient

plutot a reconnaitre des monvements des assiegeants ea donner du jour

et de Voir dans les salles des tours qu' a da défensezelles battanent les dehors

suivant Un ancle Trop aigue . surtout quand les roues des torrs sont épais .

pour quil fut possible de nuire serensemient aux assailfants . en decochant

des carreaux . des sagelles or Qirelons parces tentes ctroites vov , fobr :

Lu veritable defense etait disposce cut sonnmiet des ouvrages , Lac en temps

de paix et quand des honrds n ' etaent pas miontes der dl puerapel dont

l ' épatsseur vante de Or a 70 , perce d ' archeres rapprochees . dont

angle d ' ouverture est presque droit . battaïl tous les points des dehors :

les eréneaux . runs de portiores en bois routant sur un axe horizontal et

qu ' on relevait plus ou mous san move d ' une crémaillère suivant que

Fenmennt etait plus ou mroïns cloigne . permettdent de decouvrir facilement

les fosses eU la caupagzne en restant a couvert von . CRÉNEAL. MEURERIÈRE .

Les tours rondes Hanquant les courlines vesistatent mieux à fa sape el

aux conps du belter que Les tours carrées aussi avatent - elles été adoptées

céneralement des les premiers stecles du moven ages mails jusqu ' a la fin

du vne sivcle leur diametre etait petit ellesne pouvaient contenir queun

nombre fres - vestreint de défenseurs teur circonfterence peu étendue ne

permettut d ' ouvrir que deuxou trois menrtrières à chaque etage . et pur

consequent elles battatent faiblement tes deux couries voisthes - leur

diamètre fat aucmenté au vue sivele . Loysqu' elles furent cntnies d ' étazes

jusqu ' a niveaudu fosse etait plus Puetle omaesste sean debattreune tou

qu ' une courfine 22252 carune fois loge au port A. du moment quil aout

détrtitou brûle les hourds de Ben € lussieze ue pouneuit T' inquieter . Mais
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duanslescncemtes des iles toutes des tours etant Fermees a la corse en

lorsque L' assiillant avait ut un troren Aou fait toner la demiscireonfe¬

rence exterieure de Lctonr Al nréetatt pas dans bouille et tromvait de nouvelles

Hiffieullesa vaincre cest ponrquoi dans les steces des places on Sadtaquait
de preference aux conrtines . quoique lescapproches cn fussent plus duili

ciles que celles des tours 230 Lasstéceant antive at point A apres avoir

détruit les défenses supérieures destours BC, et fait son trou ou sa brèche ,

ctut dans toile amnoinscer quiarrivant souvent . que leszissieges n ' etssent

élevé promptement un second rnnr EF 2 neds al ' était rare que ces défenses

provisoires pussent fenirlongtermps . Toutefois . ditisdes sicees bien diviges .
Passaillant fast tonjours plusienrs affaques snntldtionces , les unes an

miocen de borne , d ' autres pau la sine . déatres entin et celles La etaient

les plus terribles au mnoverdes beftrois ronlants - eau tune fois de heffroi

amené he long des mautaillesL fc reussite de Taussant n' etaat ques doutetse .

Meus pour pouvoir conener . sans risquer deles voir brûler par les assteges .
ces dontes de bois contre de prerapet ol fadtait détruire les hourds et erètes

des courtines el tours voisites . ce qui exiceult lernplot de nombreux

cnoins el beaucoup de teunps . IE fadfait combler solidement tes fosses .

s ' être assure lorsque le fosse etait see . que Fussiege n' avait pas mine le

fond de ce fosse sous le point ou la tour etait dirigée ce qu' il ne mrauniqueut

pas de tenter . lorsque la nature du solne SX opposait pis .
A dectire du ven siècle déja . on avait senti la nécessité . pour mieux battre

les courtes . non - seulement d ' atucmenter le diametre des tours . et de

rendre par consequent la destéuction de teurs défenses supértenres plus
longue et plus difficile muids encore d ' auementer leurs fautes en les term

mnt a D' exterteur par un bec <aillant qui leur dormait déja La forme d ' une

comme 212 Cedbec Acucnt plusteurs avantages 2 def aucrientait conside

rublementhuforce de resistance de da mraconnerte de kitoutiai pomtouon
ponait tenter de hchidtre avec de rrouton où de la super : 2018 defendaul
aeuxdes conrtmes en étendaut les Hanes - des Totnds BC quise trouvaient
alnst se rapprocher d ' une Ligne perpendieudaire aux remiparls vos Tour :
een cloignant des pionniers il permettait aux défenseurs places dumsles
hourds des courtes en D de les découvrir scivant un anse beaucoup
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moins aierr que dorsque les tours etadent cireulaires . et par conséquent de

leur envoyer des projeetiles de pluspres , À Carcassonne les bees sont dis¬

‘ GFFRIRE

poses ainsi que Fmdique en plan Le tis . 24 Mais ant château de Locthes ,

comme à Provins aa porte SaintHeat on leur donnait la forme en plan
de deux courbes brisées 221 is 2 a la porte de Joux de la même ville

bi ;
24 ter , ou aux portes de Villeneuve - le - Rot la forme d ' ouvrages rectan¬

culaires posés en pointe , de manière à battre obliquement l ' entrée et les

deux courtines voisines . Onavaiît done reconnu . dèsle rue siècle . Finconve¬

nent des tours rondes , teur faiblesse au point de la tangente parallèle aux

courtines vov , touni , L' emploi de ces moyens paraît avoirete reserve pour
les places trés - fortement defendues . telles que Carcassonne , Loches . ete . :

car parfois , à la fin du xne stvele . dans des places de second ordre on se

contentaiït de tours carrees peu suillantes pour defendre les courtines . ainsi

qu ' on peut le voir encore de nos jours sur Pan des fronts de l ' enceinte

ro 18
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daittenrs . aatant que possible ces angles saillants dits les places bien
tortifiees el dosquils existent cest quails avatent cté frrposes pur lu
configuration duterranncatin de donner an esearpemnent , de commander
Une route ou tte riviere , ef pour cnpècher Cennemi de s ' établir de

plon - pied au niveau de la base des remparts .
Jusqu ' au vie siecle les portes etaient munies de vantaux bien dou¬

bles . de herses , de machicoulis . de bretèches a doubles et triples étages ,
nuus elles ne possédaient pas de ponts - leuis , Dans les châteaux , souvent
des ponts volants en bois . qu ' on enlevait en cas de Seze , où des ponts
a bascule . Interceptaient complétement les conmunications avec le
dehors : nuls dans les enceintes des villes , des barrières palissudèrs ou
des barbacanes défendaient les approchess ditreste une fois da harriere

prise , on entrait ordinairement dans la ville de plain - pied . Ce ue fut

guère qu ' au commencement du xie siècle que Von connnenca d' établir
a l ' entrée des ponts qetes sur les fosses , devant les portes . des ponts
levis en bois tenant aux hatrieres @71 , où à des ouvrages avances en

27

maconnenie 128012 Puis bientôt vers le rnilteu dir cv siecle , on applique
le pont - levis aux portes elles - mêmes , ainsi qu ' on peut le voir au fort
de Vincennes , entre autres exemples nov . rosi - ceses , Cependant , nous
devons dire que dans beaucoup de cas , mème pendant les vise et veste
cles , les ponts - lexis furent seudement allachés aux ouvrages avancés ,
Ces ponts - lexis étaient disposés conmie ceux généralement empiloyes at

Jourdhut , c ' estee - dire composés d ' un tablier en chaapente qui se relevait
sur axe , atoruoven de deux chaînes . de leviers et de contre - poids : en
se relevant le tailler fermait vconme il ferme encore dans nos forteresses :
l ' entrée du passage . Mais on emplovait , pendanties ane . vins et ane siècles ,

Entree du château de Montargis , du côté de la route de Paris à Orleaus . ( Ilacer¬
venu , Les peus creeilerts hdtiments de France .
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d' autres genres de fermetures a dhaseule on avait le tapecit . spéciale¬

29 OT

au sommet du vantail retombait sur les talons du sortant 20 : les portes
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de barrières qui roulident sur des uxes horizontaux poses vers ta noire

de teur hauteur 3000 Fune des deux moities servant de contre - polds a

Fantre , Dans le beaute mranuserit des Chroniques de Froissert de ta Biblio

Mheque moaperiale * on rome une vignette qui représente Vattique des

barriores de ha ville d ' Aubenton par le comte de Manant la porte de la

barrière est dlisposce de cette maniere 31 2 elle est fanquer el défendue

par deux tours de bois , tn arriere . on voit la porte de da ville quiiest une

consteueton de plerre hien que Je texte dise que la ville d ' Aubenton

«n ' était ferinec que de palis . 0 Des soldats qettent paesdessts Les creneaun

vu bame . des meutles , des pots .
Nous avons vin comment . pendant les vie et ve sectes . d' étadt d ' usure

de carnirles sonnets des tours - et courtines de hourdsen bois . fnrest pus

;5 Mantse . S3200 0 D in - totL commencement du x siecle Cette vignette , dont

nous donnons tel une partie , accompagne le cap . vxt de ce nemuserit mititute

Comunt be conte de Hopneret print 51 ditrot Perd peter en bopasse 1 Cest le chap . en

de Vedit . des Chroniques de Froessaort due Panthéon Gtheraurs , 2 NT commence

l ' assaut crand et fort durement , el <emploverent achadétriers de dedans et dehors

à treire moult Vigourensement 3 qua dequet tent iv en ent moult de blessés des

assailleus et des defeudans . Le comte de Mavneaitt et se route , où moult avoit dpi

perts chevaliers et veuvers . vinrent jusques aux barrières de Unne des portes da

eut un mnouft grand et dur assant Sur te pont mrémement , la porte vers Chi ,

étoient messire deun de Beatnnont et messire deun de la Boxe, Aocent tres uvatel

assaut et forte escarmeuche , et convint les Francois retraite destans Le portes carils

perdirent leurs burrivres _ et les conquirent les Maunnsers el Le pont aussi Léceut

dure escarmonche forte . et grand assaut et télonnens car ceux qui étotent moontes

sur la porte jéetoieut bois et maîrein contre val Let qrots plerns de chaux cet crane

bison de pierres et de cailloux , dont ils naxrotent et mesfeugnoient gens , sis

n' étotent fort armés .
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besoin dedire que les assaillants . au moven des machines de qet . cherchaient

a hriserees honrds avec des pierres , où alles ineendier avec des projectiles

‘ - ;
- < '

=

Ç
‘

v

f
_

D ,
- NS 100 A

. ' LureDa

eullianmés . ce a quoi ils parvenatent facilement . sites monrailles n' étaient

pas d ' une tres - crande clevation . où siles houeds nr ' etatent pus curnis de

peaux fraîches . Deja versde milieu dit vaine siecle on avait cherché arendre

les hourds en charpente moins facilesabréter enles portant sureles consoles

formées d ' encorbellements de pierre . Cest ainsi qu ' a Couex des hourds

des portes de hrville , des tours et du donjon . qui datent de cette epoque .

étaient sipportes VOX HOUR . Mais encore les parementsel les planchers de

ces hourds pouvaient ils prendre feu , Au xe sivcle , pendantiesguerresde

celle epoque on tu de viltes en France favent mecndices el pillees , curses

et vohéess comme dit Froissart . on reniplacu presque partoul les hourds

de charpente par des bretes hes continues de pierre . qui presentident tous

tes avatilages des hourds . ence qu' elles Ledttatent le pied des voculles sans

cn avoir les inconvenients : ces nouveaux conronnementsne porvatent être

incendies et résistaient miens aux projectiles lances parles eng : ils

etaient lixes etne se posaient pis seulernent en temps de guerre commieles

honrds de hois . Mais pour offru - un tator chemin de ronde aux défenseurs .
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el nne salle sur le nu des mines qui permit d ' ouvrir des màchicoutis d ' une
bonne dimension al fallut bientôt modifiertont le système de la constrne¬
Von des parties supérieures des défenses . Armoven des hourds de bois non
seulement on ajoutait at chemin de ronde en maconnerie fixe A 32 - 0n0

coursiere B percée de mächicoutisen Cet d ' archères en Domaisonunemen¬
tail encore souvent la largeur des chemins de ronde , soiteu fuisant déhor¬
derles hourds à l ' interieur de houle en EL soit en ajoutant ant chemin de
ronde des planchers de bois F dont les solives entraient dans des trous
tretages de distance en distance sous de tablette du chemin de ronde . et
clalent stpportees prat des poteaux G. Ces suppléments de défenses efatent
ordinairement reserves pour les courtines qui paraissatent faibles , et dont
les approches etadent faciles L Les hourds avaient Uinvantage de laisser
suisister te parapet de pierre . et de conserver encore une défense debout
derrière eux lorsqu ' ils étatent brises où brûlés . On obtenaut ditticilement
avec les bretéches et mäcticoulis de pierre ces grands espaces el ces divi¬
sions uliles à la défense : voici comme on procedadt pour les courtines que
Con tenait à bien munir ( 335, On posait dés corbeaux les uns sur les autres
formant encorbellements espaces enxiron de Om T0 à 19,20 au plus d ' axe
enoauxe , Sur l ' extrémité de ces corbeaux on élevait un parapet ecréncle B
de O5 33 a Om 40 en plerre . el de 2 metres de haut . Pour maintenir la
bascule des corbeaux en Con montait un tour perce de portes et d ' ouver¬
fUres carrées de distance en distance el qui étail assez haut pour donner
la couverture D linelinaison convenable , Derrière te nue Con vtablis¬
sait des coursieres de bois L. qui remplacaient les chemins E des hourds

\ Carcassonne , du côté du midi , les remparts dela seconde enceinte étaient munis
de ces ouvrages de bois en teraps de guerre 7 les traces en sont prefaitement conservées
de Le porte Narhonnaise à La tour du coîn à Vonest vo . fig. 11
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de bois div 20001 qui ebuent nécessaires à l ' approvisionnenment des

parapelset a Le ctrenlattor , sans cèner Des serbailetrters ou avehers postes
ent Hi Et Le dessous decces coursieres senvait de depot aux cnores

quantites de projectiles de toutes sortes quil fdlast acemnnler pres des

remparts pour en défendre les approches ,
Pour es Tours . on fit mieux encore SH Disposant Delage des nrelu¬

coulis G comme celui des courtines voisines dont nous venons de donner

vu protiloon strelesa le mue C d ' un etage IP perce de créneaux ou de

metrlrières , et mnènie quelquefois à la chute des combles en L' on me

nacex encore un chemin découvert crénele Ainsi le chenun Ge cùt - il

cte pris par escalade on au moyen des hetfrois mobiles . apres fa

destruction des parapels BL qu ' en barricadant les portes kon pouvail
cucore eulbuter Vassaillant que serait parvenu a se loger en Gosur un

espace sans issues en dut jetant parles crencaux des etizes et l des

pierres , mmadriers et tous autres projectiles . Le nranusertt de Froissart .

Lt 19
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de ta Bibliotheque noperiale que vetts avons depuoite , donne , duais ses

- =. =

= . <
\ [ € '

4, > ' ,J : CN
È- ji

N

<
MS > S

*, *<,
Les ¬
Te « *

=
- >4 >

Venettes . un craand moribre de toutes disposees de cette neatiere , Beaucoup
deces fionres font voir que Por consercait avec les machicondis de pierre
des hourds de hois A 055 mnaintentis pour la defense des coudes :

Vignette accompagnent de clos utitale 2 Comment le ro Dit d' Escors

( reed Bruce d' Fcosser Cint a tout guend os devant de nent chutes sur Vlin .
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cenettfet ces deux défenses Forent Donctenips appliquées ensemble . des
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bretéches et hourds de bois étant heatecoup moins dispendieux à établir

que des mächicoulis de pierre Vov . M KCHCOuLIS,
Le chèäteau de Pierrefonds , batt pendant les premières années du

ve secde , présente encore d ' une maniere bien complète ces sortes de

defenses supérietres .
La tiz . 36 reprodeat Pétat actuel de Vancle forme par Lutour du nord

estet la courtine nord . On voit parfiitement en Ales mèehneonlis encore

en place ten D larrachenient des patapets de pierre sen Cle tilet de

l ' appentis qui recouvrent de chemin de ronde Dieu des corbeaux de

pierre qui portaient de fütage de cet appentiss en G20les portes qui
donnaient entree de Vescatier sur des chemins de ronde , et en Fo des

onvertdres permettant de puesser du dedans de da tour des projectiles aux

défenseurs des ereneauxien Vlan étace crenele couvert au - dessus des

ruachicoulis . et en lle dernier cvenclage découvert a la huese du comble :

en Kla tour de l ' escalier servant de cuette a son sonmnel , Mais . danses

chäteaux partieuherement , à cutse dir per d ' espace reserve entre leurs

vnecintes , les courtes deveniaient naues coutterols des bathnents rangés
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Qi comprendre cdnst Taciesnent da destination de chaque detail de du
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et note des courbes milerrotiqutes qua des forts ponvant [ ere contre un

conemtraitre der place , Ces mondes ne sont nrêmie ques carnides dacus

tonte leur ctendne de reachicouds el le côte du rnidi de be ville n' est

delcnidique pute dé siniples crenelages mon destnes a recevoir des hours

debois deurleanteur n2dteint paste niintrennn donne aux houmes défenses

pour les mettre a Vahni des echetades 2 Muscen revanche si l ' encernte

d ' AGenon n' etait qu ' une defense de deuxieme où de troistente ordre le

chateau vesidence des papes pendant de ne stecte etait une redoutable

citadelle . pouvant acense de soncusstette de son ctendne el de daodiaauteur

de ses tours . soutenir tar lons stèce . Laencore les Totrs sont carrées ,

nuls d ' une équisseur cb dune clesation telles qu' ettes pouvatent detter lu

sue el des projectiles lances par les engans alors en usage telles etatent

Escalade au mnoven Cechelles
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Hombre considérable de places aux Anclais GP1i1 réparer où reconstenire
presque toutes des detenses des villes ou chateaux veconquis . el dans ces
nonvelles défensesalest Facile de reconnaitre time methode . nine vecularite
qui ndiqeent a art ces et fase surdes récdes fixes , Le chateaur de
Vincennes en est un exemple 31 Batroen plaine . it nv avant pis à

profiter la de certaines dispositions particutieres du tetrain : aussi son
checinleestete parlitement régulière ainsi quelle dongonetses defonses .

LNous donnons et le plan du châteiar de Vincennes , pates qu ' on peut considérer
cette forteresse plotôt connue une grende place d' artesc une enceinte tortitiée que
coumie an chdroes dans Vanctenne acception dir anot Nous voreverons , duo reste , dans
les els ONG L Pages han EE sent des deux seules cnîtees de l ' enceinte . qui

Lo 0
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darlialetrters cenois . de Pinfantente von , fes Anelais conmiencerent a
cetle epoque a mettre en digne ane tnfaniterie nonbretse , disciplinee .
cKereve autre de Vare * < e sencant deja d ' armes à fon . La supertorite de
bcchevalerie . jusqutorsineontestalile , etait a sen hein |

|
à cendarieerte

francaise ne fit ent vase canne que se précipiter de detaites en detéates
jusqu ' a moment où du Gueselin organisa des conpacntes de funlassins
actterris el disciplines . clopar ascendant de sons moerite conne capitaine .
prestnt ernienx duicer la bravoure de sui hevaterie ( us Prarestorneations
cam li composition des artaces et Cenploi di canon . roodifie rent neces¬
satrement Cart de da fortiiieshon , lenternent d' est vrais eu La feouladite se
pludt diffictenrent aux innovations dans Vartile la cuenne sil tailut que
loncne éternelle experience dat apprit uses pensant di hiaoure sente
ne suffisait pis poutre cocmer des Totailhes cu prendre des places : que les
tortesetdes hautes ronnralles de ses chateoux n' étaient pesioeenebles join
Werner procédant avec neéthrodes uen icennit son notule « preneail de
tous de bare des toc d' éproctre Lie cuerre de sec peudant le recne
de Philippe de Vadois nest pus ons interessante a etadte quetacterre de
campagnte : l ' organisation et ln discipline des troupes anelaises eur donne
une sUpertorité Tocontestable sur tes trotpes francaises dauis Fttne corne
dans l ' autre guerre . À quelques suoïs de distance . Tarmiée francnise . sous
Les ordres du due de Noreaidie 2 mret le siecr des La place d' Atznilton .
situce ar contiment dur font et dela teronne et le voi d ' Ancléterre issteze
Calais Lance francaise mounbrenscc que Protssart rate à pres de cent
taille horiites . composés de ta Denr de ha ele sabrie . apres de monibrens
ussauts , des traits de bravoure bros ne peutentoannerhe forteresse le due
de Nornianidie . avant chequ perdu beudttconp de téonde . se decide abure tin
siege enreziez «Letrdensains dei adltuquemntrnetneuse dur pont dit chateau
« \ inrenf deux reutres cucicnernesaandue de Norneudie taux selctetrs
« de son conseil . et divert que . sion Les votlest croire et fixrer bois eton
« \ rlers a foison . Hs feroient quatre craends as fonts et hauts un quuadre
« grands forts nets el que on mieneroit jusepues ax roues du chatelet
« serolent st hauts qu' ils suemonteroient les tours dut chaaterur , \ ees paroles
« entenditle due volontiers . et eorontande queces quatre has Possent faits .
« quot qu' ils dussent couter . et queonitencetare tons des chrrpentiers
« dtpayscet que on leur peovai larcement leur qoitrnes parepiion is ours
« sent plus volontiers et plus appertement , Ces qualre his furent fauts a
vbedeuises et ordonnance des deux nuaitres . en quatre foutes nefsc uit
convoi longuetpent el couta grands deniers , Quand ils farent paurtaits .

Vox , Etudes sur le pisse een de far cere , parle PNapelécr Louis Bona
parte ct p . 16 et sun

A Crée .
Fils ce Philippe de \ adors , le rot Jean . puisse d' ontiers .
[ a suite de la narration Gelée que ces fus etatent des hefrons ou cluss cheneils
( outforménent au projet .
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« elles gens dedans entres qui scenic chatel devotent conhatire Cet
« lseurent quese droite de da rnere Cecux du chatel tirent descliquer

« quedre mnartinels quels avorent no ehiersent fat Fire , pour vetnedier

« contre des quedte has dessus its Ces qaadte noarHineis jetereut si crosses

« plerres el st souvent sir ces dus . quetis curent bientôt debirises et si

« froisses que les cens dates el ceux qui les condrisotent pose priver !
« dediars gare Si des connt retraite artere , cuneois qu ' ils fissent

“ outre La rivierez el en lot un elforidre at fond de Peur .et Lu plus
« grande partie de ceux qui clolent dedans novest dont ce fut pilie el

« donnaze cer lv avoit de bons chevadiors et renvers . qui crane desn

cavotent de leurs corps saencer . peur honneur acquerre + Le due de

Normandie sait jure de prendre totllon . personne dus son ent
H' osail qualer de détozeri nds les comtes de Ghines et de Fanearville

calletent tromver le roi a Paais , Sida recorderent la maniere et Véta

« dusiece d ' Mgtillon , el conanent te due son fils Tavoit tait assaile par
« plusieurs assauts et rien tx conquerott . Le rot on fut tout emerveille ,

« ete rerrandke portant acone de due son tilsc nds voutoil bien quil se

« int encore devant Acniilon . qusques a font quil les eût contraints ot

« conquis par be fonnine nitsaae paaccessanine des penvoil noir ,

Cenest pasuavee celle letneraire Haprevoxace que procede Le void An¬

cleterrerat debarque a fa Hogne cake tète dune arniee peu nonbrense .

mais discplinec cairneachea travers da Normendieen avant toujours te sons

de Qanquer le pros de <onconnee de deux corps de trompes legeres com¬

numidees pau des capitaines comuassant le terrain . que batlent de pus à

droite et ar zunehe . el qui ctraque soir dennent caaper autour de tai Sa

Hotte suit les côtes paraliehesient à son antice de terre , de muautiere a lui

tachazer une retratte cneusd ' echeccai envoreapres chaque prise datis ses

Vilsseaux des produitis dar puilace des villes . ll aurive aux portes de Paris .

continte sic course Vctortetse Jusqu ' en Pieavdieclail est enfin rejoint par
C' armiee du rot de France . la défait a Oreex et se presente devant Calais .

« Quandleroi d ' Angleterre fut verat premteremnent dexceul bn vitre de Cadits .

« alust - que celui qui maouft ta desiroit conquertr il lasstecea qua grand ¬
« namiereet de honneordenminiee et titbalre elordonner contre hiville et
cdariicre et de pont de Meutax hôtels el rnaisons et cheu perter de 2ros
« muertemn et couvrtrles dites miatsons . qui ' etoient assises et ordonices pair
« orues hier el faticement , d' esteain et de genéts . ainst connre sifdut la

« demeurer dix ou donze ans ct ear telle etoit son intention quite sen

« parties pa hiver parcele lent quil lent conquise . quel ternps ni

« quelle potne thx dat mettre nt prendre . Elavoil en celle neuve ville du

« roi toutes choses necessaires “ appartenant a un ost el plus encore . et

« place ordonnce pourtenir marete te mereredtet le samnedizel fretoient

bug à contre pouds propre a bncer de grosses guerres
Frorsart ele rersaredit Paretior

De chzaanne
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« mercertes bonelieries halles de deaps et de quin et de toutes autres

« nécessités cel en recotAroi - on font alséinent pour son argent : el tout

« ce leurvenoil tous bes qours . par mer , d ' Ancleterre el aussi de Flandre .

« dont ils étoient confortes de vivres et de nenrehandises . Avec tout ce . les

« ceusduroi d ' Angleterre courotent moult souveut surde que scerla comte

« de Ghines . en Theronenoisc et jusques aux portes de Sant - Orier ele

« Boulogne : sceonquerctenteLrianenoient entenrostzrand foisondeproie .
« dont ils ctotent vadtavehis et ravitalles . Et porntne fitisoit le rotses gens
« dsstillir ladite ville de Calais . eur bien savait qu ' il y perdroit sa pere
« et qu' il se travditlepoit en vain . SA cpatétioit ses gens el son artiierte .

« et disoit quil les affennerott . quelque ton terme quil y dut miethe 4e

« roi Philippe de France dérechef ne le venoit combattre cllever de siege

Maisde voi Philippe arrive devant Calaïsaketète une belle armee cauessitol de

roi d ' Angleterre Bélanonir les deux seuls pussuzes pardesquelsdes Franeuis

pouvident attaquer : Van dé ces quesges etait par les dues de long du

riuge de la ner : de roi d ' Angleterre Gal « rire toutes ses naves el ses

« Vaisseaux par devers les dunes . et hien carnir et fonrair de bombardes .

« d' arbatétres . d ' archerset d ' espringales . el de telleschoses par quon Vost

« des Frdicois ne pat niosät par ticpusser . > Pautre ctal de pont de Nreus

Lx cel fit le comte de Perl son constnadtertoger sun ledit pont de Nieu

« lav . à erand Toison de cons danmes et d' arechers . adin que les lraticois

“ NX putssent quesser sise paessotent paroi les roaraïs . qui sont trapos
vosiles de quesser , Entre de mont de Sancalies el aaner de Faute côte

© devant Cas avoit une haie done que trente deux anetiers anlois car

v dotent cel tenotent Le croit de quessace des dimiespoules Fréencorsc el

« L' avotent enr ais " durernend fortitice de crarals doubles fossesso Les

cens de Tours attaquent Letonr et Le prennent en perdant beanconpde
monde cmais des rearechans enmeenit dire carrot Philippe qu ' onne ponvenl

pisser oulre sis sucriier une pate de son cannee , Cestalors que le roi

des Praneiis Sause d ' envoyer nr nessace au rot d ' Angleterre 1e sire ,

« disent les envoves le rot de France nous envote pardevers vous el vous

« signifie qu' il est etveraretaréte surle roont Sangaltes potir vous cons

« battre cmaisiine peut ni voir ni fronver voie comment id paisse venir

« qusqu ' a vousisten a til oran desir pour desissiczer si bonne ville de

« Calais . Noa fl aviser et recarder parses monrechanx coment il pourront
« venir jisques à vous rs Cest cdiose taspossibide Si verroit volontiers

« que vous voulussiez niettre de votre conseil enseruble et il miettroit du

« sien et par ans de ceux aviser place Lot onse put comballrecet de

« cesommies - mots charces de vous dire etrequterre * »

Une lettre du roi d ' Ancleterre à Farchevèque d ' Vork fait contiaitre que
ce prince accepta besireulière proposition du roi Philippe mais qu ' apres

| Coutre teurs allaques ,
Eronssant , cdusp. ccoxcar edit Buchon .
be recit de Froissant réest pis conforme a fidhettre énre vLoquersve chroniqueur .
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des pourpatters . pendant lesquels Carmiée asstegennite ne cessa de se for

tifier davatitaze dans son cannpoet de carnir les passages le roi des Fran¬

cas dutocen subitement et hicener son monde le 2 août 1555 .

Ce qui precede fu conrque dep l ' esprit militaire se rroditiaït en Occident ,

et datis Li voie nouvelle les Anclo - Normands notes cdent procédés . À

chaque tmistant ao stecte Jarre ienespritchevaleresquedes Francais vient

se heurter contre Vesprit de suite des Auslais . contre teur oreanisation

nationale . Une déji . et puissante par conséquent , L' ennploi de la poudre à

canon dus les armices et dans les sieges perte notre el terrible coup

a lu chevalerie féodale . L' énerzte individuelle Lctorec muderitelle la brie

voure emporter . devatentle céder bientôt ut caloufLa ln prevoxance el à

Vintelligence d ' un capitaine , seconde par des troupes habitées a l ' obeis

snee , Bertrand du Guesclin sert de tanisiton entre les chevaliers des crre

et <mestécleset des capitaines habilesdes ceetxor siectes Aa dire qu' en

France Dinferiorite à la guerre n' est janais de longue duree 7 une nation

belliqueuse pra instinet est plutôt instruile par ses reversencoce que parses

<ueebs . Nous avons dit un mot des défiances de Li féodalité franense à

Vécurd des elsses intérieures , défisece qui etat cause que dans tes armées

on prétérait des soudoyers chers des nationaux quicune fois heencies ,

avant pris Phabitude des armes et du péril - se tronant cent contre un .

cussenl puise coultser contre le reseau feodal et le rompre . La rovaute .

vènee parles privileges de ses vassatis ne pouvait directement appeter - les

populations sous tes annmess pour réunir une artiee . elle convoguait les sei¬

cueurs , quise rendident ar l ' appel dusuzeruin avec les hommes qu' ils étaient

tonus de fournirzces bonnes composatentune brillante gendarmerie d' élite

suivie de bidauds . de talets . de brigands . lormant plutôt an troupeau

cmbarressant qu ' une infanterte solide . Le roi prenait solde . pour condler

cette lacune - des arbadétriers génois . hrabaticons . des corporations des

bonnes villes , Les prentiers , conimie toutes les troupes mercenaires . etaient

plus disposés a piller qu' itse battre potrune cause qui leurelatetrangere :

tes troupes lonrnties par les vrandes communes hurbidentes . peu dispostes

à Séloigner de leurs foyerscne devant qu ' en service deriporaîre , protitnent

du premier cehiee pour rentrer dans leurs villes . abandonnant Lu cause

nationade qui n' existait pas encore alettrs veux pau suite du muoreellernent

féodal , Cestavee ces mauvais elements que les vous Philippe de Valois et

Jeandevaient Tatter contrelesaurate - sauatiosesel casconnesdeprorganisees ,

conpactes . disciplinees et reculièrement pavers . Us firent battus . conmie

cebudevait être , Les nolhretreuses provinces du mord ' et de l ' ouest . ravagées

par da guerre . brüdées et pillees . furent bientôt réduites au desespotrs des

homes quiavadient tremble devant une armure de fer lorsque cette armure

paraissait invincible voyant Lu eur dela noblesse francaise détruite par des

archers anglais et des coutilliers cullois , par de simples Funtassins . s ' armie¬

Le voi Edouard aurait refuse le cartel de Philippe disent pt arassat qu ventr le

trouver dans son can .
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rentrer tour 0 que den resta it d' ailleurs } el fortperent les tevribiles
coupagiies des dacquies frs tronnes de sobatshrégenels diecnetees abon
donnees an elles siennes apres des defutes 1 se rent sur les vides etes
chateun ei tengeurs - Getdent poxresfadcands di Froissart hi deroties

clqiller villes et châteaux et < conquetoient si crannd vais que c' etoit
bervele ls epiosent telle fais etoit et Tien seanent ne bonne ville

coton bon chatel ane jonenec on deux doin : et puis sSissermailoient vire
outrente brigands er sen alotent tant de jour etde nuit . PEU Votes co
vertes que als nitrotent en cc le ou en cet hate quecepie avoten

«droit surde pottit diéqeur . et bontoient le ferren ane nranson ot en den .
s Elceux - dedatle enidotent auece fassent naille arrntes de 54 ui vol

lotent ardonr leur vite sis cnfavotent eadrreun niieux et ces brtcanids
« hrisoienl inuisons . coffres et cerins . et prenotent queunt qu ' ils tronvoien
« puis senatlorent terne chemin , cteocés de pillace . … Entre les autres , ent
« un brigumd en la Lancnedoe . qui delle nranere coisa el epharte fort
“ chètelde Coodonvne qui sied en Eimiosit . entres fort pays durement .

cSelevanicha de nuit a tout trente de ses cotiqacnons ef Vinrent ace
« fort châtel Let Pechellerent et cacnerent ot prirent le seicneur dediums

que on appelloit fe Vicomte - de Contourre , el occirent toute Lu maisnee
defense ratrent le setgnetren prisonen son chatelmièmeÇetfetinrent
cs lomguemient quil se Tanconne ae tout dinct quatre mille éeus tous

cappareiltes Atencore destin tedtr bread ledit chatelet le carnit bien .
elen cnerroncde ques depuis . poir ses pronesses le roi de France
te voulut avoir dede arc et achete son chatet inst nuitée ecns : et fui

« dunsser d ' armes durer de France et eut crond honneur de Lez le voi .

EteloiLappelfe ce hrigand Bacon . Ltetoti toujotirs moonte de bons cour
«osters . de doubles roneinset de cros pulefrois cet aussi hier anne conne
« un conte el velitres richement 2 et dernenta en ce hon etat tant quil
cvesqu £ te Voie de roi de France qui traite avec un soidui de fortune .

Lut donne trie position sapertenre , Dattache si personne © le pot faut ie

nonr da defense dur territoire un piscinnenese ii Grehorcher tes défenseurs
diusot en dehors dela teodaltte quernt des chefs sortis du peuple . Cest
avec ces compactes . ces soldats <ans paire trats braves . halitues an
meîter des unes aveé ces Toners sas foi nt loi que du tareselin vin
veconiuortr tre a time toutes les pins doctestombees entre les truns des
Anclars . Les nealhenes le désespoir . axadent acuerri les populations : les

paysans eox - Mènies tendent La cuappecne ef altadiatent les chateaux .
Pour conquerirune partiedes prococes francaises des Anelats n' osatent

cnoanlutier que contre Br noblesse teedade apresavotr pris ses chateaux et
donnes cet ne froncanl pus de peuple sons les cutues is ne laisserent
dans deurs places Tortes que des caraisons Hsolbes , permonibreuses , quel
ques cernettes de ler soutenues dan petilnonabre d' arehers , Les \ nclais

wnsateut que La noblesse féodale franeise sans artnec ne nuit , malere! :

Lrossat etape eco . edit . Buehon
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sa bravoure . reprendre ses châteaux . Grande fat aussi la surprise des capi¬
tammes anglais quand a quelques annees d ' intervalle ils se trouvérent as

saillis non plis seulement paume brillante chevalerte rats pardes troupes

intrepides disciplinées pendantle conbaltobeissant avenglement la voix

deleur chef avant foi en son courage et ensson étoile se battant avee sune¬
froid ' e[ possedant la ténacité . bu patienee et l ' expertence de vieux soldats !

La féodalité avait , dés Latin due vise Sivele , joué son rôle militaire conme

elle avait joue son rôle politique . Son prestige ébût détruit . et Charles VII

et Louis XI eurent de véritables arnices reguilières .

Si nous nous sonimnes étendus sur cette question , cest quil nous à paru
nécessaire de faire connaitre les fransformiations par lesquelles Faut de la

cuerre à dit pisser afin de pouvoir rendre comple des différents systèmes

Nul place lorte ne vésistait a du Gueselin 31 savait entraîner ses soldats . et

premit presque tontes des Gilles et ehädeaux en brusqueout les attaques 1 avait compris

que des fortifications de son lenipsne pouvaient résister crue claque conduite sans

hésitations , avec Geteuret promptitude . 1 domeut Passant en jetant on grand nombre

de <oldats beves et bien armés . mnunis de fisetnes et d' échelles , sur an point Ç les

trisait appayer par de nombreux arbalétriers et archers couverts : et, formant one

colonne d' attaque d ' hommes dévoués il perdait peu de monde en agissant avec vigneur
ct promptituide . An siège de Gragenp :

Des arbres et de boiz ét de buissons ramez
Ont les fiers assaïllants rempliz les grans fossez :
En 1 . Hienx où en plus est de merrien rasez .
Ada porte est venus Bertran li alosez ,
Ft eroit hanlt : ( uesctin ! or tost lassus montez !
Hrousient que je soie li =sdedens ostelez .
Eschielles ont drecieseonmie fiers et osez :
La veissez monter celle gens bacelez

Et porter sur leur chief grans buis, qui sent bendez .

Fonestres et eseus qui estoient nerver ,
Pour ta double des pierres qui gielent à tous les.

Cilz qui furent dedens furent espoantez :

Aux crénanx ne Sosoient amonstrer . re cree ,
Pour te trait qui venoit , qui doit estre doubitez

Li chastelains estoit en on donjor montez .

Et regarde assaillir ces bonurjois alosez ,

Oui d' assailhe estotent tellement eschauftes

dub quedonlitent là mort la monte de M2 des.

Chronique de Bertrand du ( ueselin , vers B149 et sais

Du Cueselin aleniptosat pas ces tours motiles ces movens lents , dispendienx et

didietles d' attaque : il ne se servait guere que des engins offensitsz il emplovat la

mime, la sape,et c' était toajours avec celle actiutité , cette promptitade , cette abondance

de vessonrees et cc sobre dans les anents détails , qui cavactérisent les grands capitiünes .
Htnvestit le donjon de Menlnn :

Li chastelains estoit en sa tour demourant¬

Sifort esteit la tour queue dloil rieus donditans

Bren pourseu furent ens our Lamips de devant
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les sieges Ce nouvean moyen de destrnetion devait changer et changen
bientôt toutes les conditions de L' attaque et de be défense des places , Pen

Iiportante encore au commencement du ve siccle , Cortillerie à feu prend
un grand développement vers de muitien de ee siècle . « En France . dit
« illustre auteur déja cité *. la 2uerte de lHndépendanee contre les
« Anglais avait reveillé de gente cuerrier de Lu nation . et non seulement
« Phéroïque Jeanne d ' Are Socenpait elle - même de diriger Vartillerie

« mais deux honmies émainents sortis du peuple des freres Birreaut , appor¬
« térent tous leurs soins à perfectionner les bonches a fenret a la conduite
« des stéges . Is connmnencérent a employer . quoique cn petif nombre .
« les boulets de fernt Heu des Doulets de pierre el dors . un projectile
« aduomème poids cectqant un plus petit volutne on putlut donner une
“ plus grande quaentité de mouvement - paree que la piece . axant un
« moindre calibre offrit plus de resistance à L' exploston di la poudre ,

« Ce boulet plus durne se brise plus et put penetrer dans la macon¬
“ nertec ii veut avantage à aucmenter sa Vitesse en diminitant sa masse :
« les bombardes devinrent moins lourdes . quoique leur effet fût rendu
« plus dangereux .

« Aulieu d ' élever des bastilles tout autour de la ville >. les assiéseants
« établirent . devant les vrandes forteresses . un pire entonre d ' un retrau¬

« chement situé dans une position centrade . hors de ta portée du canon . De
« ce point os conduistrent aavou deux bovanx de tranchée vers les pointes
« ouils placerent leursDatteries * Nous sonnmes artivesanr miomentou les

{ Leruee anglense avait du canon à la bataille de Creex. Des 1426 , da vite de lle
venue faisait taire des canons de fer et de metal . Bibé dde Cecots des Cioartes 1 NI,
p . 500 10 13390 deux chevahiors . les sires de Cardilhire et de Tieule . tecotvent dn
maître des avbidetriers de A ville de Cambrai dis canons à lin dde ter el chine de
metal cprotablemient de fo forgé et de metal fonda 20 Viquel sont tout Bat dou com¬
- mandement doredlit maistre des artidestrters par nostre nue el par nos gens , et qui
«sont en da garde et eu Le defense de Li ville de Combras . Oroqinett petrelemnn .
purueries Vitres sectes de Chatrambon tel NNN ol AS252 bébé, ddePrenie des hearts ,
LM . IL 51 …Pour salpéètre et sulfre V7 et see achetez ponte les canot qu sont
Catdreas . ouredivres quatre soobz Al den . toneuois Mot vos reerhiesc dde M. Lan
banc 1vène vol , p . 25 ,

Etietes sur de passe et V' aventr de lartidierie . par Napoleon Bonaqueate . prestd .
de ta Bepubl C0 , p. 96 .

3 Déposition du due d ' Aencon , Miehelet , His 4 France 1 . p. 94 .
Les brébuchets . ptevriers , manconteaux Kocatent des boulets de plerreril etait

naturel densqu ' on chzagente mode de projection de conserver le projectide .5 Vos de Siège d' Odlézns , en DE2S0Nous resiendrons ste les trans esecutés pro
les Anglais pour battre «4 bloquer La ville .

CA siège de Caen . eu 1450 : - Puis apresou conmenes durcoste de monsetguen
le connestable à Évire des approches couvertes et desconvertes , dont de Bourgeois
vu conduisit ne , eOmessire Jacques de Chabannes Faites mnats celle du Bourgeois
tot dieprentere a bi murale , et pros Cantre cerise lat rennee la morale en l ' en
decnet , En telle maniere que br aHe eut este prinse dssceult st nr' eust ete de vos.



— A5 — ; ARCHITECEIRE

« tranetves furent employees conmie movetr d' approche concurreniment

« avecles convertsen bois Aux freres Bureau revient l ' honneur d ' avoir

« lesprenters Bat lemplorde plos quadicteux de Fartillerte a feu dausles sie¬

« oues De sorte que les obstacles tomnberent devantenxlesmonraultes fraup¬

« peestie vesistatent plus leurs boulets et volent encetats . Lesvilles que
« defendatentles Anglioset quels acdent nas des mois entiersitassièger ,
« lors de teur invasion . furent enlevées en pet de semaines Hs avaient

« employé quatre mots ausiecer Tontlenroen P1402 droit rois acaisstegel

« Miouen . en LUS 2 dix mots a semparer de Cherbonrecoen T91S0 fnudis

« qu ' en { Do0 . toute Leconquéte de laNormandie quiéobligezecentreprendre
« soiNante siczes . fut accormplre peer Chandes Men un an ef six jours

« L' influence morale exercer par la “ Fosse artillerie est deventie =

« grande . quoil suttit de son apparition pour Fire rendre les villes .

« _ . Misons - de done . en Phonnenr de lame . cest autant aux progres
« de Fartillerte qu ' a Phéroismie de Jeanne d ' Are que la France est rede¬

« vable d ' avoir pu seconer le joux etranger de 1125 4 1002 Car Lacerainte

« queltes grands aevadent du peuple les dissensions des nobles cassent pent¬
« être amené la ruine de la France . si Fartilherie halilemient conduiteone

« fût venue donner at porvoir royal ne forec nouvelle et lai torride a la

« fois de Hroven de l ' epousser les ennemis de la France et de détruire les

« chèteaux de ces setgneurs feodaux qui n' avatent point de patrie .
« Cette période de Vhistoire signale une ere nouvelle . Les Anglais ont

« été vatneus parles armes adet, elle roi , qui à reconquis son hrône avec

« des nudns phebetennes , se voit pour be première fois a la tète de forces

quiêne le voulut pass et ne voulut Dadler molles bombardes dececosté cale peur que
les Bretons n' assailissent , His . 0 drtus HF atue dde Rrctangne «1' eonnest dde

France de nouveau mise cn fantiere par Ÿ2 ( odelros 1622

Au stèce d' Orléans , en 19297 Le qendt troisième jour de mars . saidhrrent Tes Fran

cols , ze mate , contre les \ aclois , Lassant porlors an tesse pou aller à convert de

leur houtevert de br Cron - Boissée à Sahnt - lre d' Orléans catie que les Prancoisine

les preussent venir ne crever de canons et bombenrdes Celle sole tit s1 ane domanace

aux Aulas . ea neuf d' eux s fareut prins prisonniers cet outre en vtr Marster

Jean d' une coutevrine emqu deux coups . Mist, ct aliseones du seoe qe quil nus

brandt or vidé d' Oricarus , Orleans . 1611
‘ 4 fut ts de stege à Cherboumz . Lt se togea von diet sereneur d' une coste ,

elanonsetcneur de Clement de Tautre . let ladnned de Coutaacet le neerseheat el

Jouet de Fautre coste devant nine porte ty late siege Bien un mots et x furent

compues et empirees neuf ou dix honobardes que craneles que petites fx vinrent

les Anclois qua mer L' entrée autres Une grosse net monninee Lionel Menrs Let x con

meneur pen de morbidité et x eut raensetgnetr bien soufre , cart avoit toute
la charge , Prus feat rueltre quatre bombardes devers la mer en lu creve quanel Li

mer estoit retirée Et quant ligne venest toutes des bomlredes estotent couvertes ,
manteaux et tout , et estotent toutes chargées el en Celle taitere Tudillees que
des ce que lamier estoit retirer orne latsoit que rneltre de deu dedigrs et faisotenl

aussi bonne Jhesec coin scoofles cussent este en terre terme , fist . cd brtus HT.

had pr. Late
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sontobliges de leverle siège en ahandontemt one partie de leur matériel :

car Vartillerie à feu de stèze . cote tousdesenctns - emmployes jusqu ' alors .
avan Pinconventent d' etre ditfieilernent transportable et cene fut ouere

que sons ChoodesMILet Lotus Al queles pieces desieze caussihten que celles

decatopacne farent monter ssarroness cicontatereependant d' ermnplover
tes bomibardes ( crosses pieces . sortes de mrortters a lancer des houtets de

pierre d' untori diarnctre qusque pendiant les prenieresatnmersdiocarestccle .
Voict 20h representation d ' un double canon de steze garnicde son man¬

telet de bois destine a proteger les piece elles servanits contre les projee¬
yGiles : 53e tiguré d ' un double canon reats avec boîtes Senatniehant dans

AT

wi <

Lu classe et contenant br cteuce de poudre avec le hondel 2 accote de ia

piéee sont d ' autres boîtes de rechange ete eahibre Cavee son anse pou
rrestrer be eheoce de poudrezCähis0le dessin d ' in canon a botte mionte

! Copié sur des Genettes duneonse. de Erotssart £ a secte . Dibt. mnpér . ur S2320 ,

t. LLLes canons fig, 53 se trouvent dans des Ganette < molitulees force alle roy dti

qieerre assiegeat ta eee Porins Connie nb ui vit de Dares pat assegee <1 prinss
d' asstuit que des Erancos , Ces canons etaent dodoiques durs Portgine arr nioven de

boudes dé her Torse veunies comme les dosves d' un tonneau et cerelees par d' autres



ARCHELICUUN - — ( 0x —¬

suroatésccrenrailleres permettant de pointer [a piece es boulets dece
dernier canon sont de pierre tandis que cerx des canons doubles sont en
metal Onmettait de feu a ta poudre renferme dus le boite an moven
dutne tee de fer rongte dans tn fourneau . l ' etaliissereent de ces pleces en
batterie leur charcetnent - surtout Lorsque it lle apres chaque cotprem
placerdeshoites des nroyens accessoires ponrmeltre de ten tout colir etant
lonz . Au corninencement du ve siecle des eunons de cross codibre coiployes
dans des sièges ' etatent ques en assez crand nonbre . efent d ' un tranisporl
trop diffieilecne ponvatent pisétre charges cssez tapidenent pour pouvoir
prodrire des effets pronos cb decisifs dans Fattaque des places . A tadlait
avoir . pour cloigner des défenseurs des créneaux . des archers en crand
nombre et des arbraletriers : des arctiors surtout quiavatent const que nous
( vous crime grande supertorite surdes acledetriers a cause de ta rapielite

0dutirde Pare . Chaqueareber el his etait muni Œun sac de cuirconte

ÿ—=

/
/

nant deux ot trois donzaines de savettes . An roornent du cornbat . il laissail
son sacotver [ oulerre et gardant sons son pied ' eanebre quelques Archos . le
fr dotane asie canette sons des votes sentait inst a Pporrail les pren
dre une une enadiassant Bcmann etre perdant pas le but de vue point
Hiportant pour { rer Unbon archer pouvat décocher ime dizaine de

bandes de tes eslindriques : lorsqu ' ils cunent de pot calibre . 1| - ctrent on forces Ou
toudus en ler ot en cutsre Vos. ENon
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leches paroonmete 2 fanidis qu ' un acbadetrier . pendantle moerne espace de

cranequin ( AT) à son arme après chaque coup . pour bander lare - non¬
seulement il perdait beaucoup de temps , nuasil perdait de vue les mouve¬

ments de l ' ennemi et était obligé , une fois l ' arme bandée . de chercher sou

but el de viser ! , Lorsque Fartillerie à feu fut assez bien montée el assez

1 ( es figures sont Uirées du Ms de Froissnt , déepaoite . Ondes arhalétriers (lip. os

ro 52
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nombreuse pour hadbre des mrarailles - et fure broche à distance . Vancien

<ystenne défensif parut tellement interieur aux mmovers d' attaque qu' il fallen
le moditior profondément . Lestours

couvertes de combles pour da plu

part d ' un petit diametre . voutees
d ' une maniere assez deverecne pou
valent serciea placer du canon en
enlevant les combles et fausant des

plates - formes vec qu fut souvent

execute au ratiien du 0e siecle on
parvenait a placer une où deux

pieces at sonnmet . quine cansatent

pis un grand done aux assail

lants . et qui . par leurs feux plon
geanlsc ne frappaient qu ' un point .
HO fllaat sans cesse des déplier

pour stivre des notxvements de

attaque . et leur reenl ehruntait

souvent les nraconnertes ant point
de nutre plus aux défenseurs qu' aux
issiéceamts , Nur les courtimes , les

chemins de ronde . qui nanaient

cnere que deux onetres ar plus de

tarzenr . one pouvatent recevoir du
canons on fusat ados a Vinterier des renilitais en terre jusqu ' au
niveuar de ces chers . pour ponvotr monter des preces et les mettre en

batterie : mas . parsuite de Felevation de ces courti

nes . les feux ebdent plongeants et ne produisaient

pas un cran effet , Sans renoncer destors ac placer
Cartillerte à fon sur des sommets des défenses , pan
tout ou da chose fut praticable , on ouvrit des
enuhrasures daus des étages mférieurs des tours
auniveat du somiet de br contrescarpe des fossés ,
ati d ' obtenir nn tr rasant , d ' envoyer des projeeti
les en ricochetscel de forcer Vassaillant a faire des
tranchées profondes pour approcher des places .
Sous Chaades MIT enelfetbezatconp d' attaques de
châteaux et de uillessasdent ete bruisquéesetandent

reussi . Des pieces de canon étaient antenées à découvert en face de la for
Hification , et avant que lVassiège eût et le temps de mettre en batterie tes

est peremise Cestsr dire quil porte sur son dos un large pavors attaché à une cou
rore sen se retournant pour bander son arbalete al se trouvant adusi garant contre les
traits enmeuns . l ' anneau en te adupté à l ' extrémité de Foothalète servait a passer le
predlorsqu ' on Eusait agir le cranequine pour bander Vive tic.
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quelques bomibaodes et vibecudequins qui caroissatent les tours . lu brèche
etat faite et da Glle cagnée , Mais toutes des tonrsne pouvatent se prêter un
la modification demandee parle service de Partilleme de défense : elles
« œcdentun diametre interieur quine permettai { pas de placer tme piece de
canon icelles - etne pouvaient étre introduites a travetsces détours et escie
Îevs ais pris queand les pieces avaent tire deux ou trois coups , on était

asplicxte que bu faneee quine tronaitpus d' isste . On conimiencie done par
modifier la construction des tours . on leur donna moins de hauteur et on

augnienta beaucoup leur diametre enlesfaisant sale a Pextérienr : renon¬
cant a Cancien système de défense isolée on les ouvrit du côté de ta ville .
atin de pouvoir introduire facilement du canon onesperca d ' embrasures
latérales , au - dessous du nivezur de la crête des tosses . etes entilant dans

leurloneneur . Lesfortiticationsdehiville de Langressont fort intéressantes
itefudier zur point de vue des moditicutions apportées pendant les cet

Srosteclesarla défense des places os Lanicres estone ville ronrane à la

partie À de daxille fat ajoutée au commencement du xvesiècle à l ' enceinte

antique dans laquelle on retrouve une porte assez bien consemvees sueces¬

siverent modifiée . l ' enceinte de Langres fut presque entivrement rebätte

sous Louis AT et Francois le et plus fard . rentorece de défenses etalilies

suivant le svstème adopté ee sdedde el ut commencement duo veu ,

Ce plan et tiré de la Topogreaphu de ta tiaute , ed de Frametont : Mértan . 1655 .

La majeure partie de ces fortifications existe encore .
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L ' enplotdeLarillerte a feufat causequee Fon bat

les courtmessonmocen ae detscrentes paralleles ten

Lu ville de Tanares est hâte su un plateatr qui
Marne et tous les alentours : du cote D seutennen

pied . Aussi de ce cote nn ouvrace avance tresfort

vréstecle * En letait ane seconde porte Ihendete

rondeoubastille avec deux batteniesconverteselah

estoursC qui Banquent
utnes paru hiennexcle .
domine he vours de lu

on vacecde de plain
wantsil ete ctabli dés le

vdue patine crosse tour
vs dans deux chemibres

dont les voutes reposent strun pilier 6
une atitre tour juxlaposce estime rame
monter du canon ser beplate - fornite quico
une ren lFnne troisteme porte donnant

Ou l ' itceseî

tndrique eleve au centre : dans

n spirale que permettait de faire

Uronnail liegrosse tour voyons
surlu Marne . protecee quer des

terre delatin du vvresiecle Nous
donnons t00le plan d ' une des tours dont

ton remonte a latin du ve sie¬

= Cette

tourest un veritable bastion pouvant con

bit constrme

cleou du commencement du ve

tenir à chaque etage cluq bouches à feu .

Batie sur une pente rapide . où descend sue

cessivement par quatre eonmarchiements du
point C donnent dans la Ville , zut point FE.

Les embrasures EL FO ressautent pour
snivre l ' ineliraison dit terriaan et se trouver

tonjpours a une mème fauteur au dessus

du sot exterieur . Les canons portent être

facilement introduits par des conmarchements larges et assez doux 10les

mitrs sont epals T # 00 - adiu de pouvoir resister a Partillerie des asie

J ()
ai M

geants , La preniere Travee , dont les parois sont parallèles est voûtée pau

2
1 L' ouvrage avancé Sodiqué sur ce plan a été remplacé parune défense moderne

upportante , à cheval sax Le route venant de Dijon .
Cette tour s ' appelle aujourd ' hui tour die Marche , Nous donnons le seul étage qui

soit conservé , c' est l ' étage titérieur . Le plancest à l ' échelle de 000475 pour metre .
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quatre voûtes reposant sticune colonne cureare donbleau portant sur deux

têtes de murs sépare be premiere travée de dacseconde , quiest votée enenl¬

de - four vos . br coupe doncitainade 50 sur la dizne CD' etla coupe trans¬

versale 51 sur la lisne AB du phare Les ennbrasures F6 is , ah etaient

forces à l ' interieur par des portieres vos coimmessee Des events tper¬

Jl .

mettaient a la fumer de Séchapper de Fintérieur de Lisalle , Deux petilsre

duits [ devaient renfermer ta provision de poudre . Cettetour etait couronnes

dans l ' origine parune plate - Forme et tn parapel crénelé derriere lequelon

pouvait placer d ' autres pièces où des arquebusiers , Ces parties supérieures

ont été moidilices depuis longtemps . Li batterie barbette domine la crête du

parapetdes courtines voisines de Pmétre environ : c' était encore la un reste

de la tradition du moyen âge , On croyait toujours devoir faire dominer les

tours sur les courtines ! vov . roue . Cette incertitude damis la consiruetHon

«les défenses pendant des premiers tenips de l ' artillerie donne une grande

variété de dispositions . et mouse pouvons les signaler toutes , Mais test hon

de remarquer que le système de fortifications st bien établide 1300 à 1400 .

si méthodiquement combiné , est dérange par l ' intervention des bouches a
feu dans les sièges , el que les Gitonnements commencent à partir de cette

dernière epoque pour ne cesser qu ' au vue sivele , Telle tail la toree des

traditions féodales qu ' on ne pouvait rompre brusquement avec elles , et

qu ' on les continuait encore , malgre l ' expérience des iuconxenients attaches

à la tortitication du moven âge en face de l ' artillerie leu . C' est ainsi qu ' on

voil Ionaterips encore et jusque pendantle x siecle les mächicouhs en¬

ployes concurremimentavectes batteries couvertes . bien que lesmodehiconlis

ne fussent plas qu ' une defense nulle devant du canon . Ausside Chartes VIII

à Francois der les dlles ef les châteauxne tiennent pas devant unesonner

munie d' artillerie , et fistoire pendant celte periode ne nous presente plus

de ces sièges prolonges si frequents pendant des ane sn et Ni stecles .

On faisait du niieux qu ' on pouvait pour approprierles anciennes fortifica¬

tions au nouveau node d ' attaque et de defense . soil en ltissunt parfois
les vieilles murailles subsister en aurière de nouveaux ouvrages , soit en

1 Nous devons a M. Millet , avehitecte attuches ce la Commission des monuments

historiques , les dessins de cet ouvrage de défense .



( RCHETES LURI 114

detenisant quelques ports faibles comme à Lamares , pour des veniplacer
pardes grosses ours rondes où carrées munies d' artillerie . A la tin du
Nestecle les Migenierrs paraissent chercher à cousrir les pieces d' artil¬
tente 1 ls des disposent auore/ - de - ctraussee des tours das des hatieries
couvertes reservant les courontenents des tours et courtines pour les
archers et arbaletriers on arquebusters dPexiste encore un crand nombre
de tours qui presentent celte disposition : Sat parler de celle de Langres
que nous avons donnee ti 4050 605E0 nes dont le couronnement de¬
traitne pent serurd ' exemple . voietune tour carree dépendant delicdetense
fortancienne du Pay - Satnt - Front de Périgueux cet qui fut recoustraite pour
contenir .des bouches feu a rez - de - chaussce ! destinces à battre Larisiere . le
rivage el Tune des deux conrtines . Le rez - de - chaussee de celtes tour peu
vlendu 5215 est pret de quatre cubrasures ouvertes pour de petites pieces

3
d' avtillerte , sans complet ne rneurlriere placce à Fangle saillant du côte
oppose a bcrivere , Deux canons que Von changeuit de place suivant les
besoins de la défenses pouvaient seulement être loges dats cette batterie
basse vottee par un berceau épais de pierres de taille . et a l ' épreuve des
projectiles pleins lancés en bombe . Les enbrasures des canons cut sont
percecsthorizontalemient laissant juste le passage du boulet : an - dessus une
fente Horizont : de peumet de pointer et sert d ' évent pour bafuniée . Un eseu¬
hier droit conduit au premier étage perce seulement de meurtrières d' arba¬
létes où d' arquebuses _et le couronnement est zarni de mächicoulis avec
parapet continu sans creneaux , nus percé de trous ronds propres a pisser
le bout de petites coulevrines où d' arquebuses a main . C' etait laune me
dHiocredefense etalétait facile à Fennemi de se placerdernanierease trouver
en dehors de Le projection du tir . On reconnut bientôl que ces batteries
couvertes établies dans des espaces étroits . et dont les eonbrastires n ' en
brassatent qu ' un angle aigu . ne pouvatent demonter des baltevies de siège

tes courtines voisines datent du vf siecle , Cest a M2 \ auie que nous devous
le relevé tort exaet dé cet ouvrage de défense .

Vos. TOUR, MEURTRIERE,
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ebne causatent pas Ut dommage serieux ac lasstegeant , Ladssant done sub

sisterde Veux systeme défensif pour loger des avchers . avbaletriers et

arquebusiers , on clevaen avant de féresses braies dans desquelles - on pou

vait établir des batteries à Ur rasant , qui remplacaient les hees dont nous

avons parlé danse cours de cet article . On conmienea des lors sadtraneton

des regles si longtemps conservées de ha fortification anterteure à l ' emploi

de Vautillerte à feu . Dans des cas pressants les aiciennes murailles et tours

des Tices . les barbacanes farent simplement dérasces aan nivent du chemin

de ronde . puis conronnees de parapets avecembrastires pour © placer des

halteries barbettes 54 Les tours paraissatent si bienaun nroven de defense

indispensable . on regardait conne d ' une st grande utilité de commander

Li campagne , qu ' on en clevait encore mième aprés que des fausses braies

disposées de manière à Manquer les courtines avdent rte adtuises . On

donna d ' abord ' aux fasses brates des formes en plu . qu ' ot aval donnees

an pulissades . c ' est - a - dire qu' elles subvirent à penopres le contour des

maurscmuds bientôt on en fit des ouvrages langues Lacied ' Orange avait
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en etat de resister à Cartifterie , Mais celle arte se perfeeltontaut ræpide¬

vent , Louis Mbet Charles M possedatent une arlillerte formidahte . l ' art

des - siéces devenait Loir Les tours pus melhocique : acelte eporue déja OI

“usant des approches vecaheress on conmmiencatt lorsque tattaque des

places ne pont etre briseueeea faire des Hratetrees . a etanlir des paral¬
cleset de vertahles hadtèrtes de steve brenr gationnees . Les boites depuessant

Le niveint des crétes des revetemnents des fossesofiragentune prise fucile au

irde plein ftonet des batteries de steve , eta une ussez grande distance où

muvait detriire ces ouvrages decouverts - et faire hreche . Pour parer arcet

riconvenient on œurnil les dehors des fossés de palissades - ou parapets en

Hitconnerie où en charpente avec terrasseinenls el premier fosse exte¬

deurs cet onxraze . quiremplacail les anctenneslices . conserccle non de

braie 6 - 2 On elablit en detrors des portes . des poternes el des saillants .

T6

desouxraces enterre sontentes parles piéces de bois qu ' on nomnuaitencore

boutevert - bastille ou bastide . La description de la fortilication de Nas .

que Charles le Téemeraire asstegeaen CL explique parfaitement lime¬

lhode employée pour resister aux affaquest LeParcillemeent estoif Mivsse
« notolilement tourree de pierre de crées puissonnrent ranrer de riche

« frenete Chaulte Lespaisse et renforece de fortes bratesses . sufitelemnent

« cotposees de pierre el de brique et en auieuns Heux . toutes de terre .

« tournees a detféner parcmitrable artifice pour reppeller les asseullanits :

« entre lesquelles et lesdits - rurs x avoil certains fosses asses paurfonscet ,
« derechef _ estotent devant lesdites Dranvesaniltres 2rants fosses d ' extrenre

« profondeur , ctres les atdermns et pleins d ' eau crant larcesse desquels
« aniplectotent La ville et ses forts qusquies ax eheres courantes , Quatre

v Nous cmprontonrs Ce quessise a Pres hostosriqquie si : rufivss mn ds arf nes at feu
ver P' aptiie het guerre , par le prince Lonis - Napioléon Bonaquate , présid . dela Républ ,

p . 103 bat . dela Chronique de Molinet 1 NV eh retx veu . p. (2.

1 . 1 3
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« portes princes de pareille sorte enseunble Let auleunes poternes et

« sailltes cnbelissorent ettortitiorent crantereent facile clostirezeurets

« eune d' elles avoit en front son bolavert a neandtere dec hrstéllon , criant .
fort et deffendable . carui de tout tastrumeent de cuerre ef souveraine

« ment de traiels ce poudre à plaaitec + On voit dns ectte description de

baston se dessiner nettement conne anoaccessoire triportant de Lu de¬
2} ç,Pie usses ,fense pour fortitier fes saillants des poternes des portes ctunt

ponr tente heu destouaset harbacanies destiees de l ' anterenne tortification .

des anctennes bastilles tsolces . des onvraces de defense dur deliors des

portes . Bientot vel accessoire . dont Pntilite est reconnue . Fernporte sur

le fond et forme la partie principale de la forhiticalion moderne .

En conservant toutefois , dauus des forteressesque Ponrelessversdhetin du

ae siecle les tours et les courtmes des cnectales tnlerieures cormenndant

lu eanipacneceume crande distance par lenr elevator en les conroiinnt

encore de nachicoulsS on aucmenta Depatsseur des cnaconnentes de

manthere a pototr restera lartillerre de sexe Lorsque de ecnnetable de
Saint - Pol fit reconstruire en 170 de chateau de Hion 2 non sentennent 1

craft devotrnetmair cette retriate d ' ouvrazes avances . de mans de contre

carde ct reats A1 donner aux fours el couûrtines . et smrtout a la 2rosse
toutou donqon une telle épaisseur que ces constructions petvent encore

opposer a Portillerte moderne te foncne resistance vos éHarra

dusqu ' alors on Seti ocenpe et ratson des hesoïns nouveaux de miodi

fier la forme et la siratton des tours et courtrues les detauals de la detense :

Hredts depasse ce sec le rnode de constenction de da torlitication naval

pasehemice Dee tougotres- deux queen sde pierre de toile de brique
ou de rnocllon piques renterneent no oraessiP en blocage trrevahier . Contre

la saproule mouton ce conre de construction etal bon . cales pionniers
entanedent plus diiticilement anreassi en blocaze . dont Le pierraîlle et te

mortier etdent durs et adherents _ quine constenetton sppaireîller freile

a défiaisonner lorsque quobquies pe res ont ete cnlevees des constructions

d' appareil n ' avant qjarnats Phomozeneite d ' un bot blocace bien tait , Les

massifs de maconnene véeststalent rnteux aux ebrantements du mnotton

qu ' une construction d' appareils meus lorsque des bouches ai feu rempli
cerent tousdes cnzins et expedients de desteuction employees at moven
âge . on reconnut fentôt que des rexétemnents de pierre , qui n' uvatent

cenéralement quétine epaissear de S0acs0 centiroetres,etatent promiptenient
chraotes peer Leitet des boulets de ter t quels se détachaient duémuessif et le

laissaient a nu expose aux projectiles : que les merlons - de pierre enteves

par des boulets se haisatent en cclats . verttalle nntraille plus meurtrière

encore que les boulets cux - nrèmes . L' architectire défensive pour prevenir
l ' ébranlement des anciennes manmailles et destours . gaonitles coretinies pan
desterriessements deterre tatérteurs el remphit patois desctages taferieurs

LdCest le nonr qu ' on doute aux pruaties du pirapel comaprises entre des créneaux ou
crolbirustres ,
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des tours . Mis dorsqque da muraille toribair sous les coups de Fartillerie

destececcesanmns deterre en Sehonlant aveccolle Tacilirnient Facces de
Libreche cru forment on talus naturel . tandis que des rondes settesnon
lerrissces a linlerieur ne présentent cn tombant que des hreches trré¬

culreres ot d ' unacces trés ditticile . Pour paaeracces maconvemens , lorsque
Con consent d ' anciennes fortiticulionset qu ' ontesapproprattalaidelense
coutre l ' artierie . on fineit quefguetois les lérrassementsaterieurs de ton¬

erinesdde bois . de Dranchazesresineun cou faanbes pour les préserver de la

pourritire : ces terressemcents avdent assez de consistance pour te jus
<chouter lorsque Lcrntreatlle tombait et rendatent Lebrèchie trapraticable .
Ses elles mitrzdlles audenteté sioplerient veuablayées a Finterieur de
Hanere à permettre de placer du canon au niveau des parapels , siles
anclens erénelages avaient ete remplaces qua des mierlons épais el des en
bristres - en mracomnerie dorsque lissiegé ebûtisure due point attaque , el

prndiril que l ' asstegennt fusait ses derniéresapprocheset battiüten brèche ,
onelecadl en arriere du front attaque un ouvrage en Fois terrissécissez peu
cleve pour ètre masqué du dehors . on erensait on fosse entre cel ouvrage
cUla broche tectte <et devenue qeaticable Passiecennt Erneail ses colonnes

d' allaque . qui se trondent en toce d ' tsnotveat reniquel huprovise bien

mnt d' artillerie : c' était un nouveau steve à reconmiencer , Cet enrage
rentrant etat d ' un tres - dittieihe acces eur iletait flaique par sa disposition
naturelle et lasssat…antne pouvait soncera brusquer l ' assaut . les colonnes

d' attaque se trouvant battues cn fee enfiane etmnèmeenrevers , Lorsque
Blaise de Montiue défend Sienne . il fait élever derriere les vieilles murailles

dedalle et sur les points où il suppose qu' elles seront battues , des rem¬

pauts ventrants dans le genre de celui quiest figure 1665052 « Or avois - je
« delibere . dit - il . que si l ' ennemi vous venoit assailiravee Fartitierie , de

“ me retrancher long de le monraille où se feroit [a batterie . pour les

«laisser entrera teur avset et fuseis estal tousjours de fermer des deux

« houtscet vrettre à chacun quedre où cinq grosses picces d' artillerie ,

« chargées de crosses chaînes et de cros clous et pièces de fer , Derrière la

« retirade qe déliherax muettre tous les mousqueets de Li ville cnsernble

largquebiiserte , et . comme is scvoient dedans . faire tirer l ' artitierie et

laromebuiserie tout nn coup : el nous . qui serions ax deux Ponts .

verse conan at eux avec les plegues . teallebardes , epees et ren

« delles 00 Cette disposition provisoire de da defense ne Lada pus a

étre ériger enos \ <tenne fixe . come nous de verrons tout à Pheure .

Lorsque les etfetsde Partillerieateufurent bten connus et qu ' lfutavère

que des tutees de ruaconmerte de deux at ( rois mètres d' epudsseur qui est

l ' épaisseur Hrovenme des courtines antérteures à l ' emploi vecalter des

hotuebesaterone porscoent réesisteracumne hatterie envovant de troïsaceinq
cents boulelssur une surface de haut ruetres carresenctron ? . en afrussant

© Commentaire. dumarechat de Menilne : cdi . Bnehou . pr Pt2 ,
Des Letin du ce siècle , Catillerte franeanse coca adopte six ccdibres de bouches
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par de parement exterieur , qui , reportant le poids des macontertes surdes

polnisisnies , nedntenaient les pariqpetsetempéctatent les mars de tomber

d ' une seule piece . a moins que les assiegeantsireussent précisement sape
les points dpi roasques 5S cc quine pouvait étre que Pettet durhaesard .

Ar vue siécle où perfectionnace systemes non - seulement on pratiquer des

ares de décheuue dans Fépaisseur des courtines de maconnerie , tials on

les rentorca de contre - forts intérieurs noves dans les terrassemments et bnt¬

tant les revétements au moyen de béreeaux verticaux OH . On eut le soin

19

de ne pastierces contreforts avee Eu partie pleine des nouilles dans tonte

leuvhauteur pouréviter quelerevétementen tomdant par Peffet des hoalets

H' entrainat les contre - forts avec eux 1 ces eperots miterteurs pouvaient

encore . en maintenant les terres pilonces entre eux presenter am obstacle
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ditieilea renverser . Mars ces necens etatent dispenidieuxcoils stpposatent

toujours dGutlerrs desnnaithes fornenr rrrescarpemient assez consideratile
andessus duc niveau de di contrescarpe da fosse On atrnidonmait difficile

ment les conamandements cdeves. caritrelle epogte encore d' eseudade etat
fréquemment lenter que destrompes assicceanites et hes dtaques de places
fortes en font souvent raention . Outre les nocens midliqures et dessus . soil

podrmetre les connsallesen etat de resister ant emonr —eit pour presenter
miononvetobstade a léssaitlont torsquil etait paasenatades renversercon

rempart les places . c ' estar - dire que Von etalbilissait en dehors des tosses

au sonia ! de la contrescarpe . ou mène conne carde du INFURGEpor abri =

brde boulet otren dedatis . anne certaine distanice . des verpauls de bois et

deterre les premiers formant nr che comerton ann rexétenment dla

noce efles seconds nn houdexand derriere lesquels on pdacaol de Parti

lerte : 1e pente gètier les approches | cinpécher de brusquer ludique . soul

presenverdle nr contre des effets dit canon : 2° pour arréter l ' ssieceanl

lorsque ta brèche etait praticadde . Lesprecers retiplacadent les antennes

fices elles seconds obficeatent Fissieceant a faire con nouveatr steve lors

que da tntraille d ' enceinte etaît renversee , Les versets amortissatent le

boutet et restistatent plus lonztenips que tescnoterailles en ruteconnierte cils

etnent plus capables dé récexoiret de goranitir des queces en batterie que
les anetens chemins de ronde tetriesses . On les construisait de diverses

Hoanteres les plus torts etdent etais are moven dut revéternent extérieur

compose de pièces de bois verteales relices qua des croix de Saont - Andre ,

atiee d' empecher l ' envrace de se disequen torse des hondets en hrisient

quelques quarties Periterece prennent de chorponte onenbresat cles taseines

demnerat bois comnne anonnrace de canmerte puis ot elevait ane terrasses

ment composée davonnazc et de couches de terre alterncest quelquefois
Le venait etat formé de deux rames de tons pieux plantes verticalement

refties avec des branches Mexihles et des cntre - toises appetres ciefs prosees
Horizontidement 26062 Linteavalle etat rempli de terre Lrese bien

0

piloner . purgee de cailloux ef rnelanire dedhemns de rrens hors . Outhen

c' etatent des trones d ' arbre couches horvontidenent . rebes entre en

par des cntre toises cntaallees a rat - hois . les mitervilies rernptis comme
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Vent d' ètre dit 61 On mnenazeait de distance en distance des cribrasnres

01
cartes ce por¬
tieres OM Vas

stece vlal puis
au déponrait on
Sibne pont se

procurer de la

terre conveni

bleil < e conten

taul d ' entacer

entre eux des

arbres cavnis

d ' une partie de leurs Drametrages : les tatenvalles étiéent bonrres de fasel¬

nes 0202 Ces notiveaux

obistaclesopposesa lartille

rie de sicce [ rent emnploxer
des boulets creux . des pro

peetiles charzes c' artitice

qui , eclatant cor roilierr des

remparts , x calsdent In

crand désordre pen apeu
on dui renoncer aux utfa

ques hrasquees,ebn ' appre¬
S cher des places atînst mu

ties qu ' à comvert dans des

hovaux de tranchée contonrnés dont les retours anguleux ou arrondis

étident defiles par des gi
bons remplis de terre el

poses debout . Ces gros cu

C
r ca bions servent aussi a mens¬

querdes pieces en batterie :

Uintervalteentrecescathitons

forreat emdrasure 60

Lorsque Cassiège carivait ,

ariuoven des tranehees a

établir ses dernieres téadte

Hles trés - pres cle lu place , ei

que ccfle - ct était maunie de

bous remparts extérieurs

et de murailles d ' un con .

mandement consideruble , forée etait de proteger la batterie de hreche

LNosc Mot sage . fist des aetrons de Fomnqueccr Meromeen LE par Mae

TVroitsanneçen , avectes creocures de Fegnesen Bereoean Poll eu 17752 Vienne , Les

cravires en bois de cel ouvrage datent du counmencenrent dur siecle ,
Hd
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contre des tenx rasants el plongeunts par des epatlencents en terre seu

montesde caltonmades - on de palis featencent rettes et doubles de clavon

#

x ne

nates , Ces omrages ne ponadent sSexecuter que pendant la nf , ainsi
1

que cel se pratique encore de nos jours 64

Les la note la page precedent
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l ' out en perfectionnant fa défense en rentoreant les nivrailles par des

rennprarts de bois etde terre en dehors des fosses Cou contre le parement
exléreur de ces matilles ruènmes on reconnut cependant que ces movens ,
cn rendant les effets de Vartilièrie à feu moins terribles ef noms prompts
ne faisaient que retarderlessssauts - dequelques jours : qu' une place investie.
vovanit promiplemient des batteries de bréche se dresser a peu de distance

des reniqunts se Dont enserree datis ses niurs sas pouvoir tenter des

sorties att commianniquerancee les detrors , Conformément a la mnethode enn¬

ployee precedernment desassaiilnits diigeaient encore latin duxse siècte

tait commencement di vue , tontes leurs forces contre les portesc les

Veifles bartacanes cn maconnerie ou en bois choulevards - retient plus

assez spacletises niassez bien Ieaiquees pourobliger Uassiégeant à fire de

crade badaux d' approches , on les détruisait factlement Let une fois loge

dans cesonvrages extérieurs , Fennemi s \ fortifiait . © dressuil des batteries

el foudrovait des portes , Ce fut d ' abord surees points que l ' attention des

constructeurs de fortifications se fixa .

Dès la fin du xve siècle . on s ' était done précecupé avant toute chose

de munir les portes . les tètes de pont . de faiquer ces portes par des

défenses propres à recevoir de l ' artillerie . en profitant autant que possible

des ancteumes dispositions etes améliorant .

La porte à Mazelle ( 65j2 de da ville de Metz , avait été renforcée dé cette

manière : Fanctenne barbacane en A avait été dérasée el terrassee pour v

placer du canon . la courtine B' avait été remparée à l ' intérieur , et celle C

reconstruite de facon à battre bi première porte . Mais ces défenses resser¬

rées , étroites , ne suffisaient pus : les défenseurs étaient les uns sur les

autres : les batteries de siège . dressées devant ces ouvrages accumulées

sur un point . les détruisaient tous en mène temps . et melttent le désor¬

dre quant les défenseurs .

On se soumit bientôt à la nécessité d' élargir les défenses , de les porter

au dehors . de battre un plus grand espace de terrain , Cest alors qu ' on
cleva des boulevards en dehors des portes pour les mettre à Vabri

des effets de Lartillerie ( 665 ° , Quelquetois - ees boulevards étatent mounis

de fausses braies pour placer des arquebusters : si l ' ennemt . après avoir

detruit les merlons des boulevards et démonté les batteries , venait au

fasse . ces arquehnsiers retardatent l ' assaut . On donnant deja une crande

ctendue ax ouiages eXterteurs , ponravoir des places d ' armes en avant

des portes .
La puissance de Vartillene à let aout pour resultat d ' étendre pen

« peu des fronts de fadre sortir les défenses des anclenmes enceintes sur

lesquelles . autant par tradition que par un molf d ' économie . ou cher

chat toujours à sappuver , Les villes tendent a deurs deux mnnrs et ne

pouvaient tout à coup Shabituer a les regarder connue des obstacles a peu

5 Porteur Masdieo a Mots. Vogue, de te Gaale , Menton , 16050

Port Lecteur acbs
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pres nuls : sili necessite exieeant quon des mnoditiat , eetail presque tou
Jotnes que des ouvrages qui aatent an catactere provisoire . le nouvel
art de la tortiticalion eluit a pernecentreur cet chaque tngenienr . parodes
titonnetients . cherchent non point a etoile un A - teine cenenal .
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HEUÉL rals à prescnver des Veilles rourailles par des cuvraces de
canpucne plotôt que param ensemble de défenses fixes corutimees sove
methode .

Coependent es tidtonmencents devaient nécessairement coriliire à un
vestilteit cenerals on fit bientot presser les fosses desant et derriere les
bondevards des portes adust que cedic aadt ele anteriememnent pratique
pour quelques harbacanes . et a Vexterieur de ces fosses on ctablit des
remoparts et terre forment nn etrennin convert Cest ainsi que peu ae peu
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on comnenedbad { les approches de Lassiégeant : on sentait le besoin de torti
fier les detiors . de proteger les villes par des ouvrages assez sadllanits pour
cmpécher des dudteries dé sieze de bormbaurder les habitidions el Dutciesirs
de léesteze : cefait surtout le long des rivivres tudgables des ports . que

( IR

0
V

E

bon etablissait deja au ce siecte des bastilles veliees pue des rerprents .
afin de mettre les vausseaux a Dadbri des projectiles . Les villes de Hatb dis
le Ptncolshire . de Lutreek duns le Holstemn . de Libourne . de Bordeznx .
de Douat . d ' Arras . de Livcec de Base . ete . possedadent des bastilles
propres à recevoir du canon ,

Nous donnons tet le plan de Li digne des bastiltes de Kineston sun
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Hull reproduit par MH . Piaker 066 fais 2 Quant aus hostiles de

Lubeck . elles etaent isolees ou reliées a dic terre forme par des qetees et

tornatent ainst des saillants tres - considerabiles cntoures d' eau de toutes

Some arcount of doure 4 aredet , on b magéotpnitfroon Foicard Fto fecteri FF 0Alord .
HA Piaker 1SS30Le cheteaue de Kingston ue Mall fut fondé que le vor Edouard te

apres la bataille de Dunbar roots les fortifications qui sont reproduites tet sont cert
vement d' une date postérieure a celle époque probablement dela fn du ve siecle .
M. Parker observe avec raisou qu' elles étdent conformes aux detenses extérieures

adoptées eu Fraaver ,
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parts 6Gter C2 Ces dernieres hasties paraissent avoir ete constraites en

charpentes . clavonnages ef lerre ,

oc ler

La rnethode de défendre les portes qua des bistions ou boulevards CIreu

laires était appliquee en France dutenips de Charles VI . Machtanel . dans

son Traité de Fartideta querre LV Sex prime atnsiz eu Mais . que si

! Housavons quelque chosede supportable confit d ' insttutionsmalitaires .

« nous le devons tout entier ax ultennontains , Vous savez . el vos annis

« peuvent se de rappeler . quel etait Férar de faiblesse de nos places fortes

« avant Hincoston de Charles Vif en Tedlie . dans Van 14945 Et dans son

preces - vertal de visite d ' tuspeetion des fortifications de Florence en 1926 .

on remarque ce pussage 16 Nous parsinites custite a da porte de San

« Giorgio rive gauche de Arno Cais due capitaine fat de la baisser . ds

« coustritire un Fistion rond . el de placer Le sorte sur le Mine . commnir

« cest l ' usage . »

| P' apre < une gravone du xcr stecte tree de calitret de lautem
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du contacneement duo vor siecle . qui fait comprendre le système de
defense et d ' attaque des places dutemps de Francois le , On rennarque lei
Lmelonce des défenses anctennes et nouvelles une confusion Heronable
détours . de réduits isolés parodes fossés En A. lumière ussieceante à
ctablt des Batteries derriere des codionnades . protecees pur desthastilles BB.
sortes de vedontes cnreubiires en terre tenant Heu des places d ' armes mo
dernes mans commandant les ouvraces antériemrs des assteres , En Con
voit des boutevaurds . Haniques par des tours en axantaes portescen Ddes
CONTINES THON ( ertiassees , mais couronners de chennins de rondez au rez¬
de - chaussée sont disposces des batteries couvertes dont les rrnliiestires su
votent pratout en FE. tandis que des parties supérieures prtraissent nnique¬
menfreseriées aux arbalétriers . archers on avquebtisiers . et sont mittnies
cocore dedenesanèehicouhs , En Fest an horlevard entourant la partie la
plostoble du château . dontilest sépare parauosse plein d ' eau . Ce honle¬

vardestappaiyéaganeheent par rrotrur assez bien Manque etadroite .
eu par one sorte de reduit - ou donjon défendu suivant Fancien s \ stèmte ,
Deces deux otAraces on cotutatmique atrcorps de ta place pardes ponts il
biuseude . Le chateau est divise en Trois parties separees par des fosses el
pouvant sister , En avant de La porte qui se drone surde premier plan
end ' eUleloux dela contresearpe du fosse _est disposeum cherin de ronde
vec des traverses pour empècher Vassiceeant de prendre te flane Ken
écharpe et de le détruire , Mais il est aise de comprendre que tous ces
ouvrages etant trop pelitsone prescntent pas des Manesassez étendus . qu ' ils
peuvent etre bouleverses rapidement les dus aprèsles autres si l ' usstegeunt
possede te autillerie nombreuse . dont les feux conversents viennent les
battre seudement en changeant Le direction du tir . Atssiacette époque dejit .
pour éviter que ces ouvrages trop rapprochés ne fussent détraits en niètae

tetnps procure seule batterie qui pont les entiler d' issez pres . onelevait
dans Vintérieur des places aur mien des hastions . des lerrissements cr
eulaires ot catres . pour battre les hastiles terriessees des issteceants , Cet
ouvrage fat frequennnent employé pendant le ue sicele et depuis . et puil
le nourde cavatier où plate - formes ildexint d ' une grande ressonree pour la
defense des places soi quilfüt permanent soit qu' il fételeve pendantlesiece
née , potu - découvririesbovaux de tranchées . pour prendre enectrarpe les
batteries de siège Dont pour dominer une breche profonde et cntiler les
fossestorsque les embrasures des ffanes des bastions etaient détruites parle
leu de Fennennt A Detal permanent deseavatiors furent fréquennnent eleves
pour donner des passages . des routes . des portes el surtout des ponts .
lorsque ceux - et , dar côte oppose ad ville , dehotehaient au bas d ' un eseur¬
pement surlequel Céennetar pouvaatetablir . des batteries destinées a protèger
une attaque . etempécher l ' assiege de se tenir en forces de Fautre côte , Le
pont de Mauscille traversant de rain qui coupait autrefois la route d ' Aix

Grece allemande dire secte tirce du cablnel de M. Aire Gérente .
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etait detenda et entile parun gros cavalier puce duccotede taitie dits
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les courtes con clevaat entre eux el atcnalien des courtes des cavaliers ,

soit en forme de denn - cerele . soit earres , pour renforcer lens fronts : sur

les hastions méme . {lelait ccalenent d ' usace d' en elever atin d ' aucinenter

leur commandement el de pouvoir placer const deux étages de batteries .

Ces cavaliers presentident encore cet aocentage de detiler les courtines . des

asstégeantssouint conserve ant combrencement du ver Steele . la tradition

des hastilles olfensives dunoven age Let elablissant Fregueriment teurs

batteries de siege sir des terrassements assez eleves an dessus du sol de

lu canpazne , A defaut de cavaliers dorsque lassiegeant soit par des ter

tiassemments . soil par suite de li disposition des deliors . dressait ses halte

vies sur un point eleve . dominant où rasant les crêtes des défenses de da

place , etes prenant et echarpe ontes entilant . pouvait détruire les hate

vies barbettes des assiezes a tine crande distance et snr une crade lon

sueur . on construnsit , des le var siecle , des traverses A 67 1er en terre .

nutites parfois de gabionnades Banroomient de l ' attaque . pour aucienter

leur auteur .

Mais orne Gadic pus à reconteatre des tnconvenients des ou races qui
tout en formant des sadfleants considérables sur des dettors ne se rehaient

passe sisteme general deactense cils nrelatent pus flariques coblizes de

de Me Voie dde Le beaute Mes
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se defendre solenent ls ne présentent que point surlequel ventent

convercerdes - feux de Dasstegentit etre portent opposer quêune défense

presque passive coux feux crosses des talfertes de —tece . er aucconmnokant les

= }
lb7

obstacles ls retardaten les ten des ennuis sans pouvoirdes detenire :

ororealiqlta done des bastions on des plates - Tormies , eestsedire qu ' au Len
deles dresser seuterient en coant des portes ou , commis à Hall dans un
but special on en établit de distance en distance pour cloigner les appro¬
ches etanebre à Fadaiï des feux de Vennemt les anciens fronts fortiftes

que Fon conservait Dans de proces - verhad dresse par Micldavel , déja cite ,
surles fortitications de Florence nous Bisonsencore ces pissages . tonehamnt
l ' établissement dé bastions vonds - en avant des anciens fronts fortiliés :
« Lorsqu ' on à dépassé Leronte de Saar Giorgio d ' environ centeinquante
« brasses cenviron cent metres on rencontre unangle rentrant - que forme

le mur en cheoizeant de direction cet endroit , pour se diriger vers la

« droite . { avis du capitaine fut qua serat utile d' élever surce point où

« une eusenidte où un bastion rond . qui battit les deux {lanesc et vous

« sattrez que ce quailentend { pa cestque Von creuse des fosses quertou
coul se tronve desnners © parce quil est d' axis que es fosses sont la

premiére et la plus forte defeuse des places . Apues nous être axatiees
« dencre cent emquemte autres hrassessur deb . qusqu ' a un endroit ou

sose trouvent quelques contre forts dl aceté diois que Von y constraisit

« ur autre fustion et la pense que stoon de Fasail assez fort . et sut

« samnmaent avance poureaut rendre toutile Le construction da bastion

« de lance rentrant . dont il acéte question précédemment .
« Au dela de ce point on trouve nue tour dont l ' acte d' avis d ' aue¬

« uuenter l ' étendue «1 de donner la henntenr en br disposant de nunrière

« qu ' on puisse maneuvrer sur son sommet des pièces de grosse artillerie
« dl pense quil serait utide d ' en latte autant a lontes des autres tours qui

Dépenses db da ville de Blu . loproc . de la teanle , Mertan .

V1 APP)



JESUSEE
LESep

conan

open
4e

Sousse

pototqite

,unes

Zn
ypop

“ |opnopd
|A

4A
N

R

SÉR
IE

]}< plexrr

H
O

so1

A
cprotFrostoË

€pop

rogrog

fre

“ pesgog

|1ssne

D
otréope

p ' yrep

oi

PSS

SSI

SESp

SSP

0ceepsien

opt

pou

poinope

< >Soda

epq

R
ITR

TIR
TEU

R

)“ el19j

110

< M
oust

spC
R

caen

uroge

so

quH
ESTITIER

ES

POpop

pop

sopesnt

so ]bei

soqos

sn

cpshquequres

sk )spredanoa

M
iro

saD
IS

ETIER
)proH

i

Msnetrelim
ol

pt

SSI

D
U

T

ID
R

U
ILE

U
T

EU
R

opH
TO

. 1 }

M
O

Soiree

Tate

ppC
oq

EpopN
e

peer

“ opens

sprl

Sto

son

U
ne

a

SU
IS

TO
P

STE

os
sop
opres

otpredlunsr

un

" + 4=quoi

“ oppsoso

sope

1

“ are
pesdtes

poid

U
SE

R
A

STR
ITU

R
SESÉR

IE

|PU

SSI

O
TLI00lono

tn

“ |sun
y“ ur1hal
|1010

D
ITIIITR

EN

]opus

B
U

TLER

spvont
]"] > e0\ ;

SR
G

V
O

N

popo - sU
SSR

TA
N

TE

\ neosodxo

H
EN

TIO
S

]O
S

D
O

I

SEG

D
pt

ap

pi

pjlusse

LPEU

pos
4Aprippietins

qudrop

N
U

E

ppSec
]

:

odjoneal

|poto

2 }

PISS
IEO

N
E

coubiphde

FO
p

Se

péop

H
ost

nppou

9 ]H
orprreopaos

ul

< predurt

M
ol

sopas

ogaO
R

PO
TIIEU

R

bed

toc

< pid

N
ESepos

pie

Tonsse
psoqe

( LSR
E

SR
I

)" |ppD
A

Q
U

EuA
G

EN
)U
R

LS

Q
u

opqissodu

Juge
Ë« |ty

U
SE

ste

]" |qu

Sotte

{ ]sopotobbtoÿs

onbeque

H
lontopoipip

ge

H
ere

H
ost

ofaxronsegnp

Jpqueus

m
ood

|vd[ O
Ù

LO
U

E

]Issnepn

vel

cond

N
A

atpos

“ | |SEB
U

S

R
A

T
O

U
U

" |rouen

U
E

FIpesop

guet

sopprols

so }vel

M
ont

)D
ST

ESN
EU

ET

SU
Ep

copine

qe

coH
iiogr

ps

open

aoted

“ M
oigste

]> |ve

coubit

]H
O

U
lO

pquep

qs9oU
O

0

eponesq

noel

JSsop

O
ST

)

V
4

poH
ocLe

H
a

soiqe
NJp“ 0por

2| urodparotonne

unproton

]vtr

pieprodini

1e ]

SHSÉR

Edo

an
prphodoperat

shoirope

ren

onnes

qseq

" J ' ata

dessu

“ pyset

qPepte

epC
onpopaur

ul

SC
C

f
C

O

TSISU
E

SPO
R

T

ons

gene

C
hodtsss

48

4 }

M
S

IPEPC
N

PS

4

Q
u

“ 9 ]toqniceq

| toH
P

Fpe
]U

I
]I" s }tbasi

npnpJL2 }vnegotrodop

pub

po

coupon
prSR

a ]sos

G
U

PU
LE

A )qU
EV

E

puy

no

opopho
onto

ppe

qqpas

pop

Li

quronelsse

ons

gg

scsubieg

}som
e

sossie

]so0

opopte

U
nloro

y

loturo

apscoot

Shop

nocoum

nlogooaq

apange

SNpSTO
7

brutes

C
hop

ven

oresoddo
nuspecooe

]Spread

soue

{ ssopqpiep

puronqe

“ soja

sTH
O

]> |R
O

R
ER

ER

IEP
)“ SPP

SU
O

STe

= ]A
10

“ < eitod

pus

tt

B
opeepquene

ysoponponenicoggg

saga

soprop

spl

esaqpesr

open

caro

paossop

npadnnisca

pion

pponed

< conbsen

SA
R

SSH

soprostep

ana
pre

peso

PtSH
O

T

]SEE

“ phone

pique

tro

“ pepe

qe

SA
LU

T

OSoLLO
R

pe

SPSIA

To0

S ]sapaies

orage

opera

Fo

gosd

qq

culs

ne

sonic

sopos

ones

orgot

SO
S

IRTT

Loc

sa
psep

quep

store

psnononbaisine

nrosstedooquog

sou
)

M
O

SS

A
SE

SpSpposé

ieshop

N
i

queen

pecontre

D
rap

dt

psqu

roptite

TE

Q
U

E

V
os

ti

( bof

prop

soqpa

am
ont

soso

papes

epobroio

cri

sat

qesr

pico

so

( ooU
s

9 )vor

pdiirstire

pros

epoque

sono

pue

pusl

cab

cossog

nprodirosaaitos

U
p

ppo

pen

ssopO
LA

Ii6e6

opne

stage

prpdoito

pa

H
SE

SAdeSSR

6Srni

tpsPi00

0lo

tito
prPop

queen

copstronqrod

snonr

to

Shopssgho

sparoqno

ss

stnofner

onbsca

cc

qnegepaecisreqe

qsoqpeub

sage

ont

otqp

us

TTTETEO
R

prod

sep

non

quep

sed

non

oorpd

sun

pocsop

epPoqnoŸ
r

soie

sophoar

pepon

|soon

ques

pesnpd

obognel

ponirepsiço

pet

R
TS

FR
ER

ES



= das == ROHErrC TURN
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daent que sonde face ne resistatent pas a des Peux obliques et surtoutne

0

q 7

Le b

- j L£s,

AA A, _

se protécentent pas des uns des antreszoen effet leurs feux ne pouvaient

causer aucun doniniage a une batterie de brèche dressée en À quine se

trouaithattue que par be courime T1On était encore tellernent préoecupe

de la défense rapprochée et de domier à chaque puotie de la fortitication

Une force qui lai für propre et c' etait mn reste de larctateeture rihitiare

féodale du moven ace on etraque ouvrage , comme nous l ' avons démontre .

se detendait parlai - méèmeet Sisokuütr que l ' on regardait commie necessaire

les fronts droits CD qui devaient détruire les batteries plucces en Doreser

vant seudomnent les feux E entilant le fosse pourde moment où l ' ennemi

tentait de passerle fosse et de livrer l ' assaut par une breche faite en 62 Ce

dernier vestice des traditions du moyen âge ne fauda pas it selfacer Let

dés te milieu dur ve siecle on adopta céneralemient une forme de bas¬

Hons qui donmica Le fortification des places une force égale a lattuque .

jusqu ' au mnonent où Partillerie de siege acquit une puissance drresistible .

semblerait que lesingénieurs stdiens qui daim du ave siecle etatent

s1 peu avancés dis laut de la fortitication canst quelle temoigne Machiavel ,

cussent acquis ane cerbine supériorité suronousat la suite des guerres

des dernières annecs de ce siccle et du commencement du vue , De 1525 à

1530 San Michele fortitia une partie de dauile de Vérone . et déjie ilavaut

donné a ses bistions une forme quione lat quère adoptée en France que
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Se ngemiens que fussent ces expédients pour defendre les parties sul

tantes des tortiticalions . conne fard pas a reconnaitre quoils soatent

lrnconvenient de dhiser les onaces déter les noces d ' acceder facile

ment et raqeidenrenit du dedins de la vide coton dec quents ratectenirs te

La detense . tant il est vrat one es fortes us pres siipees soin cettes

qu ' onadopte cn demie lien Chasse done ds hastiar ss onserts a laverte ,

malson ctablit entheeuxcetlen avant des courhines dis ontanes Isoles que
devinrent dune crande nitilite pour la detersecet rit firent sanent ons

ploves pour ernpectel Lesaipproches devant des fronts rites on de vreilles

renrallless on leuu donna le non de praretins ont de dents faues lorsque

cesonrazes ie présentent que lo forme dur petit fession cet de tenailles

« deux de ces ouvrages cttent rettiis par un front T2 ter est un

ravelin et Boune tenuille , Ces ouvrages étatent déja en usage de tin du

ve sicele . pendant les cuerres de region © leur peu d' élevation les ren
dait difficiles à détruire . en mère temps que leurs feux rasatits prod
sident un rando effet .

( est aussi pendiaille coms du ver siecle que Von donna on talus pro
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nonte aux revéterents des bastions et courtes . dir dé neutraiber Fettrel

des boulets . car ceux - ct avaient ratorellensent roots de prise surdes pare¬
nerls dors ne des fréagipatent ques ar angle droit Avert | invention des

bouches sefeu le talus n ' est quant pied des revétensents pour cloicner

penpeu Viessallant et Le placcr verticalenient sous des nuednconlis des

hotds et Fou tenait au contraire a maintenir des quaennents verfieaux

pour rendre des escatades phis ditticiles .

\ partie dumioment ou des dhastionsaceuserent ire torme nouvelle , de

<vsteme de Cattoque conne celui de la detense chuarcen conmplelerient .

Les approches durent étre savaniement combinées enr les feux erotses des

faces des basttons cntilatent des trmnechees et pretadent les balteries de siece

en echarpe . Ou dut commencer des bovaurx de trancher à une crade

distance des places . etablte des premieres battertes cloiznees pour détruire

Les parapets des bastions dont Les feux pouvatent hondeverser Les travaux

des pionniers , puis arriver pere pen couvert jusqu revers dit fosse en

se protegeant par ches places d ' armes pour curder les Latleries et les

tranchées contre des sorties de nait des aessieces et ele la sa derniere

batterie pour fare da broche va sans dire que Canénne avant l ' epoque

où Cart de la lortilication Pat sonnes a des tormnades recahores . avant les

Ecran de Bale Bueles Antoine Pevitiec des Paco . des Vunban des

Hoicettenrs avent du abandonner [ es dernieres traditions du mioven age .

Ms . parlant de celte vécle que ce qui défend doit être defeudir . on

mudtiphail les obstacles des conmnandements les réduits ie l ' inlini et on

cncombrait les défenses de tant de details . on cherchait s ben à les

Boler . qu ' en eo de siege La plupart devenatent miles ntisibles mème .

et que des gartisons . sachant toujours [ rouver une seconde defense apres

que bu preniiere etait detreote tre Trosterne apres ha seconde les defen¬

datent mollenent les unes apres tes autres se tiant toujours aclac derniere

pour resister ,

Machiavel avec Le sens praliquee qui te cudaeterise avant deja . de son

temps . prevu des dugers deces complications dans die construetion des

ouvrages de defense cer dans son Praité de Fort de ta guerre ha MIA

dite Et diet qe dois donner un ais leu ceux qui sont charges de

« detendre une Glle cest dene qannas clever de bastions detaches des

contrs : 25 acceux qui construisent une forteresse , cest dene pas etablir

« dans son enceînte des fortifications qui servent de retraite cars troupes

« qui ont cle repoussees des premiers retraatehements , Voter le mnotif de
mon premier as 1 Cest quil faut tonjorrs eviter de débuter qua nn

neauvais sieces , caradors vous taspirez de Lu detiatiee pour loutes vos

« autres dispositions . et vous remplissez de crainte tous ceux qui ont

« embrasse votre part . Vous ne pourrez Vous garantie de ce mudheur eu

« établissant des bastions hors des niraalles . Comme ils seront constatt¬

« ment exposes a la fureur de Vartillertecet qu ' agourd rondesemblables

« fortifications ne peuvent longtenips se defendre . vous tinirez pardes

« perdre et vous aurez ainsi prepare Licatuse de votre riine , Lorsque les
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flanquant au teu de faire résider leur force dans teur propre construction .

Un nouveatt nroven de destruction rapide des remparts ebatagpplique au

commencement du x siècle L' aques avoir nine le dessous des revète

ments des défenses comme on le faisait de temps rannemortal Lan lieu de

les étancormer par des potélets auxquels on mettait le feu on etablissait

des fourneaux chargés de poudre à canon et on faisait sauter aunst des

portions considerables des terrassements et revétements , Ce terrible expe¬
dient déja pratiqué dans les guerres d' Ttalhie , outre qu' il ouvrit de larges
breches aux assullants aol pour effet de demoraliser les carnisons . Ce¬

pendanton avisa bientôt an

moven d ' empécherlesassie¬
13 ° seants d ' exceuter ces tra

orme vaux , Denis les places où les

fosses ctatent secs on prarti¬

. ut derriere lesrevètements

_ des remparts des galeries
je ‘

voûtees qui permettaient

sus aux défenseurs de s ' opposer
CA aux placements des four¬

NT
neaux denine This toou ,
de distance en distiuice . on

creusa des puits permanents
dans le terre - plein des bis¬

tions , pour de la pousser
desranneaux de contre - miine

au moment du sièze , el

lorsque Von était parvenu à

.
reconnaitre lu direction des

culeries des mineurs enne¬

nuis , direction qui etait indi¬

quee par une observation

attentive . at fond de ces

puits . du brtit causé par la supe . Quelquetois encore des galeries ae

contre - mite furent pratiquees sous le chenim convert où sous le lacets :

butis ilne paraît guère quece dernier miovenait éte applique d' une maniere

réculière avant l ' adoption du sosteme de ke fortitication moderne .

Ce nefut que pericpeu etat la suite de nombreux ttonnements qu ' on put
arriverades formules dansla construetondes otarages de défense . Pendant

le cours du v5e siècle on trouve à peu prés en germes des divers ssstennes

adoptés depuis , mais la méthode générale fait defaut : Vunite dit pouvoir

monarchique pouvait seule conduire à des resultats définitifs : aussi est - il

curieux d ' observer conmne Faut de Le tortification applique à l ' artillerie à

v Dolto fortif , deits cata , dé M tareol . Me
del christ re h Francia , 1583 .

udeleap . Jaconr Castrietto , higentero

[ A du
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fon sil pas a ques des quocres de da prepeniles once rovale side pouvon
frodad . Ce nest qu ' un commencement duocene siecle apres des guerres

vefictenses sous Hem Net Louis NI que des trencux de fortiiieation

des phaces sont traces d ' apres desdois dixes . basces sun ue longue ofiset

cations qu' ils alrnidonnent detiniticementtes dernters restes des aaretengies

traditions pote adopter des formules etdbltes sun des ccdends meneur .

Dés lors les tneenteUrs ne cesscrent de chercher da solution de ce pro
blèrme 2 Voir Vasstéceanl sans étre ar en se rnenaceant des feux evoises

et détiles . Cette solution exacte rendrait une place quaefagte el imprenable :

elle est nonsle cvovors du moins . encore à trouver , Nousne pourrions .
sans entrer daais de lonzs details qui sortisment de notre siget . décrire

Les dentatives qui forent Dates depuis le coromencement dircur secte

pour conduire Cart dela tortitication cer pornt ou Faclansse Xcaahan Nous

donnerons seulement pour faire entrevoir les nouveaux prineiqes sun

lesquels les incententrs modernes adfauent établir leuys sesteines 2 lu pre
nière figure du Traité du chevalier De Ville Le L ' exuzône dit eut

« auteur est be prenitere fignre qu ' on peut fortifier de dastion denreurant

« angle droit : cest pourquoi nous commencerons par eclle - lac de

« luquelle avant donne ln methode on set serie et mème facon pont
« toutes les autres Genres régulières T6 On constranra prenéremment

« une figure regutière Lcesteu - dire avant les costez et les ancles ceaux :
« d ' autant de costés qu ' on voudra que la figure ait des bastions . . . Mans
« cette figure nous avons mais li moitié d ' un evagône . auquel avant

Les fortifications du chevalier Antoine De Ville eliaqe vun. 4610
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« ruonire comme al faut Gure on bastion Con fera de mième sur tous les

scattresancdes . Soit Fangle RHL de l ' exagône sur lequel if faut fatre cn
« bistion con diviserieun des côtes Hi en trois parties egales . el chacune

« d ' elles en deux . qui soient HF et HO de l ' autre qui seront les denat¬

« vorces des bastions : et sur les points let ( <otent eleves pel pendien
« didrement les lances FEOM écaux aux denti - corges : dune extremité

« de flanc à Pautre soit mené EM soil prolonge le denii - dianetre SHELL.
« el soil fait TX égad a 12 apres soil rene AELAN qui feront le tustion
« QMAEE rectangle et prendra autant de défense de la courtine qui se

« peut laquelle on cognoitra où elle commenee sPon prolonge les faces
« AEAMS qusqu ' itce qu' elles rencontrent icrlle courtine en Béton Ka

« ligne de défense sera ACL .

« Onremarqueraque cette melhodene peut serviraux places de moins

« de six bastions , parce que des flanes elles gorges démienrant de quete
« cratdeur . de baston Vent angle cou . Quant aux autres parties on leva

« lu targeur du fosse où contre - esearpe VNANZ paralièle a la face du

« hastion . à kelargeur distante d' icelle suttant que le flanc estlong . …. »
De Ville admet tes orilions on epaniles aux lames des bastions mais if

préfère des orillons rectongnliores sans etreudaires . Aljotat zut plan 11e

protil de La fortificalon Ti bis .

«Soil rueneest plaisir ajoute De Ville la home CM Cet surteclte soit pris
« Cl eng ques : sur le point D' soit estevee la perpendiendaire DEC égale

« a CDoel soil tire CF qui sera la montée du rempart : du point F. soit

« mené FO 0 de quinze pas . parallèle à CV Let sur le point G soil esleve

« GIE d ' un pas . et soit mnene FIL qui sera le plan du rempart avec sa

« pente vers da place . M sera Eat de quatre quedsLet Gil sora de ctn pat
« L' époisseur du quaapet Kl sera tracé verticalement rois he doit estre

« deux pus plus henissé que Ligne CV apres seracmene Ne talus du

« queapet NM le chennin des rondes sera d ' enxiron deux ques. et M moins

« de dent pas d ' épesseur dont sa hauteur MY ser de septon droit queds¬
« parapres MP soit rence pevpendietlaire sun CV de frcon qu' elle soit

« de cinq pas au - dessous de 02 cestar - dire cot - dessons duniveur de ta

« camquaene quiest Lu profondeur du fosse POestle talus de ac muraille

« qui doit estre d ' un ques et denis Let Osera le cordon cn peur plus han

que Fesphanude © lalargenr du fossé QI aux crandes places seracde

« ' dnel - sx pie auxcautres Vnet el an pue RS soit de deux pas et den

« letalus de { ccontresearpe . sauhantenr ST end past le corridor cchernin

« couverb PV qui sera sur da digne CAN aura de Larceur em six pas ,
« Fesplanade - le aluciss sera lunate par dessus le corridor d ' un ques et

« demi VN 0 et laquelle Sie perdant à quinze on vnet ques en la ean¬

pugne et ser fut de profil : desquelsal x en à de diverses sortes ur
« les ques S' entendent de enug preds de ro

De Ville recomiende des fausses hezdes en vant du reniquart connue

donnant beaucoup de lorce cars places encee au ' etant riesquees pate

prolil du cher convert elles retardent tetabihissement des batterres de
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breche et battent le debouchement des bovanx de tranche dans le tasse :

les faut en terre T5 etant que l ' tudique le protil . en À.

ê

Men ctail alors de la fouitication comte de toutes les autres branches

de Fort de l ' architecture : on se passionnant pour les formules . chaque

Ingénieur apporta son ssteme el < { nous avons parle du chevalier De

Mille . c' est ue ses methodes sont pratiquies , et restent de l ' experience .
Mais Vauban reconnut que tes bestiots consternts parles Tngentenurs qui
l ' avatent précédé étdent trop petits leurs fBanes Drop courts et faibles . les

demi - corges trop étroites des fossés mal adignes eUles chemins couverts

d ' une trop faible Largeur des places duemes petites elles ouvrages exte¬

vieurs insuffisants . C' est aduiet à de Cochorn que l ' on dut des systèmes
de fortifieation bien supérieurs it ceux qui des ont précédés , Toutefois .

de Unveur mène de ces deux dhonnnes celebres et malere leurs etflorrs .

l ' attaque reste superieure cela defense ,

ARCHITRAVE , >. à. Co mot . qui désigne te pretnter metabre de Pentaile

ment antique . ne tronval pas sonemiploi di xcutt cac sicele , puisque alors

ot avaitahandonme la plhate - bande posant stades colonnes celles - et n' étant

plus destinees à porter que des ares Si dans quelques cas particuliers .

pendunlle moyvenadze . desplates - bandessont poscesdune colonnea autre .

on doit plutorles regarder comme des linteaux - que comme des archiitraves

Nov nNTracciear Farehitrave derrande . pour conserversomnonn besupers

position de Lu frise et de La corniche . fi etfet , cachitirave signifie propres
ment onditresse poutre . ot duts Ventabdenment antique cestelle qui porte
les autres moenibres de Fentiblesnent . Cesta Pépoque de la reniudissanee

que L' on retrouve Davetitrave employée aver les ordres antiques el ses

proportions sont alors . par Tapport cat dutnetre de Le colonne tres

vartables doc esrabnenese . L' architrave antique est formée d ' une seule

pièce d ' une colonne à Pautre Hony a pas d ' exception a cette recde dans

l ' architecture erecques si depeles Momains ont appareille des architraves

en claeaux . cest one fausse application du prineipe de Pentablement

antique . Lorsque lon rencontre des arelatraves dans des ordres apparte
nant à l ' architecture de Lu renaissance . elles sont eenéralement . de mène

que pendant da bonne antiquité . forces d ' un seul morcean de pierre . Ce

n' est cuere que vers ko moitie du ce siecle que Por eut Pidee d' appareil
ler tes avcliitravess et plus tard encore . quiend da reanie de coprer les


	Seite 327
	Seite 328
	Seite 329
	Seite 330
	Seite 331
	Seite 332
	Seite 333
	Seite 334
	Seite 335
	Seite 336
	Seite 337
	Seite 338
	Seite 339
	Seite 340
	Seite 341
	Seite 342
	Seite 343
	Seite 344
	Seite 345
	Seite 346
	Seite 347
	Seite 348
	Seite 349
	Seite 350
	Seite 351
	Seite 352
	Seite 353
	Seite 354
	Seite 355
	Seite 356
	Seite 357
	Seite 358
	Seite 359
	Seite 360
	Seite 361
	Seite 362
	Seite 363
	Seite 364
	Seite 365
	Seite 366
	Seite 367
	Seite 368
	Seite 369
	Seite 370
	Seite 371
	Seite 372
	Seite 373
	Seite 374
	Seite 375
	Seite 376
	Seite 377
	Seite 378
	Seite 379
	Seite 380
	Seite 381
	Seite 382
	Seite 383
	Seite 384
	Seite 385
	Seite 386
	Seite 387
	Seite 388
	Seite 389
	Seite 390
	Seite 391
	Seite 392
	Seite 393
	Seite 394
	Seite 395
	Seite 396
	Seite 397
	Seite 398
	Seite 399
	Seite 400
	Seite 401
	Seite 402
	Seite 403
	Seite 404
	Seite 405
	Seite 406
	Seite 407
	Seite 408
	Seite 409
	Seite 410
	Seite 411
	Seite 412
	Seite 413
	Seite 414
	Seite 415
	Seite 416
	Seite 417
	Seite 418
	Seite 419
	Seite 420
	Seite 421
	Seite 422
	Seite 423
	Seite 424
	Seite 425
	Seite 426
	Seite 427
	Seite 428
	Seite 429
	Seite 430
	Seite 431
	Seite 432
	Seite 433
	Seite 434
	Seite 435
	Seite 436
	Seite 437
	Seite 438
	Seite 439
	Seite 440
	Seite 441
	Seite 442
	Seite 443
	Seite 444
	Seite 445
	Seite 446
	Seite 447
	Seite 448
	Seite 449
	Seite 450
	Seite 451
	Seite 452

